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AVANT  - PROPOS  ____ ,... ____ ... ___ _ 
.  . 
Dans  le cadre  du.progra~~e'de recherche  de  la Direction Générale 
de  l~Agrlculture de  la Commission  de  la C.E  .• E., la Division ".Analyse 
de~ condi  tio~s: de  producti~Yrl. d? 1 1 agrieul  ture" a Conduit,  avec  le 
concours d'experts  et  d~instituts,  un  recensement  dès  principales mo-
nographi.es  ~?t  E~t~des.  réGionale~ compo:rt8Xlt  des:. données  ou  des  ren-
seign~ments récents  sur la si  tua  ti  on  soc:io-é·"onomique  de l'  agricul-
ture dans  17s  pays  membres. 
La  connaissance de  ces  ... renseignements.,  jüsqu  1 alors  dispersés~  est  .  ..·  .. 
utile en  effet,  r~n seulement  pour  mieu~ saisir les caractéristiques 
structurelles  d~ .1 1 a~r~cul  ~u~e  .d~ns  ~·9Ul'  d:i.fférenci.~tion régionale, 
mc.is  enc0re  pour apprécier les facteurs  interne~ et externes  à  l 1agri-
cuiture qui  agissent  étroitemènt  sur les  structures agricoles. 
det  :t."nveritàire  a  donné  lieu à  1 1 établissement  d 1 un fichier per-
mettant urt ·repéragè rapide,  tant  par .Problèmes·  ~u a·spects  que  par 
région,  des  données  actuellement  disponibles. 
En  outre,  les participants à  cette étude  ont  essayé  de mettre à 
profit leurs  efforts  do  dépouillement  des  monographies  régionales 
pour présenter une  synthèse des  données  recueillies  sur un  nombre 
limité de  problèmes  relatifs  aux  stru.ctures agricoles;  synthèse des-
tinée principalement  à  l'information interne des  services  de la 
C  ornmi s si  or.  .• 
Les  thèmos  proposés  pour cette synthèse étaient les suivants 
- évolution de la population agricole et des  exploita-
tions agricoles, 
stimulation du  développement  économique  général  dans 
des  régions  à  structure agricole déficiente, 
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-investissement  et  endettement.en agriculture, 
a0tivité agricole d'appoint, 
'  •' 
- appréciation des  dimensions  et types d'exploitations 
au  regard  du  revenu. 
. 
.; . 
Selon  lt.::s  informations  disponi.ble_s  d8J?.s·  ~haque.  P?-Y.s,  ces  thèmes 
ont  été  abordés  avec  plus  ou  moins  de  détails.  Bien que  non  exhaus-
tives  et difficilement comparables  d 1un  pays  à  l'autre,  les  donnée~ 
en  la matière,  rassemblées  so~.$ ·une  t·orin-e  conde~sé~ .12ar,-..  l~_s_ ·~xperts 
~·  '  . - '  .  -··  .....  '  .  '  .  '  '  ,.,  . 
à  1 1oecasion de  leurs recherches  documentaire  et bibliographique 
constit.Û..ent  cependant .ùne. source  à :i.aquellé···  l·e~  servic·es·:_.de. ·la 
Commission  poul'r-ont  utilement  se référer dans ·lèùrs.  tràv~ux tapt que 
· 1 t évolutim1  n:;.  vicndrà ·pas  d.eni6der  ces données  e-t··  l~s.  ~emplacer par 
,1,  ~·  •••  :  .  .  . 
~-•:·auti-ë~-;~lu_s _réc.èntÈ3-s • 
. .  /.. 
. , , ·.Il  a  p~ru ainsi. (lpportun,  dans  cette série 
11CONDITIONS  DE 
PRODtJC~L'IOi.·1  DE  1 1 L.GRICULTURE"  (Informations  ihte:r:.nes);  d~ présenter 
les rosul  ta.tEi.  ~~  'qc.~ -travau;<:.  de  s-ynthèse dont le fond  et. la forme 
... 
nf engage~t CltH;  la BOt:t_l'é  rt3'sponsabili té des  expert~;  s'ër\ripes  OU 
'. 
:lns~i  tut~  ·:qui  les  ... ont  r.~·t;3;lis.és  .•  ~  .:  .. ·. 
On  ··t.!'o~ve.ra dans lès . pages  sui  vante.s,  la c·r.ntri.bution:· pour la 
Belgique~·· 
'  •  ~  ..  -~  •  j  '' 
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CHAPITRE  I 
~VOLUTION DE  LA  POPULATION  ACTIVE  AGa1COL~ 
ET  DE  LA  POPULATION  RURALE  EN  ;BELGIQUE 
I.- Les  données  des  reoensamen~s généraux de la population et des 
~~fessi2!!.!  .. 
. La meilleure source de  documentation  perm~?ttant de suivre l'évo-
lution du  nombre  de ;.:>ersor.nes  exerçant rme ...Qrofession  ~gricole 
et de procéder à  des  comparaisons  avec l'évolution parallèle 
subie par la population  to~ale at par les effectifs do la main-
d1oeuvre occupée dans les èivers  secteurs de l'activité écono-
mique  rés~_de dans les ::-ecensements  g"énéraux  de la population 
et des  professions~ 
IJ.
1heoriquement,  de telles  enqu~tes ·possèdent,  en  Belgiquo,  une 
périodicité  décennalo~  Pratiq_uement  .P  il n j  en fut p.as  toujours 
ainsi par suite de  causes  indé'pendar+,t es  de. la volonté  dos  gou-
v-ernements  (guerres)  ou,  r.éoommon-t;  c 1 :est-à-dire en :1960,  :pour 
des  raisons poli  tiques  qu  1 il no  no·J.s  importe pas d'analyser. 
Le dornier ·racensomont général  a  ét~ réalisé on  1947;  la pro~ 
ximité  do la seconde  guorro mondiale ot l'élimination oncore 
incomplète des  séquelles do  celle-ci ont certes  encor·o  marqué 
do  leur influence los résultats cnrcg:stréso  C  1 ost  co  qui 
fait  rc;~grott0r clavan·tago  que lo  recons~mant prévu  en 1960 
n'ait pu sc dérouler. 
Le  tablœu l  !'ourni  t;;  :pour la :pâ:riodo  lS:C-··1947,  dos  indica-· 
tiens rolativeB à  la population totale du Royaume~  à  la popu-
lation active totale)  à  le. population acti'iO agricole ot hor-
ticole ainsi qu'à la population  exerçant  sa ~rofossion prin-
cipale en  dehor8  do  l'agriculture ot  do  l'hoiticulturo~ 
Durant la périodo  envisagée,  on  constata quo la population 
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Los  effoctifs. de  la'· 10p~lation ·active totale évoluent irrégu-
lièrement.  Le.tr  tendanée· est·  ··a  T''aëërèd..fisëment  ma;Ls  1 'accrois-
sement relatif est Ipoindr.e  que ·Celui  co,rrespondant  de la POl')U-
lation totale  •.. 
.Au  cours des 'anné.as·,  ie taux d'activité de  la· population·.s 1ést 
dégradé  sous di  v~rses ~nf~uence_s que  1 1 on peut _synthétisE)r 
ainsi  :  la popula-:t;ion  en âge  théori'que; de  trava~l· (actu~ll8-
ment,  de 15 à'65 ans)  dépend  da· l'aspect dG  la pyramide .des 
âges  dont  1 e.  sqm~n  e-t ..  ~ ' él.argi  t  (vi  eilli.ssemen  t  de ta po  pula  ti  on 
déterminé par ie relèvement de la durée  moyenn~. de la vi·e  et 
par le ralentissement  d~ l'expansibn d6mographique);  le taux 
d'activité,  d'un~ part, ··dépdnd  du  rapport  de la population 
en  âge de travail'. dont· le c·oncept ·a· varié d.ans' les  temps'  à 
la population globale  ~t,  d 1?,-utre part,  se trouve lié à  l;âgo 
do l'accès à  la profession·et principalement  à  la proportion 
de la populat.io.n. fé.mi.ni!fù,.activ8. 
~ntro 1856  ~t 1947, le  'nombrè dos  travailleurs àgricolas  ot 
horticolJs a  décru do  près  do  61  pour  cent.  Abstraction faite 
de la diminution ·prevo·quée  par· la cri·s6  qui· a  sévi  da 1880  à 
1890,  co :nombre  a  augmenté  jusqu'en 1910; il a  diminué do 1910 
à  1920 bi0n  qup  lp,  pr0mièrc gthJr!'o .mondiale ait freiné fort  o-
mont  1 '~cti  vi  te·  éconoiniquo  du pays,  puis s'ost rodrassé légè-
rement  de 1920  à  1930  (prospérité agricole).·  Du  1930  à  1947, 
1 1 agricul  turG bolgG  a  fra~_èhi  .~n9  .. C:J:"i,Po.  plus  .. r~doutablo (1930-
1935)  qu_e  coiio  .. da· 1880-1890  ..,i;  ella a  ·vécu  des  années. relati-
vement  prospèrqs durant la seconde guerre mondiale  ot au lon-
domain  do  celle-ci; la population qu'olle ocèupe a  diminué  do 
217. 613 uni  té_s , . .  c9  quj  ..  corrospond  .  .à  uno  bai.sse moyenno annuel- · 
le de 12.800 unités.  · 
Depuis lors,  cotte évolution s'ost prolongéo à  un rythme accé-
léré ot,  on l959,  il  .. sG.mbl.ai  t  quo  1·' .emploi  agricola no  concer-
nait plus  quo.264.100 porsonn0s,  cc  qui  correspondait  à  moins 
do  8  pour  cent do'l 1?mplbi.civil total  ( 0 ). 
--------------------~~---
~n 1959,  la ·population du ·Royaumo  étaït d'o  9.079.000 habi-
tants  (lo:r:.  j~nvior), la main-dt oouvr,o .ci  vilo était consti-
tuée do  3. 500.700  porsonno~ (moronno  annu,ell~)  dont  · 
3. 35.8. 400  étai  ont  :pourvuos  d 1un  omploi  (parmi  lesquollos 
264.1.00 d'un  emploi  agricole)-.  Sourco  ~  C.E  .. .cl.  Commission. 
:Jxposé  sur l'évolution do la: situation so
1cialo :dans  ln. 
Communauté  on  195~.'  j~.~~. 19.?0.  ., . .. .  . .  · 
VI/6.032/6l~F 
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D  1 après  les··  :Pr'è'Irtfè':fël3'.'proJeët'ioiis·· au··:süreau. de tProgramma ti  on, 
la main-d'oeuvre agricole P,a.sse,rait  de·263~8oü'individus en 
1959  à  220. 5QO  ~n l965j  p·e  :qui· ·co.rrespo~drait à :une réduction 
de  43.300 un:l."tés)'  soi  tl 16 :t5 :pour .cen:t •. 
Comme  celle des  Pays--Bas  7  l'  agr:!-cuJjq:;r;~.)>.f?.:t.g~., ..  dont le degré 
d 'intensivi·te"'è's't"''iùissi' :t=.:.é·q_uên{ment  ci  té  en  exemple.·.· et  qui  su-
bit 1 'inciden.ce·:  de·· la· pres  sic  ri  di.)S  salaires et q.es  appointor.1ents 
élGvés  consentis ·par les  sect~urs secondaire et tertiaire,  no' 
pcrut  guère ·rétabli'i' 1'ti"situa·tiën'.è6'mproinise des  revenus  indivi-
duels  absolus  ot relatifs q_U'ello_fo'!lrni.t  qu~en_accroissant la 
productivité.du -trq.va:i,l  par  un~ contraction de la main-d'oeuvra 
à  laquelle ello  FO~Qurt  •.. 
L t  oxodo  agr:j.qol::;  q,pparait  accentué  ..  ot  , ..  sa.n.s  .dou~e,  est-il utile 
do  voir  uollos  caté cries do  travailleurs  (omploy~u,xs,  aides 
familiaux,  salariés ot  ap:po·intés  il: a  surtcut a  tt  oirit  co  (voir 
tableau 2). 
Observons  dr :Jmbléo  quo la statistiqu0  bo~go n 1 a  :opéré la clio-; 
tinction entro "patrons" 'Gt ·"aidants" qu'à partir du·roconsc-
ment  général rlo 'la·po~lation. ot  dos~prof~ssions: de 1910. 
La loi Çio  la :population agri.colo décroissante a  con~orné los 
chefs  d 1 Oxpl·ot·t·ati'ôn· mai'à.'àè's ·'offotS.1 ont. surtoÜt.  été. resGontis 
par la: main-d-' oouvro  non  familiale  ot 10s  aidant:So 
.  '  ' 
La  régression  ..  elu. ·n0mbre  .. dGS" ouvri·ors.-. agricoles  ( 0 )  a  été  consi-
dérable.  Lo  porsonndl  salarié qui,  on  1~56,  ·~o:présontai  t 
58,9 pvur  Cent  d,O  la population active agrico.lG  at horticole 
total  a  ct dont  1~9  s.alerirù indi  viduol  jo~naliér nG  s·~"élcvai  -t 
qu'à 1,36 fr.  par  j,our  (environ un  cinquièmo du salaire réel 
actu.ol),  ne groupait plus  quo  do  50~ 475  personnes  ol!i "·1947 
(12,3  ~our  QPn~ .do  .. la ,pOIJUlation  .. a.cti.v.o -agricole; ot horticole) 
ct seul  ornent  29, 700 .p.:)rsonnoa  on  1959.  (11  =' 2  :pour  cent). 
1.•'  ....  ...  ' 
Co  rocu,l  a  ou  corruno  conséqu~ncc do  rqnforcor lo  ?ar~.ctèro fami-
lial do· l'  agr:tcu:ltu:r·ef; ...  c\~ "quï ·:rovfl1ï.'üri'(('grando  i~pottanco éco-
. nomiquo· et ·social~.:)..  Par ailleurs,  à  causa  elu  cara.ctèr0 familial 
nottomo.nt  :prédominant  do sa  main-dr oquvro,  1 1 agrloul  turo belge 
n'ost  quo  faibi.::nnont. tribu·liairo do lroffro do· travail  étrangère 
à  la  f~iniliù (offro· influuncéo :par  la:  sl. tuation  économique do 
1 1 agri9't:ll turc  Gt  par la conjoncture gértéralo) · ,ot  .. son adaptation 
aux  conditions··  économi:qUOS'  pré·scmtO'U!tt)'"~iJr'taïno' ·.rigidité  :  on 
offot,  dans- lbs p.;;ti tos  oxpl.oi  tationsi familial  os~ la main-.  · 
d'oeuvra  o~t l0 plus·.'. sèuvvnt  considér~o a·ommo  U"'l ·élément  fixe 
du  coût  do la production ct  l  ;;;;s  factqur~  .~R:.retan.t.  cotte carac--
téristique 'së .. troûv'à!ii" ·i:r;éq_~~c;~·;iit' ·  ~-égi':Î.gés par 1 os  ox_ploi tants  o 
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Comment,  parallèl~ment, a  varié.1 1effectif da la main-cl'ocuvre 
agricole .familiale ? 
Durant la période sous 'rewe, il' est· paEjisé  de  433~426,  on 1856, 
à ·un  ma:ri.mum  enregistré, ···en  1910,  pour diminuer dans la sui  te 
jusqu1à.361  .. 55l  personnes,  arf·l947· ·  :illn  1959,  le· no.mbro  corres-
pondant davai  t  être de  234., 400.  ·  · 
A partir de ljlü,  on  peut  s~vre l'évolution respective du  nom-
bre des  chefs  d' ex;p19itit.tion.s ·et ··du  nombre des aidant  s.  Le pra-
·_m:ier.·a·augÎnf?nté.  j-q.squ'.on.1·930  po.ur.  ensuite diminuer d'environ 
·37.000  .. unités  ent±-o  cette dernière année et 1947.  Lo  recul  on-
registré ·a  surtc\.J.t · -t;:-t;é  sensible pour ·les d.ïrigGà.nts -·ao ·'poti  tes 
eJèploitations  ot  on  aura l'occasion do lo démontrGr ultérieure-
mant  (cha  pi  ti'  v II do  1~1.  présente étude). 
Le recul du nomt.:c·()  :i.os  aidants  a  été plus important  ct .plus sig-
nificatif  encor~.  ~ntre 1910 ot 1947,  il a  été acquis  à  travers 
COr-tainS  renvor:~Cffi'·.)htS  :-- d!.'~!lîtïuti'ën· ·ao  1910  "à  1920·~·  .. àè'croisse~ 
ment  dG·  1920  à  1930,  diminution  do  1930 à  1947,  annétr où 1 r on 
on  était  re-ven'~:i.  à:  pau  ·près au ni  voau  de  1910~  Depuis lbrs, 
l'affectif dos  d.idants  a  cortos  oncoro  diminuéo  La  majeure 
partie dos aidants agric:ù  GS  est représentée -par  dos. ~ils 
dr oxploi  tants ct il. somblo logique  quo  leur ·<;ii ti  tuda soit :prin-
ci.Palorriont  di~téo· :pe.r  la si  tu<.~tion 'économique  do  l 1agricul  turo 
Ct  lOS  }Y!~:;sibili  tés  à.! Gmploi  intéressant  OffortOS  par lOS autres 
secteurs do l'activité. 
II.- Los données  .los  roconsomonts  gén.éraux do  1 'agrioul  tura.· 
Des  informations  concorL~:;.nt la population active agricoio ·sont 
,  ég~loment recueillies lors dos  roconsomonts  généraux  do~l'agri­
cul  tura.  Coll  os-ci n:;  ~ 'alignGn.t  .. :  .. pas. cxaètom.ant. sur ècllos four-
nies par les  r~cq>?-somG:nts' généraux dos  profas_sions-~-
A l'occasion d.o  cort._;,ins  roconsomonts  do  1 1 agricul  turo1 . dos por-
......  sonnes ·ont  .. ·parfois déclaré·  q_u '"Ollos· ·oxorÇàioht là·  ·pro~àssion 
d ~ agricul  tours al·o:rs  qu'allos no trouvaient dans  cotto profes-
sion qu'une activité incomplète  ou  mômG  d'appoint~ D'aillours, 
dans los notes méthodologiques rolativos à  l'exécution do tels 
dénombromonts1  il ost prévu  qu 1il conviant  do  considérer  commo 
ocoupéo  complètamont  ùt d·J  façon  pormànonto  dans une  oX:ploi ta-
.tion  agricole:~- "toute pursonnc  qui  travàillo iégulièromont à 
1 'exploitation ot  dont l'activité totale att·out au moins la 
moitié  du  tomps  do  travail  quo  co~porto l'a;nnév".,  Est  considé-
. réo  c'ommo  OCCûp.éo -pârtitillomopt  dans ·1 t O.xploi tatien  :  11touto 
:porsonn:o  qui  travailla. à  1' exploitation rnoins do la moitié 
, mai.s  plus du  ti-ors  du  tomps  do  travail  quo, ·comporte· 1 'n.nnéo, 
soit .3  h. ·par jour ·ou' plus,· soit 2 ·jours "par  semaine  ou  plus"~ 
.;  . 
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Dans  le tabloau 3,  figurent dos  données  rolativos  à  la main-
d'9ouvro,  rocuoillios à  l'occasion du  roconsoment  général  do 
1 1 agricul  turc do  1.950  ou  établi.  os,  à  la sui  tù d'un sondage,  of-
foctué  par l'Office Statistiquo dos.Communautés  b~opévnnos à 
partir do  réponses fournies  au  roconsomont  général  .. do l'agrioul-
turo do  1959o 
~~~~_2 :  Pop~ùation active agricole ot horticole  sol~ 
les roconsomonts  généraux do  l'agricultur~ 
----~---.  ----- ____________________  ...., _________ _ 
g  0  :  :  •  :  ••  g 
g  i  g  g  Ind1ccs~D1m1nu- ~ 
f  ~  1950  ·:.~:0:  1959  i (1950  = i ti  on  g~  i  :  i  lOO~métriquoi 
:  f  :  i  ahni.ïcll ci 
i  f  '~  i:  i  (/·~)  i 
~--1-.--P-a_t_r_o_n_s------------------~j----·----~g--------~~-.-.------~j---------.~ 
i  -Nombre absolu  i  260. 669Î  172.359Î  66,12 !  4,49  l 
!  %.do 5  i  42,35  ig:  46,35  _!.,·
0 
l:  ~:-
i  2.  Aidant  a  ( 0 )  ·-
i  Nombre  absolu  ..  j  326.27li  177"369i  '54,36  ~  6,55  J.  i  %  do 5  ig  53,01 !  4  7' 70  i.,"o  ~  ; 
f  3.  Patrons  ct aidants  r  ~  ~ 
:  Nombre  absolu  j 586. 940Ï 349, 728!  59,58 ! 5159  j 
~.: 0 
%do 5  :  95,36  .1
0 
94,05_  ~~:  !  : 
i 
4
"  Ouv.r;~~~r~\~:~î~;y:és  1 28. 547!  22.135i  77,54 r  2, 79  i 
i  %  do  5  .  :~  ..  ·=:.·.  4,64  !  5,95 1  :  ~ 
~  - ~~og 0  ••  •  •  ==~ .  o::g::•  ."=:.,"o 
ct horticoles 
=:·==:·  5~  Travailleurs  agric~  _ 
Nombre  absolu  [  615.487Ï  371.867Î  60,42  :!.  5,45  ";  ..  : 
:  %  :.  100,00 1  100,00 !  -
:  •  0 
( 0 )  Mombros  do la famille  do l'exploitant non  salariés~ 
Los  données  sta  tis.tiquos du  tableau 3  prés6ntont 1 1 avantage do 
montrer l'évolution do  la population activo agricole vt·horticolo 
au  co~s d 1uno  p~riodo ·récqntoe 
Procédons  à  1 'oxamon  dos  varia ti  ons .rola  ti  vos . onrogistré.os  ontro 
1950 ot 1959  ~t,  d~s cortains cas,  à .des  comparaisons avGà  l'évo-
lution onrogistréo .parmi  les divcrs,groupcs  do  tra.:vaillours agri-
coles 't.ollo qu' ollo. apparaî·t  à,  1. 1 oxamon.  do.s  résultats ·dos  roconso-
monts  généraux do la population ot dos  professions. 
.;  . 
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L'effectif de  la main-d'oeuvre  agricole s'est pratiquement 
réduit· de· près  de  40  pour  cent,  eri,  neuf  ans.  Pour la période 
·19~0~1947,  la·dim~nution co~respondante,.·en d&pit  d~·la sta-
bilité relative 0nregistrée  'durant la guerre  et  vr~isembla­
~blement'imm6di~te~e~t:apr~s,  avai~ atteint  ~5-~ou~-cent. 
Toujours  au  cours· de  la période  il~termédiaire entre  les  deux 
derniers  recensements  gé:tL.~;raux  de  1' agriculture, il apparait 
q~e le recul  ~e  nombre  d'~~vriers agricoles s'est nettement 
t'alenti (et  ·à  été  de  22~46 pour.cent). après la.fo.rte  chute 
··sub~e  ent~e-1930 et  1~47 (60  ~6ur  cent)~ Pour  cette  catégorie, 
une  èertairie stabilisation si est inèontes.tablemént fait  jour. 
Par·contre,  et l'on.Jevait s'y  attendr~,  le rythme  de  la dimi-
nution  ·r~J.ative  du  nombre  des  aidan'ts. s  1 est encore  accéléré 
et est passé  d'environ  45  à  5313  pour  ceritu 
:·.· ..  ·:  La  classe  des  chefs  cl:' exploi  t·a tio.n  montre  naturellem:en  t  plus 
de·  stabilit~  qbe .la  prfcéd~nte  •.  _Entre  1950 et 1959,  le re-
cul  de  ses ·effectifs  a·tout~fois été  de  38,88  po~r cent et il 
est certain  que  la diminution  du  nomb.re  des'  fravailleurs 
agricoles  qui,  initialement  s 1 était surtout manife.stée  parmi 
· l·es  cat::.;gories  les plus vulnérables,  à  savoir: le personnel 
salarié ct les aidant's,  fàit  de  plus  en  plus sentir ses ef-
fets  au  sein  du  groupe  des  patrons~ 
-En  ·se  b~sant. s'ur 'les ruôdifications  surven~es de  1950. à  1959, 
on  peut  s'efforcèr' d't'établir  une.prévi,~;ion  r~lative à  l'évo-
lution de  la popul1.'tion  active  ·~gricolp  .~U  CO),:tr.s  dè. la période 
de· 1960  ...  1970  ..  · 
Durant  la· période  1950'-1959,  on. a  enregi9tré· un  recul  .. annuel 
de  5,45 pour  -cent  ( déc:r.~o·issance  géomé.triqù.e)  du .nombre  total 
des ·travaille11rs  agricoles-.· On  ne  pense _pas  que  la diminu-
:.-tien·. pourî-à perdurer  ni~ se .  pou.r~ui  vre  à  .  ùn  rythme  aussi élevé 
déte~minant la disparition  de  43  pour  c~nt de' la population 
active  ~gricole' 8f:L  un~  d~c~nnie..  .  .  . 
Il.~onyient de  ~ign~ler qu'ati  bo~rs dé  la  ~ériode  éco~lée, 
on  a  èonnu  une  iD.tensification appréciable  de  la  .. mo.to.~mécani·w 
sation.  Si cette  dernière·n'a pas  encore·atteirit  son point 
de  saturation  (progrès  du  machinisme  agricolet  difficulté  de 
··  't~c~rite~  de  1a  ~ain~d~6euvre én  pétiode  de  prosp6rit~), il 
·  n 1 en  demeùrè  pas  tn6l.ns  yrai  ~qJe 1'  on.  às~istera,  dans ·.ce  do·· 
maine,  ·à  urie  certaine··:stabilisation  conditionn~e .. par la struc-
ture  de~  exploita~ions (cf.  9hapitre.II) ·~~par,  le~  ~:Lsponi­
bili  tés. ·financières.· . ll 'en  résultera:  que. l'  exodè. agr~cole se 
trouvera ··freiné  ... et il le 'sera' davantage  au  fur et à  mesure 
que l'on se  rapprochera  du  palier au niveau  duquel  se  situera 




des  travailleurs entre les divers secteurs  économiques  (éga-
lisation ûe  la productivit~ marginale  de  la main-d'oeuvre); 
il sera aussi· dav.:1ntage  ralenti si les. secteurs secondaire  et 
tertiaire,  dont  le  d·2veloppement  dépend· du  pr 0grès  technique 
et  de  l'augmentation  des  revenus  réels  de  la population,  se 
montrent  inaptes,  ou  tout  au  moins  réticents,  à  absorber  les 
forces  vives  du  travail rendues  disponibles. 
Dans  la conjoncture  présente,  il apparait raisonnable  d'esti-
mer  que  la population active  agricole  finira par  se  stabiliser 
aux  alentours  de  5  pour  cent  de  la population .active  totale. 
Comment  la diminution  du  nombre  de  personnes  occupées  dans 
l'agriculture va-t-elle  se répartir entre  les catégories  déjà 
mentionnées  ? 
Ainsi  qu'on l'a souligné,  ln régression  du  nombre  d'ouvriers 
s'est ralentie  dans  une  large ·mesure.  Cette  tendance  se 
maintiendra et il parait qu'ici on  s'achemine  vers  une  certai· 
ne  stabilis·ation. 
En  ce  qui  concerne  les membres  Ju  ménage  de  l'exploitant, 
urie  distinction doit être  op0r8e .. 
Au  cours  J'unv  première  phase,  le  nombre  des  aidants,  tout 
particulièrement  des  fils et filles  de  chefs d'entreprise, 
accusera un  recul appréciable  principalement  dansles exploi-
tations  de  ruoins  ùe  10-·15  hect:lreso  En  effet,  en  se.  basant 
sur les résultats  du  recensement  général  de  1950,  H.NA.TERSCHOOT 
de  la Station d'  Econornie  rurale  de  l'  Ete.t,  à  Gand,  a  calculé 
qu'une  seule  unité  de  ~ain-d'oeuvre était n0cessaire  dans  de 
telles exploitations et,  dès  1949,  une  enquête  réalisée par 
ce  dernier  centre  de  recherche  a  montré  que  :  po~r les exploi-
tations  de  moins  de.  5  hectares,  lamain-d'oeuvre  disponible 
dépassait la nain-d'oeuvre  nécessaire  à  l'accomplissement 
normal  des  travaux  de  90  pour  cent;  pour  celles  de  5  à  moins 
de  10 hectares,  le  surplus  atteignait 60  pour  cent;  il était 
de  39  pour  cent  pour  celles.de  10  à  moins  de  15.hectares et 
encore  de  22  pour  cent,  là .où  la superficie  agricole utile 
variait.de 15 à  20  hectares~ 
Durant  urie  seconde  phase,  qui pqrtiellement sera.synchronisée 
avec  la première,  l'évolution coïncidera avec  uné  diminution 
du  nombre  des  patrons.  L'i~suffisance des  reven~s des  petits 
cultivateurs et l'action du  progrès.technique  qui  contribue 
au  relèvement  de  la surface  économiquement  optimale  de  l'en-
treprise  à  la mesure  de  la famille  provo~ueront_des migrations· 
./-
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.La  prote~tion sous  des  formes  vari~es et  le~ subventions 
accordées  à  notre  agriculture  o~t retardé l'évolution néces-
·saire·mais  toute  politique  active  des  marchés  et_ des  prix se 
·révèle incapable  -d'éliminer·les  causes  cle  l'insuffisance  des 
revenus  (cf.  chapitre  VI)o 
Ce  n'est·que  p~r l'amélioration permanente  des  structures 
agricoles  que  1 •·on  parviendra  à  remédier  dural·lement  à  une 
sit~ation  dépio~able et· la mesure: la-plus efficace,  si elle 
réside. dans 1' intensi.fication et  --la·· rationalisation  de  la 
produ6tion,  repose  bien  davantage  sur  le.rélè~ement de  l'éten-
due  moyenne  des  exploitations, :reièvement-qui détermine  une 
meilleure. gestion et une  généralisation plus  complète  de 
llapplication de  certaines  formes  du  progrès  technique.  Une 
telle-évolution ne  se :fait que  gradtiellement et méme  avec 
·lenteur car-sertains facteurs· d'-inertie-interviennent;  ils 
portent sur  le~  capitaux.~gricoles que  l'on _d~gage diffici-
lement  et sur les cultivateurs  eux·-m~mes qui redoutent  de 
modifier leur genre  et leur style  de  vie  et dont la réadap-
tation professionnelle-est ·rréque'mment  pénible  sinon parfois 
impossible.  -
B.- Mobilité  de  la population agricole  et~~le (migrations inter-
nes  et  ~ouvecients  de  tiavet~e)~  · 
... 
De  plus  eri  plus  ~réquemment,  on enregistre-la reprise  d'exploi-
tations  situ~es en  Wallonie  par  des  c~ltiv~teurs venant  de  :a 
part.ie  flamande  du  pays  où la _pression  démographique  est la plus 
accentuée  .. 
A.~a su~te des  variationsdu travail en  agriculture, il se  produit 
des migrat.ions  saisonnière.s  internelS- L'origine  de  ces migrations 
remonte  à  la crise  sévère  qui s'abattit sur no·tre pays  lors  de  sa 
séparation d'avec les Pays-Bas  et à -1' avène-ment  de  la grande  in-
dustrie  qui nuisit à  ltartisanat rural et détermina l'élimination 
de  nombre  de  métiers  ~  d~micile,  .. Il.  en  ré  sul  t~ .que  le~. ,_paysans 
durent  rechercher  de  nduve·lles·  ·~:l.'ctivités" d"'atYpoirit. · Tls les  dé-
couvrirent  notamment  grâce  à  1 '·extension rapide. des  cultures 
industriellesc  · 
Parmi  les  ca.use.s. qui  déterminèrent -de.s  .ouvriers  agriçoles à  mi-
grer régulièrement,  è'itons  leur :-instinct. ataviq._ue. ~;.·.le  chômage  qui 
.:  sévit  da,n?. _leur  ré~iOJ?. natale, .le  fai.t  que  les  c.~~-~ures indus-
-~rie'lles- prospèztent .principalement  dans  d'autres régions  plus 
:f€rtil:-.s  que  la leur,  ia perspe.ctive  d'une  rémunération  conve·-
riabÏe~  ·  ·  ·  ·  '·  · 
.. '!../ •. 
VI/6.032/61-F - 16  -
VI/6.032/61-F 
Des  migrations  saisonn1eres internes  coïncident principale-
ment  avec  le  d0placément.vers la pûrtie  wallone  du  pays 
(région  limoneuse~  principalement)  de  travailleurs  fl3lliands 
(des· régions  sablonneuse,  .. sablo--liinoneuse  et  campinoise,  et 
plus  précisément  de  la Flandre  occidentale  6t  du  Hageland) 
-betteraviers,  au  printemps;  pour  le  bin~ge.et la mise  en 
place?  et,. en  automne,  pour  l'arrachage  (respectivement 
5.266  et 4e072  placements  effectués par l'Office national 
du  Placement  et  du  Chômage  en  1959(
0
)),  dont  le  nombre  va 
en  diminuant  au  fur  et  à  mesure  que  la culture  de  la bette-
rave  se  mécanise; 
ouvriers  de  sucrerie  (2.905  saisonniers recrutés  en 1959); 
- liniers procédant  à  la récolte  du  lin cultivé  conformément 
à  des  contrats·passés entre  agriculteurs et marchands; 
- ouvriers  de  b~ttage des  c6réales. 
En  outre,  des  émigrants saisonniers,  originaires surtout  de 
la Flandre  occidentale,  se  dirigent vers l'étranger et prin-
cipalement vers la France  (betteraviers,  liniers,  cueilleurs 
de  houblon,  spécialistes  de  la culture  de  la chicorée,  wit-
loof,  ouvriers ·de  sucreries et  de  distilleries). 
Les  saisonnièrs se  recrutent plÜs  spécialement  parmi les 
ouvriers  agricoles et les petits cultivateurs,  les ouvriers 
du _bâtiment  ou  des  carrleres,  les ouvriers industriels,  les 
petits  artisans et mêmes  les pensionnés. 
Les  mouvements  quotidiens  de  navette  sout  fréquents  parmj_ 
la population active  des  régions rurales  dont la situation 
est  favorable  sous le  double  aspect  des  moyens  de  transport 
·et  de~ possibilités  de  d6bouchés  pour .la main-d'oeuvreo  Ces 
déplacements  se . font, .  da.ns  1'  immense  majorité  des  cas,  à 
destination  de  l'industrie~ 
C.- Dépopulation  de  régions rurales. 
En  vertu  de  1 1 arr~t6 ministériei  du  3  décembre  1938  (Moni-
teur belge  du  31  décembre  1938),  sont  considérées  comme  : 
- localités agricoles,  les  co~nunes comptant  moins  de  200  ha-
bitants par  km2  et les·communes  dont la densit8  de  popula-
.tion est comprise  entre  200  et  1~000 habitants par km2  et 
où  moins  de  3.3  pour  cent  de  la population  âgée  de  14 à 
moins  de  65  ans  exercent  une  profession industrielle  ou 
commerciale; 
.;  . 
( 0 )  Des  agriculteurs recourent  encore  à  des  placeurs indépen-
dants  ou ·s'adressent à  des  chefs  d'équipe  .• 
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.......  - ·loc ali  tés semi-industrielles,  les  communes  cornptan  t  de  200 
à  1;.000' hàbit3.nts  pat kni2  e·t  dont· de  33  à  66  pour  cent  de 
la population  âgée  de  14 à  moins  de  65  ans  exercent  une  pro·-
::fession industrieilc  ou  commerciale; 
localités industrielles et  commerciales,  les  communes  dont 
la densit&  de  ~opulation est  supér~eure à  1.000 habitants 
par km2  et-les  communes  dont  la densité  de  population est 
comprise  entre  200  et 1.000 habitants par km2  et où  66 ··pour 
cent  de  ·plus  de  la population active  exercent  une  profession 
industrielle  ou  commerciale. 
D'apr~s les.résuitats  du  recensement  générai  de  la population 
.de  '1947  (le  dernier  èn  date),  les  communes  agricol~s. compre--· 
naient'1.834.072 habitants,  et les  communes  semi-agricoles 
~.6,.33.200 habitants,  soit  r~spectivemont 21,55 et 19,18 pour 
cerit ·de·  la population  du  Roy.;tÛI!lè.  Sensu ·lato,  la population 
rurale  représent~it donc  40,73'pour  cent  de  celie  du  pays  ( 0 )  • 
.. 
L·a  situation correspondante  fluètue  selon les  pro~inces~  En 
1.947,  le  pourcentp.ge  de· la population rurale  dans··la popula-
tion totale variait d'un .maximum  enregistré  dans  le  Luxembourg 
(73,50  pour  cent)  à  un ·minimum. enregistré  en.Flandre  orientale 
{13, 26  pour  dent)..  ·· 
"  -1  - :  i  ..  •  •· 
Dè  1880  à  1947,  la population belge  est passée  de  5e520.009  à 
.-8."512.195  habitants']  ce·  qui  côr::-cspond -à  une  augmentation  abso-
·lue··d-e  2o992.l86  personnes et à  une  augmentation relative  de 
54,2 pour  cent  (co~pte  tenu  de  la population  des  cantons  de 
l'Est rattachés  à  la Belgique  en  vertu  du  traité  de  Versailles). 
. .  Au- cours  'de  la même  -période  ·· 
1)  les  communes  de  moins  de  2*000  hQbitants  dont  la plupart 
: ;sont  rur:al~s,  ont  perdu  240  .. 964  personnes,  ce  qui  équivaut 
à  une  ~réducti.on  de .·J..eur  populatièn  de  13,"8  pour  cent  par 
'rappo.r.t  à  :1880;  · 
2)' -les  communes:  de: .  .-2.000 ,,à  5  .. 000  habitants ont •.vu  leur popula  .. 
tion  augmen t'er  de  .. 264  a 850  ha  bi  tan  ts  (ou  18  ~ 8  pour'  cent) ; 
( 0 )  Selon les Rapports relatifs à  'l'exercice 1960  pùbliés· par 
la Sociécé  nationale  de  la petite Propriété  terrienne, 
pp.22 et 23  ~ 
"D'après les critères administratifs  en  vigueur 1  la popu-
'lation rurale  est évaluée  à  quelque  50  pour  cent minimum 
de  la population totalede  notre  pays.  Ce  chiffre  se  véri-
fie  lorsqu'on sait d'une  part  que  62  pour  cent  de  la po-
pulation viyent  en  dehors  des  grandes  agglomérations et 
des  zones  mixtes et  d; autre  part,  que  66  ... pott:r  cent habi-
tent  en  dehors  des  communes  de  20n000  habitants et plus"  .. - 18-
VI/6.032/61-F 
.3)  pour.les  comrnun~s  de  moins  de  5.000 habitants,  l'augmenta-
tion n'a ét6  que  23.886  unités  (ou  0,7 pour  cent); 
4)  par  contre,  la popula.ticn  des  cocununés  de  5.000 habitants 
au  !!.JGin.s  s'est accruv  d\:;  2.968.300 habitants  (ou  125,2 
p0u.r  c.;;nt). 
De  1930  à  1947,  l0  d(clin  des  cot~unes de  moins  de  2.000 habi-
tants  ~  ~t~  de  7.260  h~bitants alors  que  la population  des 
autres  com~w1es passait  de  6.580.361  à  7.007.812 personnes. 
La  dioinution  de  l~ ropulatiun  jes  communes  de  moins  de  2.000 
habitants et  l'~~ccroi.ss0ruent  rel:J.tivel~l8nt  faible·  de  la popula-
ti·-)n  dr;  cçllcs  de  2.000  à  moins  de  5.000 habitants  ne  sont  pas 
elus· à  unt;  n2.talit  ~  1;1oindre:  que  dans  les centres plus populeux. 
Les  chiffres suivants,  rei-:ttifs  eu  nombre  d' énfan.ts vivants 
pour  100  familles,  en  1947,  l'attestent 
Cor.ill1un2 s  d.s  :~:t:;~n.s  .:1~· 
Cou:.:~1une 'J  a.~:.:·  2.00()  a 
Ccr1mun2s  de  5.000  à 
CommunE: a  de  20.000  ;~ 
Communes  de  5
1J .. OOC  ~~  .. 
Co:-n:--.1un.__·.s 
~l  ,.  lCO .. üOO  :~o..t: 
2.000  h~bitants 
moins  r:le  5.000 habitants 
mc;.ins  Je  20.000 h'abitants 
L'lains  de  50.000 habitants 
~:1uins  de  100.000 habitants 









LE;.  S8Ul·::;  <::xplicç_tiun  })laueiblE::  d.e  . cette  évolution démographi-
qU8  résiàe  :tans  1.;;  '.:é>p;:~rt  d.;;:;- ruraux vers la ville  o 
Au  c;_·ur~~  de:..::~  .e·  .. nnfBG  1942-1958,  on  a  enregistré,  dans  1.160 
co;nmuncs  rur.··l~.;;s  coupt·:nt  0nsemblc:  1.360.388 habitants  en 1948, 
une  perte  de  po~ulation de  69.340  unit~s, soit·5,1 pour  cent 
de  l'effectif de  J!.pc:rt ..  Durant la même  période,  la popula-
tion  lt::s  :..utres  cGmr:Iunes  j_u  Royaume  a  progres:Sé  de·· 545.364 ha-
. bitants,  ce  qui  C(>rr~:;spond.  à  une  augmantation  de  7,5 pour  cent. 
La  dépopulation  rurr.~.le  a  frap_pé  particulièrement  certaines lo-
calités situ6ec  en  Ih::sbaye,  ~-n.:.  Cendrez, .dans  l'Entre  Sambre  et 
Meuse,  d:..nG  lG  Sud  ~tu  Luxe.mbourg. 
.;. 
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En  cet  endroit,  une  question vient· immédiatement  à  l'esprit  : 
la diminution  de  la population rurale  correspondant  à  1'  aban  ... 
don  des  r~gions rurales par  des  cultivateurs,  des artisans 
auxiliaires  de  l'agriculture,  des  commerçants,  des  ge~s de 
métier  du  bâ.timent,  etc •••  peut-elle  ~t-re quaiif:tée  c.:' exode 
rural  ? 
En  d'autres  termes,  en  nous  inspirant  de  la.définition four-
nie  par le Burèau international  du  Travail,  pareils mouve-· 
ments  migratoires se  produisent-ils nonobstant le fait  que 
l'agriculteur puisse offrir,  aux  conditions  de  l'éco~omie 
(asp·ect  dynamique)  et  dans  le  cadre  de  l~économie nationale 
(aspect statique),  des  possibllité·s suffi.santes ·de  revenu.  à 
une  population plus  nombr·euse  que  ce lie  gu' ell~ occupe  ? 
On  ne  lè  pense  pas  en  ce  qui  concerne· l'ensemble  du  pays 
bien  que  certaines régions  du  Sud-·Est  paraissent  frappéès 
du  fléau et ne  possèdent  plus  un  nombre  convenable  de  tra-
vailleurs pour mettre  en valeur leurs  res~ources. naturelles. 
·!. 
1  1  \_• 'tr/5.032f6L-r
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ri\,"-,l,Li,Il.L i,l i.., t-^ sj-:tui.rii.'uli  * r. [) ]If iElfsl,- aI$ -rJs ;]ITRiPRIS:'lS
. --- '-*:-
Utr. &$pi:;'L esr:i.:nti;,ti .lri Lrev'oluLirrn Ce 1t;.;,i'iculture  belge resii,c
i..:,ns .1.' iLirr:inutj-cr.i ci-r.:s erf it:i.:t:i f s tleri; ir.iv':il.Le.urs  qurefle  oecu*)o.
tlet"i;t: ,-l.iilr:nuLi.crl ::rt& 1ji;ur *mp0ch6 i.l.n. accrr.'-Lsisernent appr6ci,Bbl.c io  1.-l
pr.:.rJu+ti.,-rn,:;ui actuclierne::t  $e tri.,uvo e Iti:rd,-ice 153 par rappti:,'f,  e,
le, riiojril:]n.' (ifi.t?i:-\i;istr6e en 19jt,-liJa.
r,'iri-r,i-j-i+i,i;netr't,s l-a p:'c,ciUctivilS'f*:  i:1, main-cl.lr-rotlvTe  agricolc  a ]llus
.iii(J ri.crr-lli.Lri  l.r,xr. rc.rt',5:rencr* i  1t;vai;'i'-Cugrril  ct  iraturellernent  on &
assls'i;;.. i'r uri iiLii.:i,,:;i.;:'i.,ornerrt  ric: i;  suprrrf-Lcic u::ise en valeur  jlar  tra-
ve:}1Lr1tr'.
r . - ,J.olu iil.-oii-::1i ril:b,*l*I*l :,.sf i1-tjjlis'lig-.i.-q,Jr--igfj*.
i1 voi.r: L* t,:b],cau lrs p.  2-1. )
-l--i,:f i:.1.r i:'.r,',ji,iit .;-lii:.,,,t.i.ft ri-n lili:i,:liiiti'.iiit i.;.r.i i.'  .: j. p 1.) nombre d.es erploit.;-
L-i.r.l:.1i:i  .i.'uC(i:1.i.1:-;r..'.  rl  l, l"::'r;i.:.r:l:.::j'l:  ij  ti-i:,:-i:ir;.v i:;lr-i'i,f C qtr bte  .inn6e  gt  195,.f
f -i. f  " tt).t,, u,.n-*i. i,;i.;  ;:1,..: :,:-.f :Ln r:' ,  i1  st cs'f  (,ti$Lr.ite recirgssCr I  d. tunc  rna-
li!u-i',;  i.,.l.uri .:lr:tifioi.r-,i-l-r:'  {ii.:;  .t"'et:11'.',  oi-1,.i.' 1il  c;,use principeulc  d.c
"llut'e"r-.i.uf ir:..il. r.,ii.;'t,tlli;-i.,I'tr,,, .r'ir,::itl.ij' 11i:r,.til1 i l:lugmentatiOn  d-u nOmbrc c]-cs
cxl;.i.:,it;:.tir..t':r,'r  .-ti: llii)i:::i,i f.,-i:.' i-  bur;trit,"::,1 (" r,  pi,)u.r stelever  i,  l-.t  2.LgL
$ri  :1.::))i:.
^i 1.:.i'tif  ri..;: 'Lr?i 1 1t  titi;nbi'..' r.it,;ll en'Lrc,p. iscs  cl-c: moins d.e 5 hccia-
r.-.:r.i n rliminric!  ujiv|;;i ]9:]u'y otr i.i obsl.:rvd uji,"i C'isparition  spcct.)c1l-
lairc  cirr+xBlcri-bation.; n('' i$() lirr"lirt  p;).,s e Ia  culture.
i)c liiil6 tr 1lrtl:j,';li  ci cilr-'u:iii;;tl'u url accroissc;ment non continu i,u
noilbio i.os o)+1oit,-l,tions  d,.,1 ltJ e moins iLi; 2C hectares.  Crcs'I, cn
1929s euri:st inppieru lir. nombre mi-r:.i-riuni cl.-rr.-: fgrnc;s d.e 2(: 5 rnoins
tir:: j'.t 1li,;otii],r*;t:.
Jr.t*l,ii I c:i:. 1..);ir-]e i.,r. li.i si-r,-l.r"i'i;ir.rrl d"u f.'t::..n:cs cl-lau moins 30 .icctaros
r., i:'ee I-)r)rlilalti,'ti'Li:;;  ai;.ri;is i,0{u1,o a.nnee, ia  t,:nd.arrce secu}il,irc  i..:, cosse
tj-l jrl"evi+Ioil:;:li-t*,i i:,l:i r")f:l q,,;"i. cQIiui::r.(I,-) i,:s  sntreprises  d.c lfiU l"rcctal-
3l;hi .:'i; ji-ltir*,  .;n i;.r'i: irri  ti;,:u:t i-ii,rrij-e rs  rocensemcnts gdn6raux, 1c
(")  Lla.uginctrtn,'ti.on ilu rlclrJbrc rl"c.s rxpl,titations  d.e rnoins cl-c
t  huc'tr'"rc *ni;rr: i.95'; ct  L9'r\9.!toni:c A premidre wtc ct  otl
rcivir.'nri.r;l ::ilr.r c..;: piiSrtr.iui&ni::  (chapit::c  III.  compltimen Lairc


































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































 v'I/6. 032/61-P 
22  -
.. 
nombre  d.Ç3  8Xploi tations .de; 10 a moins  do  20  hectares  OSt  pasco 
de  41.038  à  46.039;  ce1u~ .9-:e.s  ...  ~~P.~~~t~_ti~J:?..S  d.~  ~q  .~.:m.oins  .. 4..c 
100 hectares  a  aügmenté  d0  151 unités  tandis  que  c~lui des exploi-
tations de  lOG  hectares  et_p~u3:,  d~.jà peu  élevé  (~11):,  so  réù.uisait 
de  2  unités. 
.  .  . 
Au  cour::.'  des  temps,  certaines oxploi tations -sont  passées,  à  la sui  te 
d'une  augrit:.:.nta ti  on  ou  d.' une  4iminu ti  on do  leur  étendu.e,  dans  les 
ca  tégo::i·JS  :l.ntormédiaires  ( o'ricrita  tiori vërs 'ïa  rooy~nné' culture) • 
La  tc:ndanOt.'  génèralo  do  1, 1 €volution do  la superficie des _ontro:prisos 
a  été à  double  seno  :  oon.contration dos petites exploitations  J.mor-
cé6  après  192~ ( c)  ot  fract1o'nnemonf sééuïai.r6'. des gràndes  oxploi-
ta.tions  qui,  toutofoi.:. 1  entro 1950.et:19..59,  ..  nc.  paraît avoir port.6 
quo  sur  colle&  do  100  hî:!Ct~res  ot :plus. 
Le  morcollom,:;ut  dos  grandos · ::;xploitations trouve .sa  cause  ossontiol-
le  dan~: notre  r.égimc  successoral,  qui,  inspiré ·du  droit romain, :pré-
voit lo partage  ègal d'un. pa:uri'rrioinë' ontrè ié'a"'l:Leritiors' do  son 
poss,;sacur.  Sa  causo  cocon:dairc ·réside dans le fait qup  la val  our 
vénal<.J  uni taire d0S  lot.::.i  ·d.o  't~rrc do  surfac·e  r'édui  tG  DSt  plus 
élovéo  que  uclle  oorreGyon<lante  d._)s  lots do  torre importants;  clo 
même,  ù.  (..a'I.À.s:.~  d .  .)  1 1 l..i,bonrlan-co·  du·  9a:pi tal"a·•·u.:tplc'ii'tatiëti ·a.ctüollomont 
roquir::l  la valeur locativ0 u:r+ita.iro  dos  gran~s 'domaines,  sc situe 
fréquemment  à  un ni  vea-l..l  plus ·modéré  quo  celle des  formes  moyonnos. 
A  la d:Ls:pari tion,  •Jntrc  1949  Elt .1950,. do. certaines oxpl.oi.tations 
d 1 étcncluo  réduit""~ ot,  entre::  1950  ct 1959 {  do  56  .• 879  oxploi tati  ons 
dG  1  à  moins  de  10  hGctarou.,  il y  a  divers motifs  :  la cr:iso  ayant 
sévi  de  1930  à  1935  ot  lc-;:_;"(LJ:f'i"fèuÏt·é·~·  unrcgistr.e.es "à,u  ëoÜrs  d8S 
ré  contes  a.nnéc.s,  'ont  cort_es  prècipi  té: la· porto  d~r maints  pc ti  ts 
cul ti  va  tours.  · 
L 1 examen  dos  résul  t.a.ts  J0_s  roccrisomonts  succossif~s de  1880 ot  1895 
montre  quo  pareil phénomène  <:~tJ  manifesta déjà  au  cours  do.  co  lape 
do  tc..m1pBS1  dont  di::.{  ·années: ·fur:ont ·  marqu·ées ·par une· dé:p-ro·ssion  l)ro-
voquéo  par 1 'arri  vé.e  do  céréa.los provenant principal  ornent  d 1Améri-
q_uo;  ontro le promior ot lo .second do  ces  dénombrements,  84 .. 560 
exploitations  ~iu  rr.oins"  do ·5··hcctare·s·· fur·ent--êliminé·é·s  ..... Pour  s 1 as-
suror un  pouvoir  compétitif satisfaisant faco  à  l'étranger,  nos 
agrioul  tours intonsifi,èront -l'our  production:_ot· so· livrèrent davan-
tagu  û  la transformation do  dcnrêos  végétales  on produits animaux  : 
ootto c.do.ptation  d~tcrm.in&.  .. un·o.·prospéri.té ·temporaire .,....d t:àillouJ."'S 
favorisée  par la conjoncture mondiale- ct une  multiplication ro-
nouvoléo  dos  poti  tos  ontrcpri·scs. 
~~--~-----~-~~~---
( 0 )  Compte  non  tonu do  l'augmontation du.norilbro  dos  oxpl-oitationn 
do  moins  do  1  hoctar~: ontro  ~950 ot 1959• 
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Une  autre ::cainon  résida d.ans  la fai.olosso  dos  poti  tes exploita-
. tians  en ·fa,co·  d.o  certaines  formes  du  progrè·s  do  la tochnig_uo. 
Sans  doute·;.  po"Ltvont-o1Tos 1  sonsiblomon·t  aux 'mêmos  prix· quo  los 
grandes,  achotor d.es  ongrais,  des plants  ot  semences  sélectionnés~ 
sc  procurer ùes  a.nimaux  améliorés  g  le recours à  cos agents  ëLo 
production nc'comportG,·Gn  offot,  que  dos  frais variablesSl  porpor-
tionnols .aux quantités utilisées  ( 0 );  sans  doute)  bien qu'elles 
no  so~  .. cn-t  pas  on  mosuro  d'appliquer au  mêmo  degré  que  los aut:-os, 
l'crganisatiou  sciontif~qu0 du  travail 1  sont-ollos mieux  servies 
par lour  m2...i:n-d;oe:uvro  familiale;  sa::1s  doute,  grâce notamment  à 
l'intervention d.os  pouvoirs publics,  leur ost-11 .loisible do  sc 
li  vrcr à· qu,.;l quo  améliora. ti  on  du  capital foncj.er  ~  dt3  pro  fi  tor dos 
progx·è;~ do  la soiGnee agronomique. 
PlacGcs,  sous  ces aspvcts,  sur un  pied do  quasi-égalité avec  dos 
uni  tti:s  éconor.lig_uos  plus amples,  les poti  tes entreprises agricoles 
sont  marquées  d. 1 unt;  infûriori  té dès  q_u' il s'agit d'appliquer dos 
formes  du  progrèz  technique  entraînant dos frais .fixes à  coté  dos 
frais  v::1r:Lablas.  Tol  ost le  cas  do  1 1 emploi  de  la machine~ il 
ost bien  connu  quo  par h0ctaro  mis  on  val our,  los petites  cxr~:...,.:. ta· 
.tions~  surtout colles  qui  stadonnent  à  ~a polycul~uro, doivent 
cont:(.:ntir  dos  sac:rificos financiers fort  amples  pour  s '-équiper  on 
choptc~l  mort.~  Lor;~  charges fixes  a.nnuollos  (intérôt,  assurance, 
frais· ~e rumisage  ot,  dans uno  mesure  moins  absolue,  amortisse-
mont  ( 0 ')).~  c'ntrütion  ~n  :c~parations) par hectare mis  en valeur y 
s~nt ~o co fait rclativomorit  plu~ lourdes;  ollos. grèvent  considé-
rablcm()nt. le p;:-ix  d()  revient dos  uni  -t<§s  produites  en  g_uanti té roa-
trointo~  Le~ recettes nu  compensent plus les  coüts  do  :production; 
1~  rovonu.~cs  ag~icultGurs sc  détéri2!~~  il n'ost. plus  comparable 
à  .. celui des  autre:J  travailleur~  et~  à  la  longue~,  cette insuffisance 
de rémunération a.ggr.s.v&e  par la tendance  à  la baisse des prix des 
proc1.ui ts  ot.  ;p~r ccllo  à  la hausse dos  coûts  d0  la plupart· ·des fac-
teu~s  1  P!ovoquo un  tre.l:1sfort  do  :prof  os  sion  (exode agricole). 
Cependant  J · le phénor.1èno  de  concontratio!l qui  orri:pro:tnt  1'  économie 
indus tri  olle modern,;,  no  ::~(  ...  manifeste  qu j avec  lenteur dans  notre 
soct.;;u:('  agricole;  unooro  n 1 a-t-il longto'Tlps  atteint  quo  los :plus 
peti  tos  oxploi ta  ti1 .ns  .. 
L 1 ag-rieul turc no  s'ost  pEi.G  mise  à  1 1 écolo  do  ~. 1 indus-t'rio  ct le 
rogrou.pcmont  dus  fc:::-mos,  éconorniquomont  souha..i table mais  sociale-
mont .rogrGttablo,  t..  .. n  uno  certa..ino  eonjoncturo,  sc  trouve contrarié 
par aivvrs faits  ~ 
"~"'  ca:raôtèr·ù parfois  0(.1Inplémon:t.airo  ~  d~ 'point de  vue· revenu· l)rO-
fossionnol,  do  l'activité agricole;  ·  · 
-~  . _........,___..  .. ____ --
( 0 )  L' 'exploitation du  bé-~bel-il  entraîna  évidemment  certaines dépen-
ses' fixes·..  · 
(00)I>amo,rtissomont  sc  èlasso le plus: frl§quomnient· parmi  ios fraio 
fixes :propromont dits;  en  effet~ la durée  économig_uo  do  ma.intos 
machines  ost infériouro à  la durée  technique  corrospcnda~to. 
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crain  te de  chômaf' o  or1  cas  .. de  transfert vors uno  au  trc profession; 
féadaptation  pro~cssi01::.nollc difficl:le et coûteuse pour 1'  individu 
comme  r:,our  ln.  ~:;oci &·be; 
a.tta.cl::.Gn:cmt  ~1.  li1 · terro n.nccstralo  ot au  tlilieu rt.:tral;  .. le profit 
i:cr-:1:;çimur:-t  n'  ~.:::;t  1).-:.,;:>  néco~;Dairvmont source  du plus de  satisfaction; 
c.ond.i ti(:ns  d.0  vie  plu::;  .:~c~·~a.blos  ~tu  r:)c;in  des  oxploi tations fami-
li~:..J.os  ~ 
in-tonsifi  0:1 t.ion  d0B  cul  turos  ot  do 1' élovago  grâce au recours à 
ocr  b~in:)s· fo'rn:.:.:s  du  progrès  technique ct rationalisation évon-
tu01lc  du  modo  de  produire; 
recours  à  1 'action coopérativE:>  ct emploi  •1o  matériel d 1ontroprc-
nou~s privés ou  do  services officiels; 
poli  tique:  d '·intcrV'enti.on  de-s  pouvoirs  publics on faveur  do  certains 
~cctours  agricoles~ 
struet11rc  dus  pr~x do  revient  do.:~  produits agri-coles  :  los prix do 
roYicnt  5ont  comyusés,  en  grandG  partie,  de frais fixes  quo la 
plupa.rt  d:.H3  agri·.:::ul tourD négligent,  tn.nt  quo  la valour vénale  clos 
do:nr6os  couvr.~  lr.:•,_:·  élérrwnts  variables do  leur ·cotit,  1 'agrioul  tour 
cor.ïtinuu  ù  c.1..~loi  t~.;;.r- con  G.ornainc;  il le fait d 1 autant plus long-
ton·.lJC  qu'il  COll.::-.idÈn.'c  la z1a.in-d' oeuvre- f2,r:-1iliale  - dont il dispos8--
evmm0  un  faot0ur  :fix0  <Ü:;  la :production  q_u  1 il réal  iso;· 
efforts  i':  .. d  t;·::  :p;~r  1 1 industrie  pour- f;:;."bric1uor  des  machines  adaptées 
:.tux  o:x.igl.;nC~);.:;  d.·:::  1'  Gx:·ploi tation ·ac  poti  tc  ou  do  moyenn.o  taille~ 
a.u·booonsormw1ti,:;n  ~  oll(..'  o~:t  le:,  plud accentuée au  sein des  potitos 
~ntrvprL::?(.H:q  cvllo~3-ci  ~~c:  .préoccupent  surtout du  rapport prix des 
produi  t.G/pri:-::  des  41atièr~.Js  premières  do  production car lcurn  éxcé-
d.onts  évontucls  miu  SUl"'  1(,  marché  no  poss8dont  quo  peu d'  im:por-
tanc,J; 
. ospoi:r  do  dispor.1cr  un  jour do  ua  pi  taux suffisants pç:>ur  acquérir ou 
.:.  louor  ot  .::;xploitor  do  nouvollos  torres~ facilités do  crédit~ 
-ote  ••• 
II.- F..,8:fH3.f·ti "ti. un  de  la surfa  co  agricole en tro 1 os  oxploi ta  ti  ons  clo 
diVOJ:S0S  classes do  Grandeur. 
Le  ta-blüau  5 fournit un uporçu  do la rG:parti ti  on do  lp,  surface a;'t'i-
c~l(•  miso  o;n  va.luur  entrv  li:JS  exploitations appartenant  à. divorsos 
vla.sucs  de:  grandeur  ~  il s'applique:  donc  directement au morocllo-
mcnt  oul-tur~l  cnrvb'"istré  dans le pays. 
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Une  partic  ...  ~.~por:.t..o.nt.G .. dq  lPt  ..  F3Ur.fa.o.o.  .agricole .os.t  .. ini.so .. el';l  valeur 
dans  le  càdrc de  pc;;titoo  exploitations.  Naturollemont,  cctto pro-
portion  a:  tondancG  à  sç rustr0indro à  la sui  to  do  la. dispari  tiqn 
d' exploi  tri·t~ïons  du  moins  do  10  hec'tïdres  'et  dos  gains do  surface 
moyonnc  e?noornf:lnt  l.::..s  oxploi  tations do  1  à  moins  do'  30 .ha  .. 
Abstraoti~n .:.t'ai tc d.c  culluu utilisant moins  d·o  1  hectare,  qui  no 
fournissant .Cfü. 1un  rovçnù d'appoint. (sp.uf si elles se livrent à  la 
production animale  d 'uno  façon  intonsi  vo  ou  à·  des  cul.turos forc6os), 
prèH  d.(.  J7  pc;_,r  cent  (contre 47,5  on  1950)  du:  territoire agricole 
fjO  rép<1rtl..ssaicnt  oncor.e , ..  en  1959 , .. ont-r-e  d0s .. :ontrepri·scs  ,  ...  ~nfé-:­
riouros  à· 10 hoctar _,s.  ;,._;i  l'on a..dmot,  et il  conviend~ai  t  do  le 
justif.i:)r  ~  qu 'uno  6tondu·2- de  20  hectares· ·puis  su  dans la conjoncture 
actuelle,· constituer un  minimum  pour assurer une  rémunération 
suffi  santo  aux  cr-1pi.taux  investis ct.  à  la main-d '.oeuVre  familiale,  ·  .. 
on  consto,tç.  q'l:l~.  ~;o~:I::o!nçri.t .31, 43.  po~r  ...  con.t ..  c.l..o  .la  ~up.orfi.ci.o agri  col·o 
sc  trou  vont  mis  or!  valeur  conforr.1èmont  à  1 'hypothèse: envisagée  .. 
III.- J.Jvolution·dc  la.  suporficio  dottl'oxploitation-type"~ 
Ta.bloaÙ  6  _  ....... --..-......·-
•  '  •  •  •  •  •  '  '  '  '  '  ~  ~  •  •  •  •  '  ,  •  •  •  •  1  •  •  •  - •  •  •  •  ...  •  '  •  '  '  t  '  •  •  ' 
1~vclution a  .  ..;  1:.-.J.  8U];>Qrficic  d.c  1 'oxploi.tation 
mqyc~c. 
:  :  ·~:. 
f.  .  ··i.· .....  Dtonduo  m'OyO:nliè' (ha:.·  ao }'  .~ 
..  :.:;x.nloit.;tions  d.c  g  •  •  --l 
:  ,  ...  .  ;  .  .  ·!  l02C··  ~  1950  !  '1959  ·:  .! --------~----·  ........ _  _._...,. ______  ...:, __  ..;. ___  t-~-- -2.-~---t--------~----t----------! 
0  0  0  •  .  0 
0  0  ~  .  0  ., 
~  0  à  moins  d. r;  1  ho..  .  , J  . .  ... C? , 1.5  .... ., .  l,  .  . . . 0 , 14,  . !,.  0,  10  ~ · 
~  :  ~  :·  ~ 
i  1  à  mains  de  5 ha  !  2  60  !  2  57  i  2.e68  i 
.,  <>  '  •  '··O  ~  0 
"  •  1.  v  •  u 
:  :::]  t~  m-:inu  d.o  10  ha.  ·~  7  12·  r.  7,07·.  ·:  7  1'3  ~  :  .,/  - :  ''  ~  :  .,  .  ~ 
•  0  "'  •  "'  •  ('  0  0  0 
j  lC  à  m0ins  de  20  P,t1..  j ..  ~3,7?  . .f.  .... }3,J~  ... f  :J-3-,86  l 
e  0  C  0  O• 
i  20  h  moins  du  30  h::-1.  i  23,54  i  24,01  !  24,,02  j 
•  •  •  0  "'  o.  ..  (.1  0  0 
i  30  à  moins  d..;;  50  ha.  i  37,20  i  37,33  .i  37,17  ~ 
•  •  0  .  0  "' 
0  ..  0  ~  0 
i  50  ha •.  ot,plus  i  75,46  !  76,89  i  76,07  ! 
..  0  0  •  0 
~  g----------~-~~-------:-~-~---~--~  •  0  0  0  •('  i  Tot~1.i'  :'  . "j  ........ l-~68 .... f·  .,. .. 'i',87  !  1,  71  ·  ! 
"  "  Q  0  • 
~  :  ~.  g  .  z  ! ---··  ... -----~-- --~-.-.--,.--... ·--·-·· ·-------... ~ ,... ___________ ~ ---:-... --------i --------~ 
0  •  0  •  0  "'  0  0  1)  .  0  () 
i  Etendue  moyonno  dos. cxplo~- J  g  i  ~ 
•  o- 0  0  0  1  taticnB  tle  1  h::) .•  Gt  plus  .l  ·.6,0~) ·  ~·  6183  ~  .  8,23  ~ 
•  •  0  0  0 
•  •  "'"  0  _  .. 
. .  1. 
•'•  -•t, 
VI/6.032/61-F .. ~  ..  \  :  ' 
VI/6.032/61-F 
- 27  -
L'examen  des  moyennes  calculées  à  partir des  données  recueillies 
à  l'occasion des  recensements  de  1929,  1950  ot 1959  fait perce-
voir les  tendances  fondamentales  que  voici  g 
1)  Augmenta tien de  la tiaifle moyenne  do  l'  exploi tatien .::ericolo, 
laquelle est actuellement  supérieure  à  8  hectares pour  1 1 on- · 
semble  des  entreprises de  1  ha.  et pluso 
2)  . znt·re  1929 ·  ot 1950,  augmentati-on  de  10  surface moyenne  dos 
exploitations de  toutes les classes à  partir de  10  hoctaroD 
ot diminution de  l'étendue moyenne  dos  exploitations do  moins 
de  10  hectares,  phénomène .. qui  a ·trouvé  son  essence  notamment 
dq,ns  .l'action entreprise dès  sa fondation,  en 1935,  par la 
0ociété nationale de  la poti  to .J:ropriété terrienne  (lo  11roccurs" 
à  la terre), .da.ns·1 1imp1antation du  "profossionnalismo 11  on 
mc.tièro  de  production horticole ut dans  !'-extension prioo ·p2.r 
la production d'appoint  un  période  do  disette alimentaire. 
3)  2~ntre 1950  ot 1959,  extension de  la· t.aille moyenne·  do·s  exploi-
tations appartenant  aux différentes  classes de  grandeur  sc 
si  tuant  entre 1  et  30  hectares·  et  diminution parallèle dè · 
l'étendue moyenne  des  entreprises mottant  en valeur  30  hoct~ros 
ot plus. 
f.  ~·· .... 
·  ..  \ 
.\, 
~.:  ~: 
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CHAPITilE  III. 
TbRRE  ?Jli S:;_:J  EN  VALiiXJR 
PAH  D.~S  AGRICULT;;LJRS  NON  PROFESSIONNELS 
En  Belgique,  les exploitations agricoles et horticoles d'a.pp9int 
demeul:'o:nt  nombreuses. 
A  cause  d~s  i~;tc~nec  qui  s 'ins.crivai,ont. dans  los  rol.evés  statistiques, 
on  ne pout détcrmine:r.- l'évolution de  leur nombro.et·de la·suporficio 
qu t c.:!llos  ont  couvorta dans  un  passé lointain.  .S.eules  sont disponibles 
dos. donné os  recuqillies lors des  deux derni.crs .reoenseme11ts  généraux 
de  l 1agrioÙlturo. 
A l'occasion du  dénombrement  de 1950,  les exploitations agricoles 
avaient été  ol_assées  en  ~rois catégqrios  ~ 
1)  colles  tenut?s  par·des agriculteurs professionnels; 
2)  colles  tonuos  par dos  horticulteurs professionnels; 
3)  enfin,  coJ.:  .. os  rnisc::s  en  valour par dos  :E_roductours  occa.sionp_ol.s_ 
ayant  décla~8 exercer uno profession principale ne relevant ni do 
l'  agricul  turo  ~  nl  de l'  hortj. cul  turo. 
En  1959,  la.  elassifi~ation précédente fut  complétée  en  ce  qui  regarde 
los exploitations d'appoint  et l'on rotint los  cinq catégories do 
déclarants  (il y  on  eut plus d'un million  ( 0 ))  que  voici  : 
( 0 )  Ont  été assujetties au recensement  do  1959  : 
a)  toutos les personnes physiques ou  morales  qui  exploitent ou 
occupen-t  une  superficie  consacrée  à  dos  cultures agricoles  ou 
horticoles  (on ploin air ou  sous vorro),  ou  à  des praJ.rJ.os, 
ou  à  dos  vergers,  ou  à  dos  oseraies ct atteignant au total un 
aro au  moins; 
b)  toutes los personnes  physiques  ou morales  qui 9  bien quo  n'ex-
ploitant pas une  superficie d'un arc au total, détiennent  cepen-
dant  à  quelque titro quo  co soit,  au moins  :  1  cheval  agricole, 
ou  1  bovidé,  ou  1  truie pour la reproduction,  ou  1  verrat pour 
la reproduction,  ou  3  porcs à  l'engrais,  ou  3  moutons,  ou  3 
chèvres  ou.  20  volailles,  ou  20 lapins,  ou  2  ruches. 
VI/6  .. 032/61-F r  ~  • 
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au·tr,)s  l)ersonnes  .. produisa.nt  pour. la  ... ve.nto)  mais· axorçaniï  lo.  .. ·· 
pro:fu;:jsior  ...  :~ 1 a.gri cul  teur,  d • éleveur ou  d • horticulteur à  ti  tro 
accessoire; 
4)  déclarants ne  produia~nt pas pour la vontG  (non  cQmpris  coux 
•  •  •  ..  )  l  .... 1  •  •  ~  •• ! 
Vl~-~C.i~  ~1-riC::)t~G\::8  ·;;··  ..... . 
5)  pci·d;)l1!18H  ou:. tïvan.t uniquement un  jardin poùr leur·  propre  con-
I.- Répar_~_i tion des  exploitations recensées sur la base de la classi-
fio:.:i.tiün  do  leurs  tenants  en  producteurs  p;rof.y.s.e.iQnnel.~. ou  occa-
sionnels. 
(  voir  1~ tableau 7,  p.  30) 
Obse:.c·"',r:·.:.;;,s  ::~.u  p.:.~;.1sr~t~o  - 1 1 exar::~m du  tableau  7  ·y incite !-'  en: co  qui 
conc.ornc  lt::,~;  prod.ucteurt:  prof.:;ssionnttl s,  qu 1  entro 1950  et 1959 
La  c!.imi~:u  t.iurl  d.u  nc-~:t1 b:;·:::~  d 1 ·:griou!  teurs et  q. •  éleveurs profession-
nel-:~  .:,  t:.t·~·  ~l:.;  37 •. 577  unit&si  prèG  clo  .1  exptoi~ant sur 5  (18,L!.l 
pC'UJ?  ('..:.;nt)  :t  quitté  j_:::.,  . tcrro  ç-'c;  CfJt  '.).XOdO  il: a.ffedté  lo nombre  .. 
d(3s  c.;ntrepriB(l8  ~o -tail1·=-·  inférieure à  10 hectares; ·le nombr.o  ·. 
d' él  ;;vours  prof~;-ssionn·e'lt:r"ho··aïspo·sant  · }:1éü3  dé  .. terr·e· tend  "à  o.ugmon-
t;.):t'  ·~:·.Yu u  1'  ini'lu;.;nc~,  ù:~  1 'indu:::  ~~ria  li  ~a  ti  on .  de  1 1 élevage  ot_ clo 
1'  cngr:7ti~:  ~0-~:~cn  t  ~,:crcins,  ·:lin si  qu;;;  des  productions avicoles  ( élo-
vo..g~;,  cngrg,isso:nent,.  oeufs);  dans  toutes les classes de  grandeur, 
si  tubes  entre  IO 'ot"IOO" hectaroei'; 'ën"'ënrcgiàtre:·u.n  .. S;é.cro'ir:iÔomont 
du  JLi~ibrt.)  d.u;•  ;_.ntro:r;~ris_~!·J .. ( +  3  .. 27l)o  ..  . 
Le  nombre  ·i' hc:r·tioul:tourr.:  :professionnels  a  diminué  d,e.-· 644 ·ct. 
cc ttc  évo1·0.tiun  "co'nt{:eitüe"l'à"résùl~ahto"'d.'è ·  clèu:X:  'mëtiV:e~ont·s  0:1;1 
sons  opposci;  gliminat~on d'entreprises de  moins  de  J'hcct~ros 
Ct  ûCOrOiGsemünt 'du  po~ibre ÙOS  [;ntro:priso·s de J  à  30  hcct(lros~ 
.  ' 
On  a  c;::~.l culé  ( Bu'l'l'ut"fn··at1" Sta:tï's'tiqüë'  ·  ;.::  'J'uin "195!  ~ ·  :P:~· 942) .. ·q_ü'ê)  .. · 
lùs indices  do  concentration sont passés  en.tro 1950  ct 1959  e  . 
do  Ci ,4'760  à  0, 4644  pour.. '1q~ airioul.teurs  .. professionnels  (:pou  ù.o 
mod.ifioation)  · ·  .  't::  :  ;  ·  ,  .  .  · .. 
ct do  0,4712  è·Ot5180 pour los horticulteurs profossionno1o 
(léger acoruis$emont  do ·la cortcerttration). 
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•  •  "  - ..  •  •  •  •  •  •  '  •  •  ~  '  •• "'  •  •  •  •  •  •  ..  ..  •  ...  "  ...  •  '  •  •  •  •  ........  111  •  •  •  •  •  1  .. .. •  •  •  •  1  •  •  ..  •  ..  •  •  •  •  .. •  •  •  •  •  •  1  •  t  '  ... t  1 ••••••  '  •  •  '  '  ' 
:  •  •  1 
!  : 
~'  .  .  •. 
'  . 
'  '  '  •  "'  •  •  ..  '  •  '  •  '  ~  '  •  •  •  '  •  '  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  Ill  •  '  •  '  •  :  ...  0  ~  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  '  '  •  '  •  •  •  '  •  •  •  t  •  •  "  •  • 
Venons-en  à  l'objpt  spéci~iquo du  prés~n~: chapitre relatif -aux 
exploitations d:' appQ:int.  ·  ~ 
Entre 1950  et· ·19.5-9 ;  .. ·on .. a··assi·s-t-é  .. à ·  tl.ne··augracntO.-ti·exrr··importanto 
(+  49.509)  du  nombre des producteurs occasionnels;  cependant,  co 
mouvement  n'est· peu  t.~être ·qu 1 apparent·  ~  il est· p.r.obable  quo  lo 
dernier relavé  statistiquG ait été réàiisé avec  pius de  soi:n  quo 
le précédent.-·  ·On·> a .. enregistré·;  "i·ci  ·aussi:,  ··dcs  .. ·t'ondancos  cdntraclio-
toires  que l'on pout  synthétiser  comme  suit  ~  : 
'  . 
élimination de  nombre  d'éleveurs  occasipnno~s~ 
•  •  •  •  •  •  •  •  ~ .........  '  •••••  •.  ' .......  1  •••  "' ••  '  •••• 1 ...........  '  ..  " ..............  '  ••• 
•  ronforoemept  quanti  ta  tif des· prodl;tcteurs  oco.:i.si~nnel;s met-
tant. on· valeur mcin's  do  i.  hectare·.  ou~ do: 5' ·à: moins  de  30 ·.hoo-
t2.ros;  · ·  :  ;  .. 
abandon do; leur exploitation.  p~r dos, pr9ductours  occ:n.sion-. 
nols  occup~n~.ft~.l ~  ~~inè 4~  §·h~ct~ros.·  ·  ·  '  [•.  . .  .  .  .  .  .  . 
'  .  . '  . 
.  . 
Bh  1959, il  :~.,.~  .. ~~~·i·t  ...  q~~·~ii~  5" Ï>~~-~  ...  ~è-;;-t·:c::~s  ...  o~:Pïè'i't~tions d'  appo~ut 
qui,  au  moins  partielle,rilel'l:t,  ~prq'du~·sa~en~: pç)ürl lil yente  ct la  m~.:; 
rité d'cntrè elles  (55,2 pour  cont)··consistaicnt'.·op des  jardins 
familiaux.  ; ..........  :  ...........................................................  ;  ........  ;  .....  :  .. !  ••  : .••••• ;  .-
,  . 
.....  .''J 
~  •  •  •  ••  :.,!  ;  •  ,  .... ,  •  t  •  •  • 
Une  proportion:· fort  élo'vée  ... de·s  :Î'rod.\l,cteurs  occasi.onnù,ls ·n.e  :cul  ti-:. 
vent  même  pcis  un hectare  do  terre.  Cependant,: d'  a\lcunJ:l~ dis;poso.nt· 
de  surf  ac  0a a.s sc  z "Yast·os·  ;-··il··  s ·'·agi  tT·  ·on: "l'  "o cc  url-orïc-e· ;-·'Cl:, écolos  LÎgri-
eclos,  do  :p~nsi·pnilats,  d.' établisscm·en~~ d.' expé~im:e~t.~t?-.0-n.,- :a 1 in·~  :_. 
dustriels,  de  {!lÇl.rchands  de .. bestiaux,  d..o  titulaires: d·e  prOfe·ssions. 
libérales,  dtc.~.:  :  . 
:  :  1  ' 
......  '  ......... \ltltll•···············.:•·· ············-········ ......................  . 
1·'•  ··.  1.1 
'  •:',t  , ..  , . 
"'  .  .  '•  .  ' 
II.- Superficie  niiso· on  vulo'ur par.:los  divtrso~  _  _è.§l-t~gorie·s  fi
1exploi-
tants,  seioxt  là· clcJ.sso  do  grandeur des  entropr~ses~  ......  :~-. 
'  '  . .  ..  ~ 
' .  ,•  ~  ..  .  -
f.  :  ::.·:  '. 
:  )  . 
f  ••• ,, ...  , ......................................  ,  ••••••••••  ,  •••• , •••••••••••••• -l ................. ·····; 




'  De  1950  à  1959,  la superficie mise  on valeur  :p~r les  agricu~.+.eurs 
profossicnnels  a  diminu-é  dtü  74.792 ·ha1  s®i t  c1o  ·.  4, 72  pour  cent ct 
la surface  ~oyenno e.:xp1:91 téo .:Ba~  cqtte. ca  tégor:l.c  de ·travail).  our:: 
est passée  qe  7. ·  ha.  9~·,_à.·  .. ·9  p,a• :30~~~ ·  t  ,.,  :-:~.  , 
i 
. ·, 
-~'-~  ·. 1.:  ','1 
.  • 
"j 
('  . 
•  .  1 
1 "'•••t..••"'' •tll•••••'•trt•••'••t•ltttt"••··~·•J••••••••••••••"••••••&.ItiA"Iff~•t•
1 •'"'''' •••••,•• • 
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Lo  domaine  de  l 1horticul.ture pratiquép .PJ.r  des professionnels 
n'a perdu  que  219  hec  taros  ce  qui  corrosp.ond. à  une  réduction clo 
1,7 pour cent et la taille· moyenno  p~r exploitation a  augmenté 
de  l  ha.04 à  1  ha.09. 
lia  sup,crficic  oxplQi tée par. dos  produ?teurs occasionnel  a  o:  dir.ii-
111:lé  d~  ~3. 317 ·  hoc_tà.~~-~·.~  (?9i~·: è!.e.  1.4 ,_6.3 ~ pour  ccn~ ot l'.  étendue  c\c 
.~
1 oxploit~tion moyènne  s'est abaisséo:do  29a.26  à  23  a.49. 
'  •  t  "  •  •  •  '  - .. 
'  .  .  .  . 
~  1~59  ~  _1~~  produQ.~o~rs  ..  ~cbasio~no~~:  _occU:paio.:p,:t .ll,  33  pour  o.qnt 
~e l'éton4ue  oultiyéo et mettaient  on;valour 57,49  p~~r  c~nt  ~o 
1:a  surfacé  couvert~ pait · ies: oxpl·l!)i tations  do  moins  dè  3  hoètar;os. · 
Los  94··906  porsç:>nnQs  ayant déclaré prbduiro  en  vue  do. la. von  tc 
dxploi~ai~nt· e~· mo~enne 1  h~.47. ·  i 
.  .  .  .  . 
III.- L~ productiori d'ap~oint.dans le eadre:ùos diverses  régÎol~-
CWEicoles..  ~ 
.  .  . 
S::olori.les.régions <igrieolos'  ori·:a.  onrégistré,  en  1950  ( 0 )',  C:..os~ 
variations assez  sensibles du  nombre  relatif des  producteurs  ~ 
o!coasionnqls  0t ·du  ~pour'cont4l.ge dé la èuporfioio qu'ils ocoupon;t 
(tableau 8).  ·...  =.  ; 
L~ propor~ion des  ~xproitants ocèasio~nols par rappcrt.à  l'on~ 
s:omblc  des  exploitants ,vari{ât do .moins  ela  22 :peur  cent  on  Ifu.ut~o 
A~donno à  ;plus do  90  pour  c~nt.on Campine  honnuyèro ct on 
Condroz.  · 
D~ns l'on~omblo du;torritoiro agricolo,  la superficie  mis~ on: 
valeur par dos  productours-.occasionncl·s flu·otuai  t  do  3;5 pour · 
cent  èn  Haute Ardenne  à  plus de  18  pour  cont  on  Campine  hon-
nuyère. 
Quant  à  l'étendue moyenne:d.e.t'cx:j;>loitation  mise  en  valour pc..r 
dos  non  professionnels,  elle allait do  16  ares dans  la rûgion 
herbagère liégeoise à  près do  1  hoctaro  on  Haute  Ardenne  ot 
dépendait  do  divers facteurs  s  spéculations pratiquées,  valeur 
vénale et do  rendement  do  la torre ot  très vraisemblablement 
situation démographique  do  la région,  ote  ••• 
.  1. 
( 0 )  Les  données  correspondantes  obtenues  à  l'occasion au recen-
sement  do  1959 ne  sont pas  enooro  disponibles. 
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T~leau 8:  Utilisation  du  àomatno  1grfcole  pàr  les.orooocteurs  occ'asionnels 
d2ns  les diverses  ré0ions  agricoles  du  pays. 
-----·-~--------~----------------------------------------------~----------------------------------~-------------
.  ·~  Nombre  d1oxploHations  :  SUpcdfcie  exploitée  ! Etendue  ; 
~  .  .  '  .  .  . 
R  é g 1 c n s  & g r i  c o 1 e s  :---~-·-----------------------:---~------~----------------: moyenne  par  : 
!  Nombre  absolu  !  % (a)  i ·  H<-:.  ~  % (b)  !exploitation  ~  .  .  .  .  .  . 
:  :  :  ~  :  (ha  a )  :  ..  .  .  ..  .  . .  . 
•  •  If  •  •  • 
!-------...-------·-._,..---~-----i  ___  :...._ _______ i-----------i~------i--------i~-------i 
•  •  f  .  •  • 
:  :  :  :  :  :  lluiGs  et  Polders  17.432  :  73,16  •  3.66a  :  4,55  :  0,21  :  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  . 
:  ilégfon  sablonneus:~  1lfj.7:39  •  71,29  26.672  !  10,78  !  0;23  !  .  .  .  .  .  .  .  . 
i  Campino  55.971~  •  72,67  22.105  :  13,42  ~  0,34  -~  .  .  .  .  .  .  . 
•  !'l.t::  ~tl  1·  1-~}o".l./0  •  7o'.,l1  '·1  643  11  36  •  0 22  •  ~  t\tl'Jc o,;  SJlJ  n - lmtl'îeuse  ·  .:  -r  •  ,  ~  ,  i 
i  RégionHmonause..  100.775.  c  ...  ~3,?q  ..  ~.!~10  7,49  :  ·0,1:7  i 
:  :  : 
~  Région  herbagàro  {liège)  •  33.013  ;  74.,2.9  •  5.281  5,84  ~  0,16  ~ 
~  c,.p!ne  hennuyùro  .  :  2. 311  :  :JI] ,V  :  411  18,33  Î  0,19  · 
i  Condroz  :  109.gll  · 9i ,06.  . :  13.162  11 ,02  i  0,17 
i  ~2U~ïJ Ardenne  :  1.2ô5  21,44  :  1.219  3-.49  !·  0,96 
i  .  .  : 
Rr5gfçJ,,twrhG.,;.,rG  (Fagne)  2.798  •  64,92  787  4,46  • 
;  :lv  •  .  : 
•  f'amor.no  12.055  · · ·  68,92  4.634  6,1-4  •  i  :  .• 
i  Ardenne  12.852  :  48;49  . 
:  R8gion  jur~sff\JO  9. 783  •  70;60  :  : 











{a)  Pourcentage  du  num;Jr'G  oo  productaurs occasionnels  t1ar  rapport  au  nornbro  tob1  d'exploitants. 
{b)  fourcontago  dv  1a  supor-ffct~; axploftéo  P'ir  ies produdJurs  occdsionne1s  p3r  rapport  à la surface 
































































































































































































































































































































































- 35  -
CH.iJ?I 'IlLj  IV. 
__  ...._  __ .................... - ... ~~·-..... -..-..--..... -..... -- ..... -.............  ..-~~ ................. ----...-...... -----·Wo4  ..... _____ .  __  -----............-""' ..... ~ .. ...-
.L:..pr.ès  1-::t.  ~.>:-:L:·~ü 0re  guerre  mond.i  .1 e,  la Iielgiquc  a  orienté principale-
ment  s~s  iLV0~tissomcnts v0rs  ~es Gecteurs  induotriels les plus  tr~­
di  tion:nelr-:;  c:t  :no-t~;,nPJent  Vi"~I'G.  J.or.;  ir..d.ustriez  ch<::rro.nnière  et textile. 
L 1 expé.r.io:no;·;  e·t  ,_,urt eut  1 'a.br.tnclov  :J.es  oha.rbonnagGs  inframarginaux clans 
ln  IJl)rinE< ·:.;,  l~)  Gt:;.a.tr·::}  nt  a  1i~3co,  a.  dômontré  1 'ina.ni  té de  pareille 
r)cli  tique  -:l·c  min  l;:n  Ê>~iicl  ..  ~~ce  1<.1.  n3c.H::ssi té do  di  v:.:.rsifier les struc-
tures  i~d.u:::>:~:-iGJ.le•.:; 1  d.(;  c...rér2!r  do  nG1.lVOd,UX  emploi.G  et d'encourager le 
déveiOPJ!Cr,v)ni;  d.a~  0c.onor;ü~E:d  .rr=::_;i·}nd.lf)u.  :;;n  effet,  certaines  rêt,ions 
de  J.t~Jtr·e  :f.J...:.~.;i~)  r8vèl::mt  Ul'.lC  pén1.::.r:;.o  s~.;ructurello  ,J.'  .mploi  tandis  quo 
d 1 ....,utr·::,s  8  _uffrent  J.  ''-~n  vieillissement de  leurs industries de  base  .. 
rn~s  mesu:c':  .  .:  1  ::l~~ L:;;J .  .-;,.f:,i ve~~  c.le  d.c.ux  types  ont  eté promulguées  en  vue 
dr am8lioror  l,~l.  ;:.~tructu.ro  6oonomique  Elt  1 1 évolution conjoncturelle. 
Len  prenrir5r,":•.3  ;::ont  à.  1 applic,:~ ti  ;n gèn8ralu  au  pay.s  mais  apparaissent 
rJarfois  plu:··1  f.:.:~.vo:·-_,r.::-t;l'H:l  }JOLtr  l·sa  .r62,ions  '.'te  développement;  les  secon-
def3  consti tuont  do:~  ins·trumE-n'L:-J  d.e  poli  tique  régionale propremont 
di  te. 
Parmi  les  !J_O~s~os lêgislativeB  d 1 ë::lluro  génèr2.12.,  ci  tons  g 
1.- La led  ch~  24  n~e,i  195)1  portant  0largissem~.m.t  cleo  facilités d 1accès 
. au  cr.)c~  t  ~~ rofeL::~Jion.:.ltJl  Gn  f.:::..veur  G.es  cla.st.··-:·s  moyennes. 
2.- L·~l.  lei  r:·~;.  1:>  j'lillc.t 1 :159  ë·~:proJ"·tant  tanpvrc.1.irement  des  aménaco-
ments  fi::Jet.:.:u.x  r,-n  vue  :::t.o  favoriecr  ô cs  invt.stissements  complémen-
taires  r~·Jun  f o.r·1:1e  d'  ii>!.:Il&u·~,J. (k;  0t  ~l'm.--·cill.:::.goo  professionnels. 
Lee  bé::n0fiu<.:~  ilr:l:(jGa.t.l..;;;s  :~s.;:,.  f.<Xploi t ... ;.tions  industrielles et arti-
sana.l!J,=J  GC1:r1 t  ir.:~~1urds6s  d.s  l:1  1.>3,xe  IJrvfdczionnelle à  concurroncc 
fl 1ur  ...  !.iloEta.nt  8~_;u.l  .. ·~  ]~·  poli.r  cent  rlcs  i·nvostic;sements  complémen-
ta.iJ?f-8  ;.:.fi't::ctu6H  du:.r·ant  le c  ël.nnde;.::~  1S:~3:J  ct 1960  ou les exercices 
compt~blou  195~-1$60 ot 1960-lj61. 
3.- r~~1.  .lei  ùu  :lj  jt:.illt:,)t  1959  iü:;~ifiaüt  tf:!mp·:;:J.•::.irement  le régime  <lo 
t::.uat.i•.:il  ;.L·:~J  l.üu:·;-v.·:.lu'>~~  er1  vue  de  fa:vor·i...--;~·~1."  les investissements. 
Les  pl·u.~c;-vGtlu'.js  reéLl:·:. t;éc~:  ..  1;cnu:-1nt  cht(ëuno  c~os  ..:::.nnées  1959  à  1963 
ou.  (~h.:.:.cun  .J.')S  ··:lXF::r·ciee~.  CCI1!ptabler- 195.9/1960  - 1963/64  sur dos 
im.ueu'blot.  ot ou-tillages profosnionnols,  (1.in;::;i  que  sur des partici-
I)a-tion~'  ot val  ours  do  portofeu -lleE:  entré  os  dans le patrimoine  ùc 
1 1 entruprisz.:  d.epu1s  :plus  tlo  cinq an6  av:1nt  la realisation,  sont 
immunisôe(1  totalement  ou :partiellomont,  s~:;lcn les  cas et dans 
cer·boj.n:.;s  c:onC:i tionG,  d:~;  la  taXI;  :profossic.nnolle. 
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4.- La loi d.u  1~)  juillet 1:15)  tendant  à  fà.vorisor  l'absorption ou  la, 
fusion  d:.J  sociè,t.?.  ..  ~  0t l'apport de  branches d'ac  ti  vi  té.  Cette loi 
n'ost  ::~.. ,:t?licci.blc  c1.uc  i:Ü  l'  ab:.:mr:ption  ou  la fusion  tende  à  1 'c..n6-
lior~:'ltion  dG  la  productivité:~  à  la.  lutte contre le  chômage  ou  à 
la r~tionalisation de  l'èoonomiG. 
).  - La loi  <:L":.:t  17  jut.J.J.et  1959  ir.,,=;to..urant  e·t  coordonnant les mesures 
en  vur:.:.  ~~~~  fa•.rQ:risur  1 1 G:.'l:v..::.r.u..;:i.on  èco~  .. omiqac'  ; t  la création c.l'in-
dus-tri.::s  nouveJ.J..e;:;.  !J,::t·c;,;::;  ~~tJ.i.,  ,~_l.lG  1 'on  poï.:ï.·t  qualifier de  "loi 
gén8J·ë·  .. l.:·  (:~ 1 o:xpa.n..:üon;' ')  :complac~~ lës lois  .-:o.u  7  août  1953  concer-
nant  1 'u..ic~u  a  L::  eréation,  à  l'  c~xtension;- èXL  rééquipement  ot à 
là r:..  .. tiC!1a.lisa.tion  d.'entreyriBBS industrielles et artisanales ct 
du  1.(;  :j,.:dlle:t  1957  concernant  1 '.J.iclo  finë:.ncièi·e  accordée par 
1 '.,}!;at  â,  J.::t  COIH3truction  OU  a 1 1 aequisi  ti.:'n  llO  bâtiments indus-
. ·tri8l;:- ot  ~tj.~-tiGd..P<.1.u.x  on  ·vuE"  de  1 1 ·.:.::xpansion  6conomique  et· do  le.. 
rèso·r-)<:_:.,:r.:.  d.LJ.  ch·~m::l.é.'t:-.,  .:J~l3  a  &t&  coŒpl(~·tCe par la ;Loi  dr ox:pansion 
·•~~}:::>n<.?r.:Ü'.ll..li-)'  1.t..:~  r-:':(lgr·l;s  social  et  c}tJ  r·::.d.r•3ssemG:t:lt  fJ..nancior,  du 
1<  f!Sv:ci<ù·  1)61.  C:r:ïs  r-~ft'ets  p0uvcnt  ;3  1 <btendre  aux  expl::)itations 
:1t:;riool  ';JrJ o 
Les  a,idE"·~·:  :L  ...  l 1 .:: •. "ti:d;;  ·~;::-nr~;:i.Gtvnt  on ·tonificati n  ~~. 1 intérêt ( 0 ),  en 
avance,:>  s.~.r:n  intt·œe.t  pour  1,.3,  miso  -=111  point  de  i.Jrototypesl'  de  produits 
nouve:...J.ux  O"..t  r::  :J  prr;cedé:::1  nouV(;8.UX.  c.o  fah:.ricaticn  ot  en  exonéra ti  ons 
ficoa.l(;s.  ~.J.l~H3  sont  d.0)  J11r:;is. ord.ros  ~  uno  aido  générale,  un0  .aiclo 
s:péci3.1G  ·  ... :·\:;  uno  ~ide  compléut~,nta.irf.:  .• 
L 1 aido gcnGJ."'al::.,  co!lsiut;:.nt  •.;!l  un\; ·bonification elu  taux de  1 'intérôt 
ne  pouvant  .;.:.:e(ci.c::r  2  i;>Oï--LI.'  cent~  favoriso  tout investissement  q_~i  répond 
à  l'  intb~cC:t  ~::conorniq'tA.~~  f~:lntirP..J.  c't  ;;_ui  ~.~ont ri  buc  directement  à  la créa-
tion,  l
1 E.::.:<tc..:r~ziol'~.,  lti  .:;ony:;;:r.:.:ic.n,  la modornisation d'entreprises 
industrioll:.;;·.:i  ou  a.rtis:l:nalos~ 
L
1 a.idt~  spévi.:::-1·3  r.~onsistc  en  une.  bonificat~ûn du  taux de  l 1intér8i; 
pouvant  c>t;-~: i:nl:-e  ~:+  p\.:t;.:·  cent  m~is  san~;  qu'2:  lo  ta.u.x  ainsi réduit no 
pui  u:;o:;,  ::!trc.  :Lnféri  :::-~r  à  1  p0ur  cent  c·t  :Jn.  r~x~.~né:r3-ti  ons  de  la con tri-
·bution  f'on0:l.~·~..C)  d.u:rant  ci:t1q  a.n•3·,  :.·ll.e doit.mottro les  entrepri-so.s 
induutricllo~· 8~  ~~tisanalGa en  mG~urc d 1apportcir les  conditions  6co-
!10miquos  r.:>.ü.'lcllns  q,uc  er.;.:·;:::·.s,  1 _;  1~:.:::.r·c:1.-è  C 1)I;1!ï1Un. 
L 1 aide·  com:h:J. é.::i~nt-:1ir::l  est  (.!.:.:.;  r:.:.~ tur:.::  cc~njbn  .. ~ tur,.:.;lle.  :ale doit porr1ottrc 
Cl ,~  ·t'O·~nl  ... ,·\-r··· ............  .,  ':.·;r";o,  0'6.n/o:..,.·!~··,.,  (t.-,·"7'·  d,-.  lt;...,J..\-.:;-,':'+  -,.."-du;t  J·usnu~'a' un  "11.;n.;- c  .s.,\,.~>  'V  •  .~o.V'-,·.!  ...  .J,..  l;.V..a..'-4  JO'""'  V.l--"..:.,.. 1 ••  ~  ....... ...~..-..  V  ..4  ..._.L.Ili(-•J...,·.J  J_t,:;  -'-- ':1.  J.J..,&..  ..L 
mum  do  j  j';r.n.::.r- cent)  ou l'  d.i:ls  !..;J_;i~Cialv  (taux  r::;ë~·ui t  jusqu'à un  minimum 
do  1  pOU!'  oont)  0  I  ..  cotte 'r;onii'ic~ati:-;n,  s'  ct.j0:~.;l~O  1 1 exonération  ci..o 
l'  imgôt  ff  .. JJ.c.:i "'·::- lH0n~.~an  t  c.in:I  ..  :rn.:~ .. 
t 0  ),  .r.,.:·  .. ,•.:.  1~·,·~~-.;·  ....  ~-;  ,., .. ·H ·1n -Q.  Hr+  '·:r··~J+  1 "p·,·l·i (lU"r··;  ............  emprunts  dev.u'n·· i;  sorVJ.' ro  \  ...- • ...,  : .. _  .. ,_ ......  •  ..  v~••..L.\..  :,  ·  ,..,  .  ~··:;  <:  .,  ::·  <.V  .r/  _.,..,  v  J.<~  r."•..<.-:..  - ,...  0 
au  finn.:-;.r::,;.jK.nt  (':.i:cc.·.:t  dG~ lt.lV'-::-bti:::isGmcnt:.)  Cl'l.  ir:1moubles  bâtis ou  n,..,n 
b.?t ti  o  v~ 0n  ?;u  ~.L.l.l .  .l,L:'')  ou  !fld.  t6ri·~1l  ~ 
à  la roc;o:;.i.:;ti t11ti;n1  d.o  for  .. ctB  ::_~:. roulcmer.v.!o  ont,.~.oès par·le financo-
mï:;Jn·t  ç~r..d!·~~:s.."i ;;;u.;r  c:  'j_J:.~.vos-ti  tS~C!ll·..:rvë:.:;  do  rr~m  .,;  nc1 tv.1'v; 
u.u  ·finan:.:.c·mç.r.-1;  cl:i.ruGt  d 1 invcJ~:;tifJS....;Ii'l(:nt~J  i!.~rrv~té:r·iels  tels  quo  los 
étu.tl0S  cl  1 \~:-gani:--:.!ation  ct la l"cch.:rch.o  ou la mise: au point  de  proto-
t;tpG~,  ~.:..: ..  ~:\l."'OÙ.\!.its  nouveaux  ct  <le  p:rocùrlec  nouveaux  do  fabrication~ 
à.  la  C·  •. 'nw!i:i tu ti  on  d(:..  fondG  cù;  I''-'ù.l :;men-t  inctifJycnsablos  à  la oonvor-
si;:,n  .,:1.  ,;  .::.c+:ivit&s  u•vrdirupris:J8  indu:~t.-ci·::lle:!:3. 
"\'I'T  1 "  •  ~ 2/~1  .,..  v .J./ () • u  j  c  -.t•. 
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6.- Dans  lo courant  do  1960,  lu  Gouvorncmont  2.  cree,  sous la forme 
de  sc:rvico public,  10  Burvau de  Programmation  économique~ il a 
ainsi montré  ;::on  souei  de  pourvoir aux ::-wycns  d 1 élaborer  ot  cl 1ap-
plique:r une poli  tique  économiq_uc  plus  co~1ôronte et ropos2.nt  sur 
un  prog.rar.nc  conçu  lot"iqüornent  \:;t  non  cl.ans  l'  ompirisme. 
7.- IJ  1 ~n  ... :rôté  royal  du  25  novcmbr(j  1960 porte  créa  ti  on  d 1 un  Cor:Ji té 
na  "t:i.'Jnal  cl.~  1 1 Lxpansion  éconoï'lique  dont la mission  est  cle  promou-
voir  ut  d 1 onc.oure..ger  1 1 accéléra  ti  on  ct lh rëgulari  sa ti  on  c~c  1' ex-
panE~  ion  économi'.J.UC ~·  l<:i- crea ti  on  d 1 emplois  nouvoaux ct le rol0vo-
ment  du  nivoa.u  do  vio  de la population.  A  côt0 de  cet  organisme, 
il existe d0s  comités provinciaux  ou  ré.;ionaux d'expansion  écono-
:riiqu.:.'. 
8.- 1nfin,  soulignons  qu'il entro dans  lGs.intentions du  Gouvernement 
do  fairo  votor  nrochainoment  ~ar le Parlement un  projet do  loi 
oréa:nt  la.  Sociét•1  na  ti,··nale  d -,Invvsti;  ,;3ement • 
.h  côté  d.c  ccc  mesuree  ~~8gi sla-ti  vos  qui  s 1 appliquent  sans diocrimina-
ticn à  J.'onsomblc  du territoire natior...alc,  E1nis,  pour C"'rtainos,  cl 1uno 
manièr;o  plus  favorable  aux régions di  tos. 
11dc  d~veloppement", il o~::iste 
!:_ne  loi l'olati  vo  à  l'  éoonomio  r8e;ionalo  g  c 1 est  c.ello du  18  juillet 
1959 instaurant dos  m<~surcs spécialos  on  vuo  do  combattre los cliffi-
cul tés  économiques  ot  soci:?l.lGs  do  cortainos x·egions  et dont  1 1 (].]!pli-
cation  CJz-~  régie par  l;__;a  arrêt,]s royaux  du  18  août 1959  ct du  27  novem-
bre 1959. 
L'objcctg do  la lot do  base  est de  promouvoir l'intérôt génèral par 
uno  réJ.)a.rti tion. équilibrée  do  1 1 c:~.cti vi  té  êconomiquo  ot  do  la prOSlJéri té 
généra.lo üntro  1-::;s  différentes  r~gions du  pays  ot do  combattre les 
:difficultés économiques  ct social  os  spécifiques do  certaines  c:..  1 ontro 
elles,  app·Jl éos  "réc;ions dG  dévol cppomo:nt". 
Notons  quo  l'on considè:r'o  comm8  co.ufor:nc  ~ 1 1 int.érôt  économique 
g€:nàre.l  ~ 
a)  la miso  au  travail dans  1.::  cadr(_,  do  la 1)0li  tiquo  do l'  omp]:oi  ~ 
b)  la création d'indus trios nouvollr3s  ot la fabrication  do  produits 
nouv:lau:x:; 
c)  le développement  d.' ontroprisor:  oxista.ntos  qui  s'adaptent aux  con-
ditions nouvelles  du··. ma:rché; 
d)  1 1 amÉ1lioratj_on  dG  la oi tua. ti  on  dü  soc  tours  économiques  déprim-3s; 
.e)  l'utilisation pluu rationnello  des  ressources  économiques  ~u p~ys; 
f)  l'amélioration dos  conditions do  travail~ dos  conditions  d 1or2loi-
ta.tiun,dos  ontr~priso~ par un accroissement  do la productivité  ou 
de la rentabilité do  môme.quo  do.la qualité dos  prod~its; 
g)  la création ou le développèment  do  1 1 équipement  de  ·rechorcho dos 
cntroprisos. 
.  ;. 
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La définition dos  reg1ons  do  dévoloppomont est réalisée  on  fonction 
do  1 'un  -~oins dos  cri  tèros  suivants qui  so  confondent  avec  clos 
difficultés  économiques  ot  sociales graves 
a)  L'oxistenco d'un  chômage  permanent important,  en  chiffres absolus 
ct  c:;:1  pourcentage  do  la population ac ti  vo  ou  1 'absence pormanonto 
de;  po.:ssibilités  cl'omplvi.  Co  critèro  s 12-ppliquo  surtout  à  la 
partio flamande  du  pays  où  sévit un  chômage  struc.turel  permanent 
~t à  certaines  contrées  du  Hainaut. 
b)  L' émig::u:Ltion  d'une partie notable de  la. population à  titre Llêfi-
nitif avoc  pour  offot de  ramener lo chiffre des  habitants  on  doça 
du  minimum  indispensable pour l'ontrction économique  dos  services 
économiques  ot  sociaux nécessaires au progrès.  L'émigration 
frappo  lo plus la partie flamande  du  pays,- les· arrondissements 
do Dinant  ot de Philippeville ct lo  Luxembourg. 
c)  Los  üéplacomünts  saisonni0~s~ hebdomadaires  ou  quotidiens d'une 
partie importante  on  nombre  et  on  pourcentage do  la main-~'oouvro 
dans  dos  conditions défavorables  du  point ac  vue  économiqrio  ot 
soci~l~  Gomme  migrations alternantes autochtones  ct,  dans une 
certaine mosuro,  allochtonos  do  la main-d~oouvro, on  pout  citer 
dt.:::J  r.wuvcmon ts très importa.n  ts ·do  tra·vaill  ol-ltrs  .vonan t  do .  tous  1 os 
coins du  pa.ys  vors l'aggloméra  ti  on  bruxelloise;  dos  mcuvomonts  · 
de  travailleurs venant  do  Flandre orientale vors les provinces 
d'Anvors  ot do  Brabant  ou  du  Limbourg vors  l'agglomération  li~­
gooiso;  un  courant  so  dirigc.ant do  la Campine  vers l'agglomération 
anversoise  et les  charbonnages  limbourgoois  ot wallons;  le départ 
journalier do  15.000  travailleurs de  Flandre occidentale vors 
d. 'autres provinces,  surtout ia .Plandre orientale,  lo 'Brahant · ot 
le  _Hainaut~  au  cours  dos  dernières  années,  la migration d.c 
_30 .. 000  travailleurs ·environ do  lt 1landro occiQ.entale et do  15  .. 000 
travailleurs wallonG  environ vors la Franco9  enfin,  les déplace-
monts  do  ~.J.Uclquo  7. 500 travailleurs frontaliers  flamands  ·vero 
lo8  Pn  .. ys-Bas. 
d)  Lo  déclin offoctif ou  imminent d'activités  économiques  importan-
t<)S  elevant  ox1 trainer la po.rt:  ..  d' uno  fraction notable du  revenu 
régional,  colla d'invostiBsomcnts  sociaux :considérables ct dos 
répercussions d6favorablos  sur d 1autrc..s  activités de la région, 
comme  les  ocrvicos publics  Gt  lcn  ontro:prisos  commerciales.  Cc  c1or-
nicr critère intéresse surtout los régions  charbonnières du  Hainaut 
ct un  pou  collo du  pays  do  Liège>  on·  outre,  l'industrie textile do 
la Fland.ro  oric.::ntalG  occupe  do  moin~ en  moins  do  main-d'oeuvre. 
Di vors ,E!,,J:Ons  d 1 action :peu vont  ôtrù u tilisês :p·our  assurer 1 1 oxpartsion 
régionale.  Co  sont  ~ 
a)  la bordfication d'intérêt  ~  la réduction du  ~aux.de l'irttéret 
pou t'""'sorrt; aux mômes fins  que  C'Cll·o  accordée  0l:'l  vertu do  l'a loi 
d 1 o:x:pe,nsion  générale.  Dllo pout  ôtro do  4  pour  c·ont  sans  quo  lo 
taux réduit ne  soit  jamais inférieur à 1  pour  cent. 
.  1. 
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b)  ,!:.a  __  ,J?.2.r.9-.nti2,_  ;l,-:J_l~B.:E:s.t  q_ui  _peut  ôtre attachée,. à  conourrcnco  cl'un 
million  u.;.:.;  f:rane;J,  au  ro:aboursomGnt  en  capital,  intérêts ot acces-
f;Oi::c~~b  ëicr.  prGtc:  ccnaontis  à.  taux rédu'i ts. 
c)  IJC:~ 1  r::J.t-v·.;ntio.L  ..  ~  nn  <;:;;;o:::-G81  fl  .. ont le mont2..nt,  dans  chaque  cas indivi-
du'2(;~ nG-f'Zu't  7î··~p~.ss:;r--un r,Jillicn de  francs ni .excéder 2J pour  cont 
~:tu  ,;cnJ.t  c~:)  1'  inves·~.i ssGrrlcnt  (:lll  imffioublos  b.1tis  ou  non  bfltis ct 7,5 
povr  noD~ do  celui  do  l'investiosGment  en  matériel.  Cos  pourconta-
::;.c:~;  J:::·~uvcnt  Ctre _pcr-t'§s  r~~8pccti  vo.mont  ,i  30  ot 10 lorsque  1 1 aide 
corD_9lémen-tr-i.iro  pré·;Î-··..4.8  p::..r  1è::.  loi  gênè:rulo  d' c::·::pansion  est déclarée 
1'  eo  .. :p}.")l i  c~:-1 ti  or... 
ü)  .f.:t.:·.s  .~?Mx.~:uérE-~tl,0_~~;._f2:.,~:1.s:_a.J._c:;:  :  IJO!:}  subvontions  dn  capital  (sub  c)  sont 
if.l:.(r;J.rd.séoE  à::,  .La  t:.t:..:=o  :p.r·ofc.ssicn.no:~lu  c-0  do  1 1 impôt  complémentaire 
p~rs~:~:unl.  f··_.i::  irn;r.,~~.lb.let: o  rlont la conat:ruction a  été rêaliDéo avec 
l  1 c.i,J:J  .. ,:;  l'  .2tJ. t,  ~;;. t  l•.-;3  t:J!~"tl"..:îJr.:i.~:=-:cs  qui  ont réalisé un  investisse-
;n,r.;n-t  rJouc  la i'cu c.~~  d'  lmn;::;v.bl~':::  'bG.tis  ::;ont  exonérés  do  la con tribu-
o)  11o  plnu,  l')  :Air:isi.;.c·c  de:~~  .Ai'fair~.:.B  6conom:iques  ct le Ministre  dos 
Clc:.sGc;::;  n)~;y  -:;::1r..cs  :r· C.1U''lG:n i,  ,~ü~n  ..  :;  los  ré::, ions  à.o  dévoloppomont,  faire 
}Yco·:;écicr- h  la  c~c::r..L :.:·::::-uction  ou  à  1 'ae;ha.t  do  bâtiments industrie-ls  et 
~-.~.r-tif~Ci.2lau::-{,  d:::;:;;tl  ... "l(.;-;  h  0tro vend'-l..S  ou  loués,  éventuoll-omont  êto  gré 
à  r-r.x·6,  à  une  <.mtl.~~pl·is·J  ind.uctriollo  ou artisanale ayant préala-
blo:::ïcmt  eünclu avec  l':'.:.;tat  un  uontr:j,t  on  vuo  do  l'oxploitç_~tion des 
<li tG  bât:imc.ntr-:·.  :P .. 1roill·J  la. ti  tude· c..:st  clejà accordée au  Conseil 
d.cs  Hi.nif::ï"tTt::G  en  v0r-tu.  d.i.";  la loi  gé:1éra.l3  d 1  expansion. 
f)  Lhfi::.~,  tJ.c.ns  1':·:-nf~:);!lblc  ·:lu  torritoiru, l':  .. tat, los provinces,  los 
cow.:r:.l.:nc·~:>  vt  lc.·G  :1utrcr,:j  l)Br:::cJnno8  de droit public,  désign8s par ·le 
Roi,· :pe1.rv·.:.m  ~  r·:L·ooc!cic::-:·  à  1 1  expropriation pour  cause· d 1utili  té pu-
ï·:t·-~  ~-·  -~  ....  ,,·:  ·t .. ,  .... - -~  .,., •.  , ~· .....  ·.~  .. -:  .....  ,-..~,.,.  ··- .:  ~  1  t·  .  1  - ... ~t  .!"  1  ~.,..~  __  ,_,_~--·.:  ,._,  __ ,~,  ... "  ... r1.:-.~.~  ...  "'  Cl·:.: ....  ,  ..... t:.r.J  ..  ~· .. •  ,.,._,u:n;.d  .J..lJ.G.US  rJ.c- s  par un  a.rJ.v  e  roya 
c•.:;.:o.i~..:."'·~si::?;;v.:  IJ2  .. r  l..J  Mini3tro  des  T.r::~v::..1.v.::·;:  pub~ics et de la llccon-
stJ::-uation.  :D;..i>J  soci0té~ d 1 équipcrnont  économique  régional peuvent 
0-h:!:··.,.  conr;,ti tu8  ·· 3  p~::t-1'  l. cd  :puuv0irs publics  en n'importe. quelle 
:r:ês""':i.on  à.1.l  :p1~.y.-:;;  d::1.ns  le:  bu-:.;  d 1:_:t.ff'oct0r  ~~os. terrains à  clos  fins 
indur·~tricJ.l·:;~.,  (1(-;  le.:·:;  z:..J.~:sné.lgc:  ..  ct do.lcs  équiper,  d'y construire 
C.;  .. ,j:.l  brttirr:.::~·r,;, t0  i:nf1.:ast.ri cl  rs  ou  e,:;~ ti8·J,nc.u.:<  ct do  vendre,  concôc.lor  ou 
lou..;:r  eus  tc.r::-a.ir~s  ou  l.;J.ttmont~:l  à  d.0s  :p::;rsonnos  physiques  ou 
~0r2.lou dt cb:oi  1;  privé,  avec  ohç.rc1.: ·(le  l0s utiliser aux fins ·pour 
lc::;:J.u-:.,llGfJ  ils cirtt  0t0  ~-::.G1Ôr~;J,g8s. 
A  :,_;·)I,!a.:rqucr  quo  c-:..s  dornièr·..;.s  c1iHpo~:d  tions sont  d 1 application 
gén·:~r~ll  o. 
Dans  chc  .. c;_"..lG  ca(:\,  l'  irr:.port.'lnco  rlv 1'  a.ido  financière  do  1 1 ~tat ost 
d0to.rï:Ii~.Lé:io  notamment'  p~r lv13  c:ri t0rcs  f1uiva.hts  g 
la nGc0sBit~ du  consulidor les pcrspoctivos  de  rentabilité,  dans 
ur..  delai raisonnabl8,  d' invostissomonts  c:ont la réalisa.  ti  on  sora.i  t·, 
sans  cotte;  aid:::  1  incertaine~ 
.. ;.. 
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évontuollomont,  la nécessité dG  compenser le handicap  tpmporairo 
subi par l 1ontrcprisc du  ~ait de  la réalisation du  projet dans  une 
région do  dêvoloppcment; 
les méri tos propres du  projet,  au  point  do  vuo  écon.omiquo  ct  socic::,l ~ 
l'offert financier du  demandeur~ 
Les  régions  do  dévoloppomont  peuvent  jouir dos  mesures  spéciales pré-
vues durant un délai de  trois ans,  à  dater do  leur désignation.  :...;nsom-
ble,  elles no  peuvent grouper une  population  supéri0uro  à  15  pour  cent 
de la population du  Royaume.  Chacune  d'ello·doit constituer un 
ensemble  cohérent,  dont los habitants  sont  confrontés avec  des  pro-
blèmes  communs  de  croissance  économique,  pouvant  ôtro résolu par uno 
expansion durablo  fondée .sur uno  infrastructuro·a~équate. 
Dn  vertu do  1 'arrêté royal  du  17  novombro  1  __ ·59,  guinze régions d.a  dé~o.­
loppoment  ont  été désignées.  Ce  sont  (voir carte  à  la page  suiv.~nte) 
Région  wallono. 
A.- Le  Borinage  (21  communos,  221.000  habitantB  à  la fin do  1958) 
caractéris~ par un déclin  économique  à  la base  duquel  se  trouve 
l'abandon do  charbonnages infra-marginaux; 
C.- le Centre  (13  communes,  99.000  habitants)  qui  présonto los  mômes 
faiblesses  quo  le Borinage; 
B.- Le  Luxembourg  ot le Sud  do  la province  de  Namur  (82  communes, 
91.000 habitants)  caractérisés par un  oxodo  do  la population, 
des  migrations alternantes autochtones de la main-d'oeuvre  ct 
un déclin d'activités  économiques; 
H.- La  re~on do  Verviers  (14  communes,  54.000 habitants)  où sev1s-
sont un  chômage  technologique important  (industrie textile)  ct 
une  émigration à  titre définitif do  la population; 
K.- La  région  d,  ..  Tournai-Ath  (14  communes,  38.000  habitants}  qui  sc 
trouve  à  la traîne  à  causo  du  déclin do  cortainos activités éco-
nomiques  ct dont la main-d'couvre  chorcho un  emploi  dans d'autres 
contrées~ 
1.- La  région do  Huy  (14  communes,  38.000 habitants)  dont la main-
d'oeuvra  so déplace vors Liège; 
O.- La  Basso-I;ieuso  (4  coomunes,  au nord-ost do  Liège)  frappée par lo 
déclin d'activités économiques; 
Région  flamo..nclo. 
B.- Le  Hagoland-Campino  du  Sud  (  62  communes,  242.000  habitants) 
caractérisé pûr l'absence pormanonto  do  possibilités d'emploi,  un 
chômage  structurel  et des  migrations alternantes autochtones 
de la main-d'oeuvre; 
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D  • ..;.  le.1.'é&ion  d 1 :~<;.:;loo  (8  çomm1~!.Gf1~  67.0t,(•  l1abitants) ·qui  s·oufÎro 
· dos  :t•LÔmoz  m;1ux  quo  1:~  prée  éden  tu., 
Fo- 1:...  région  d1::  ·Lo}.::uri;n-'J'crmonclt.1  ( 9  oomr~1un::s  ~.  118.000 habitants), 
· id.c~1:  qu1;;  B.  t., t  Do  ~ 
G.- lE- .i."'égion  rlt:.;  fu:-nc .. >-Ticüt  (3G  communes,  211.000 habitants)  oa-
r,:.c;·(/~ri:.:;::~)  11·<..r- un  oxoclc  notable dG·la  }.J~, 1,uluti'on  o-t  des  mit:,Ta-
tiunc  .J.lt~.:rn.1ntvs  autcolltono8  do  la main-d'or:Juvre; 
I.- la r6gicn d'AloBt  (6  oommunos 1  82. ov:~  h J.::i ta.nts)  où  sévissent 
1 1-:.bscncG  porman·.:;nt(;)  clo  poi:ti3Ïbili  tèiJ  è.t'  ::1~11)loi,  dos  déplacements 
rè{.5Uli·~rs  d.c  ma.in-éi.'O()UV.r.o,  lG déclin  è'.::  l'industrie du  to.xt~lo~ 
Jo- la.  rê:~;L)n d'  YIJ:r..:~- '(:5  cor:urll1.n::;H,  3  7  ..  00'::  hnbi  t3.Ilts)  dont  los  tr.J.-
vaillours doi  vc.r..t  sc -d.èi-'lao..::::r·  pour ·-b:·oüvor  de 1'  occupation; 
1\i.- 1.::.  J.."'Gt;ion  '~ 1 Audon.:.trd.e 
cl.10nc..g~  ~:)St  .p:.:;l'Hl;1:ti();:lt; 
( 7 ·communes'· 
U,- la rôgirJn  rl,.:  G.r;:i.mrnont  (. 3  communes,.  1).  OUO  habitants)  d 1 où la 
porml.~ttion  a•:.; "ti  VL  or-:it  con-tr·t::.ln"Lc·  ·t-~.·' omicrcr. 
~o~.  r.~~  étû  le_ oham;p  ~:' n.rr:Llca.tic!J_  d'.;S  principes de la poli ti  quo 
rogJ.onalt;  t-:.>llG  r.i_u  1 t•.Llc:  2.  été dôfinio  '?  V<~~1.·::.;i  d.Js  donnéos  émanant 
d.u  i-'lini;--..;t(/ro  :1,·.~0  .;;":,f·f'ai:r·c..s  èo·:~nom~qu~s. 
·Au  jl  cU.:~t~rabr-c: · 1960;  lc8  crCdi ts  ·à.' o::.::pansic:n  consentis  on  application_ 
dv  .1~;.  :v·.i  :r.·c.d.e..t:i.vc-. ü ·.l'  {.c(.\n.:-::::-,ie:  r·f::gi  .. :,na.l,:  ~ 1 èlovaiont,  pour  1 1 ons  omble 
du.  lî·lJ'S,  ii  3.01C.:-.:)C
1C·.·O~:I) ·fr.  ct  s·.~  ..  -r8partis:::J.i'ont  comme  suit  ~ 
Borin::.:,zc~ 
llé:.cl'ül~tJ.t-Cs.n~_pir~,:;  &u · L!ud. 
Gon-tro 
:-.;,ccloo-Gc"!.lld. 
LUX0Jnl)OU.r;,:::  ct  Sud  Ct.-.;.".  l.'  I~1:cv:~ ne,_;  r~ .....  l~ .i.:".1U!' 
Lokoron  -rr· ci·r  lond. c. 
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Par ailleurs,  voici quelle a  été  jusqu'au 1er novembre  1960,  la 
répartition,  par province,  des  crédits octroyés  en vertu de  la loi 
générale d'expansion et de la loi relative à  l'économie régionale 
(Tableau 9). 
Répartition,  par province,  du  nombre  do  demandes  honorées 
et du  montant  des  crédits octroyés  en vertu de la loi 
générale d'expansion et de  la loi relative à  l'économie 













~  Loi  générale  Loi  régionale  i  Total  f 
~  &  g 
iNombre  ~:Montant  ~Nombre:  r~Iontant  iNombre:  1i0î1tàn~  I 
O !de de- oo!des  cré- ide  de-~  dos  cré- ide do-i  des  cre- g 
0  0  0  0  0 
gmandes  &dits  oc- gmandesi  dits oc- imandes~ dits  oc- g 
~hon~rée::i  troyés  ihono- i  troyés  ihono- ·~  troyés  ~  !  !  (1000fr) !rées  !  (1000  fr)!  rées j_  (~~00 fr) j 
!  .. :  1~~  ~~:~:~:~~~~  ~~ !  2:~:!~~ 1 1~~ !  ~:~:~:~~~~ 
i  74  ~  877.687}  58  ~  429.129  go:g
0
0 
132 1  1.306.816} 
~.:  64  i  314.487i  108  ~1.170.635·:  172  !ge:  1.485.122~ 
Ï  55  ~1.230o854f  47  ~  871.663  1,.  102  2.102o517~ 
1  63  i3.190.482J  15  !  50.330  ~  78  .l  3.240.8121 
1  11  i  28.150f  14  1  41.824 i  25  l  69.974! 
1:1  1  1  898i  6  ~~~  12.258 i  7 !  13.156j 
12  1  a5.2so1  4  .  11.a5o I  16  !  103.13oi 
0  0  u  v  0  v  0  :  -... --·-----+----------+---... -+  ___  ..._ ___  ..,  ___ .,. _____  ~----... ---.... ---: 
~  462
1 
~8.700.10li  278  i2.856.979  i  740  Îll.557.080! 
o  o  0  n  e  o  ·  o 
•  0  0  Q  0  Q  0 
Il .est  évident  que  1 'aide financière  aux investissements prl.  ves  no 
correspond qu'à une partie do l'effort accompli  par le Gouvernement 
pour favoriser l'expansion  économique  générale  et régionale.  De  leur 
côté,  certains départements ministériels orientent leur action vers 
l'adaptation de  l'infrastructure à  l'évolution technique,  économique 
et sociale·  :  Ministère des  Travaux publics  (routes,  canaux,  ports, 
etc  •• ), Ministère des  Communications  (électrification des  voies ferro-
viaires},  Ministère  de la Santé publique  (politique du  logement), 
Ministère do  l'Agriculture. 
Dès  1959,  doux zones-tests do  développement  avaient  été choisioe  ~ 
le Borinag~ (zone-tost industrielle)  ot lo Hagoland-Campino  du  Sud 
(zone-tost agricole).  Pour  chacune  do  cos  doux régions,  un  commis-
saire du  Gouvernement  a  été désigné  et chargé  do  coordonner l'·action 
entreprise. _ 
.  1. 
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Dans  le Borinage,  on  s'offorcc do  concrétiser les grands projets 
industriels  à  l'Gc.-tliclor  dans. lo zoning ·industriel  Ghlin~Baudour ct 
le  Ministèr~) do  l 1.:1.gricul tur-.:::  a  rr.is.  au point un  p.rogrammo  do démor-
goment  ot d 1 assèchem~.;:nt do  torres  marécageuses le long do la Haine. 
Danr::!  la rGgiun  u:qn~:c-i:non--crj,lo  B.2.~;·::;la.nd-Campinu  c:.u.  Sud,  trois noyaux 
indust.riolt: 1  .so:n-L  orJ,  voi.:- do  dGV(;'loppcrnet~t  ~  ~-1  'l
1ossonderloo  ot à 
Olon-Oc~vcl-Güol le lcng du  e:1nal  '""lb2rt,  G,ih.si  qU 1à  Aarschot;  'éri 
oherche  ~ créer  2.1.85  cmploiG  nouveaux.  D0.:J  travaux routiers sont 
ex€.0utés  ot 1'  on  f~  c:::-.1t::•opris  1 'élG.boraticm. d'un plan d'aménagement 
d~ la région. 
.  ;. 
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0HAPITRE  V. 
INVESTISSBMlJN1'S  ill'  EN:DETTEMEN'l'  AGRI COLJJS 
A)  InvcstissomentD 
====..:::::::;.;.::: ·::=====-::~~ 
I.- &o.·  ca  pi  ta.l  a_8ricol2.· 
En  1951,  le professeur F  ..  BAUDHUIN  ( 0 )  avait estimé le capital 
agricole·cominc  suit  ~ 
on. pi  tal terre  ~  1. 800. 000 hocta.ros  à.  70~ 000  fr.  par hect.,  126  m:i.J_l~.a.::'d;>;. 
capital  constru0tion  15 milliards; 
chE:ptol  mort  ct vif  _2.Q_  miJ.J.~~:~  ..  ..cl_s_  .. 
Total  191  milliards~ 
Pour  tenir cot1pte  du  !.::a.pi tal circulant  o-t  notamment  0 cs récoltes, le 
capital agricole a.vai  t  été évalué  à  200  milliards  ëLo  francs,  chiffre a 
rapprocher du  montant  d~ la fortune  nationale voisin do  1.600 milliards 
de  francs  et dont il reprcisentait 12 15 pour  cent  .. 
En  1960,  le môm,;  autour  (oc)  n 1a  .jvalué  quo  certains éléments  dG  1 1ac·· 
tif agricol0  g 
terres agricolo:j  e  1.300.000 hecto  à  110.000 fr.  p~r hect  .. 200  milliard3 
choptel ot matériel  ~gricol-.;  75  mi} Jiarèls  o 
Ceci  nous  amène  déjà  à  un total de  275  milliards.,  Le  capital  cons-truc~­
tion ot le  CJ.pi ta.l  circule.::~"t n'ont certes :pas  haussé  dans la mômo  mo-
sure  que la  tc:.cr.:.;,  Jont il •)St  bion  connu  quo  la vJour vé::1alo  a  aug~­
menté  d'uno  ;•ï3.nisro  immodérée  a.u  cours  dos  dernières  années~  ou  quo  lo 
ca  :pi  t~l rl 1 QX}::lc-i  .. t,:.1. ti  on  fi.xo  dont  1 1 évolution  sc  caractérise par nne 
expansion do  1<::~  moto-mécanisation,  une  diminution  du  nombre  de  chevau_-z7 
un  accrois~:omcn·t n..cccr-tuô  dos  effectifs bovin  ot  porcin..  Cependan-t  1 
il n 1 appara1t  rJa~;  présomytueu.:-.:  d.o  tc:.blcr  sur lo fait que  le capital 
agricole doi-t  êtrG pro  ch;:;  do  Jl':J  milliarJs do  francs,  co  q,li  corros·-
pondrai  t  a  1-~  J:>ou:r  eent  ·: .. ,.;  1 1 avoir na  tiona.l  ostimé  à  2. 215  milliards 
de  francs. 
II.- L·3S  invostissomcnt~: dç_r1s  1·:;  secteur agricole. 
Lo  tableau 10,  fournit dos  indications relatives aux investisse-
monts  globaux  a"..u..:  ~:::œi.x  du  rG<..r~JhG  :ef:llis~~-·~  dans  1 'ag-rieul ture,  à  la 
naturs do  cou:.:-ci  ::;.·t  i::..  lou.r part  dr.tn.s  los i:wvcstissomants  totaux  (avec 
ou  sans  eoux  ré.:-. li  sés  .Jn  rr:~ ti  èro  de  :l~:fonso na  tiona1  o)  ~ 
(o)  P.  BAUDHUIJ:~- Y.)conomiqu0  ag.rai!  .. Oo  5èmo  édition,  :pp.  129 et 130  .. 
Institut éLo  üochorc.b.os  économiques  ot  sociales,  Louvain 1953. 
(  0 0
)  F.  B.::-UDBUIN  - Plt1Co1nonts  - Principes permanents  d 1 économie  prl  vé0·· 
6ème  éditi~n - ppa  35-40 -Institut do  Recherches  économiqun~ nt 
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; ........... .,,  ,,  ' 
"  •  1  •  •  '  •  •  •  '  ...  ..  - •  ~  '  "  '  •  •  •  •  ~  ••  ~  '\- '•  •  '\  •  '  l'  ' 
Les  investissements agricol-es '-'ont  été les plus  élevés  en 1959.  En  1958, 
la moto-mécani.e.at.ion paraî.t s' être  .. ralent.i.e.;. .. eLLe .a  manif.es.té une re-
prise dans la sui  te.  On  améliore·les· 'bâtiments  agricoles mais le rythme 
de  cette  ac~ion parait lente  en face des  impératifs  de la modernisation. 
Enfin,- la valeur du  cheptel vif tend  à  s 1 accr0~tre.  Cependant;  la dimi-
nution des  inve.stissements  ... en"'ly60 ·a· été··d.éterminée"par une  perte de 
valeur du  bétail. 
L'évolution du rapport des  investissements agricoles aux investisse-
ments  globaux ·n·• e·st·  pas· ·êarac't'érisêe··par··u.n·ë 'tendance  bi.eri" nette mais 
laissé.:apparaitre une  dégradation lente mais  certaine. 
Dans  lé tableau 11,  on  a  mis  en parallèleli  d'une part,  .. les  .. inves1iisse-
ments  aux p:::·ix  d1i'  niàréhé 'dàlÙ3  ··~ t n,gr:lcul turé'' ët  ~·  'd. 'autre part'  le mon-
tant de  la contribution de  1 1 agricul  turci  au  revenu national net 'au  cotlt 
des facteurs.  ·  ··  ·  · 
Tableau li 'g  Ihvëstiàseinénts ·brtits. èiiùis .. Ï 1  àgr:icÜÏt~re. et montant 
de la contribution de  l'agriculture au produit. 
national net· au  coût. 'des  facteurs  .. 
..  ,i ....  ,  . 
i  lrnvestissements  !Montant~ de la c'on  ..... i  i1l. 
1  ~bruts dans  ltagri-itribu'tion de l'a- i  ID  100 
:.  ~cul.ture .(en  .. .zn.i-1---i·.arioul.ture··a'tl ·pro-i· ...  ,?  • 
Années  •  •
0 
"  !  ~lions de fr.)  [duit national(en  j 
~ggo::::o:-------~--~-i~~·----~  ..  ----------~f-m_i_l_l_~_o~n-s  __  d_e--fr  __  ._)  __  ~f~~"~--------~  i  (1)  i  .  (2)  i  (3) 
•  1950  ·.~.~:~0=.0:  3.011  ;,.:.- 2119-.214720  .f  15,69 
::~g:l  ~:~~  :  .  . .. ~:  !:~. . i .  .  20~'ï7i .  . i .  ~~:~~ 
!!.  .  ,.  21. 768  ••  !  ...  1953  'i  -) .. 187  - 14,64 
i  i.  i  : 
::.  1954  •.•  ..... 3  ....  15~ ....:  :~:"·  2211."  •.. 12. lg65.  '::.!=:··  .14,92 
l  ~:~!.  .  ··.~.;·,  .. .  ~:  ::~  ~  20. 398  :  ~~:~~ 
gg·:.  ?  i  ~  ~  ·i=.  19,57  i  ~:184. ..  i  .  22. '869  !  1&, 30 
1  1958  !  ~.738  ;=.~:.  2213 ••  974204  1  17,03 
:  ~959 .  $'!:  •  4. 234 
00
:  1 T, 85 
.  f  1:9.6o(a)  i  3. 685  i  22  .• 620.  f  16,29 
(a)  Données  p~ovisoires. 
Source  :  Ministère des Affaires  écçinomiques.  Direction  de~. Etudes 
et de la Documentation. 
Il se manifeste ·une· évolution.,  génér_alèm-ent  Qrientée ·dan.s  le  m~me 
sens,  des  investissemef?.ts ~a~icoles· 9t  de  1 'apport de:.l r:agr.ièul ture 
au produit national net au  qq-a:t d.es  !.a.cteur.s.  ..  ,  .,  ..  ,.  .  ....... 
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Au  cours  d.o  la période  ~950"':'19 60,  une clérogation à. cettu règle s'ost 
présentée  seulement  en 1956  et 1959,  Investissements  UGTicolas  et 
produit agricole ont atteint tUl  sommet  en 1959  et leu  promivrs  ont 
augmant6  rolativ.emont  plus  que  lo second. 
B)  :Gndettomon"b 
===========::: 
'  1  .  agr~tiO  Ou  -"-------
1n Belgique,  les trois  pr:j..ncipaux  organisncc  de  crédit agricole 
(Comptoirs  ~..1.gricolos  do  la.  Caisr:;o  général0  d'  :..~pc..rgnc  ct do  Rotrai tc, 
Institut n2vtional  de  Crédit agricolG,  C~issG ccntralo de  Crédit a.gri-
colo ut  C.:::,issos  Raiffoison affiliéos) doivent  f~iro face  à  dos  boscins 
croissants. 
Los  prots  on  cours  cu fin  d 1annô0s,  octroyés  p~r cos  institutions~ ont 
varié  comme  lo montionnù  lo tableau  12~  · 
Cos  données  sta  ti  E:tiquos ,:  insi'stons-y,  no  correspondent ·pas  à  1 1 cin-
dottomont  ~gricole totai.  ~ilos laissent dans  l'ombro los prêts  con-
sentis aux  cul  tivatourG  P91:rè  l_t~u~o'itit~st{tt~~a.lo do  la poti  te Pro:priéts 
torricnn€l  on  vue  de l'  am6fior·a  tl.on]<Î€  1 ours· Ôâ  timon  ts d 1 oxploi  to. ti  on, 
par 1 cs  no-~a,iros  ( orédi  t  hypothécaire), los banquos  principal  os 
(Banque  do  lo.  So.ci6t8  gén8ralu  do  Bolgi.quo,  Be..nquo  do  Bru:x:oll_o-s:  ot 
Kredietbank)  qui .dispos0nt  rlo  s-.;rvices  .. spécialisés  on  crédit  agricole~ 
les fourninscurs  (d 1Gngrais,  ttc  somcncos, _d'aliments  pour le bétail, 
de :produits phyt:opharmacoutiques  ct môme  d'animaux  ( 0 )) et aussi .pa.r 
des particuliers. 
------~·--
( 0 )  Dans  cc1  dornior  cas·,  on  sc  tr(·Uvo,  on  somme,  fréquemment  on  face 
d'une  forme  do  1' in:tégration verticale do  1 1 n.gricul turc,  qui, 
dans  1 1 état .:1ctuel  do  la structurG · ag"''icolo  c:.o  notre pays,  nt ost 
guère lucrativo poux- nos  cultivateurs. 









































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































II  a- NOMBRE  AJT  MONTANT  D::i:S  PRil}I'S  CONS:illNTIS  PAR  .Alnr:D; 
Le  nombre  des prêts consentis augmente  régulièrement et cet  ~ccrois­
semont  porto principalement  sur les prêts  Qo  plus de  100.000 fr., 
dont  le nombre  'J:t  la part relative prcnn::.nt  de  plus  en plus  c:.• im-
portr:.nco.  (tableau 13,  p.,  49). 
Les  credits réalisés avec  1,~  garantio hypothécaire ot la garantie 
du privilège agricole prennent naturollomont le pas  sur los autres. 
En  ce  qui  concerne l'Institut natiorial  do  Crédit agricole,  le finan-
cement  des  produits agricoles et alimentaires a  pris un  développe-
ment  considérable  au  cours  des  dornièros  annéoso  Il en  a  résulté 
quo  le VQlume  des  capitaux placés par c0t  organisme  dans  cos  crédits 
a  dêp~ssé largement  lo  montant  deA  invostissemonts  relatifs à  n'im-
porte  quelle autre destination,  y  compris  los achats.de torres  et 
de  formes.  Ce  d·éveloppcmont  i:1  ét6  provog_ué  par 1' expansion  clos 
avances  sur  stocks de  froment,  lesquelles  constituent la  m~jcure 
partie des  opérations do  l'ospèce  (usage  do  promesses  par los  cul-
tivateurs pour la mobilisation de  leurs  stocks,  de  traitos accep-
tées par les négociants  0n  grains:  de  w~rrants émis par une  société 
spécialisée pour le?  coopératives  do  stockage). 
Les  Comptoirs agricoles de. la Caisse  d 1 •. Jpargne  et de  liotrai  tc accor-
dent la majorité de  leurs prêts sous la gnrantie do  l'inscription 
hypothécaire.  Cependant,  ils travaillent  C:Lo  plus on  plus  ç;,voc  clos 
cautions  ot le privilège agricole. 
III  .. - Los  crédits octroyés  en 1960  par _lp.~~gaisse centrale  cl.o  Crédit 
agricole du  Boerenbond  belge et les Caisses Raiffoison 
affiliées. 
A la fin do  1959)  les crédits.en cours  octroyés par la  ~aisso cen-
trale de  Crédit agricole du  Boerenbond  belge  et los Caisses  R~if­
feison affiliées  dé~assaient les crédits accordés far lds Comptoirs 
agricoles de  1~ Cuisse générale  d'~pargnc ot  de  Retraite  qui  jusque 
là s'étaient classés  à  la première  place. 
Dn  1960,  l'organismo  de  crédit agricole du  Boeronbond  bolgo  a 
prôté  786.446.000 fr.  aux  oxploit~nts agricoles;  cette somme  a 
été répartie entre des  entreprises de  superficie variable 
(tableau 14). 
.;. 
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CrGdits  octroyés par la Caisse  centrale du  Booron-
bond  belge  et les Caisses  R~iffeison affiliées,  on 
1960.  Répartition  selon l'étendue des exploitations 
financées. 
----------------~-·- . -- ·- ------~--~-----------





Nombre  de prêts  u  lvlontant  de~  __  P:~t-s  _j 
absolu  Jo'  taeo  g  ~  tage  ~ 
Cl  "  u 
------------~
0
---2-.-~-~-~---~~--3-~-:-~  io::~: 00 
~~:::  f~:~l 
~:~~~  !  ~~:~  ;  ~~~:::  -i  :~:! l 
moins  G.o  l  ha 
1  à 5 ha 
5  à  10  ha 
10  à_  20  ha 
0  656  !  8~0  i  114.034·  ~  14,5  ~ 
•  0  •  11.1  0 
:---~----~---1---------:~---~---~-~-g~------:  (J  0  0  0  g 
i  7.455  f lOù,ù  i  786.446  ~100,0  i 
•  0  0  0  (l 
plus  cl.o  20  ha 
Total 
Ce_sopt  surtout les oxploitations  de  faibl0  superficie qui  recourent 
à.  l 1 omp1~nt~  colles-ci sont d'ailleurs nottomont  prédominantes  &ans 
le pays  ot plus  encore  d~nB  1~ région  fl~manQo où le Bocronbonè  belge 
exerce principalomGnt  son  c1ction.  Au  cours  dos  dorniè.ros  anno  os  1 
l'octroi  ~o crédit aux untroprises do  plus do  20  hectares  sc  f~it plus 
·fréqùont~ · 
Selon la naturo  des  exploitations,  on  a  noté,  on  1960,  la. répartition 
sui  vapto.· .d.es  prêts  (tableau 15). 
Tableau 15  Crédits  octroyés  on  1960  pGr  la Caisse  centralo du 
Boorenbond.  bolgo et les  C.::,is:Jos  R3.if·foison affiliées. 





0  Nombro  do  prôts 
~ombr&  Pourcon-
ubsolu  tage  ! 
O
••o:.cog.------------------------~----------~--------~------------
w  __ gri  cul·turc'  7. 045  94,5 
•  Horticulture  &t  cultu-
~  res  spécia.los 
i  Total  7.455  lOC,( 
~ ;. '-
•  >  '  . ,  ...  \  .....  \- VI/6.032/61-F 
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Lo  montant  moyon  do  chaqu~:.  :pr0t  a  été do  105.492 fr.  Dans  le soc-
tour  agricol.:;~ il ·J.  a.tte;int  98.571  fr.  tàndiè qu'il s'ost élevé  à 
2~24. 424  fr.,  J.A.  ou  l'on s'  a,donno  à  1 "horticul  turc  ou  à  dos  cul turcs 
spécialoG  .. 
:Sn  0( 7 :  ·\l·cü  fj\)-::r.·ç,Jipcrtc.  ii  l':.  y;r:~tur(~  dc;J  o~prunts on  observe  qu 1uno 
p.roporti.,;n  ii:!1<'l"t~ï.r.:.t  .....  LH.J-~ ;':ii:'vl(:.  unG  --~  ~:-;:;tit~t:. tl  on  immobilière  (tableau 15). 
J.~  l~~  f'·i.n  d.c  1960,  ï:'1n  pouvrJ.i t  fournir  lt.~,  vuo  Bui  ys,nte  d0  1 1 a.oti vi  té 
dûploy6c  pt;tr  l.a  Caiss0  ccntral0 ct los C::..L3son  _.ln.iffeisen 
(en millions  do  fr.) 
d.upôtr:.  ë.  vuo 
dépôts  t~  VUG 
Crédits  en  çours  ·--..------... -_,...._,,_  ....  ~,.... 







or6Qit  avoo  bill~t à  ordre 
c~G~~t hypothécairu 
Cl"ÙC~.i  t  CüOf<.<r.·~t. tif 
~  c,r~cU  -~  A:P 0  oir..~l 










308  8 
_______  .1, __  _ 
8~ 720.,2 
Montant  (en  ~) 
681.742. 388_ 
28.608.688 
2. 718 •. 779· 593 
523.795.428 
194. 84 7. 86 2 
4.147.773.959 
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Destination dBs  opérations réalisées on  1960, 
par la Caisse  cont~ilo du  Boerenbond  brilgo  et 
les Caisses Raiffeison affiliées 
--------~----------------------------------·-~--
f  :.i  Nombre  de  prôts  f  Mqntant  f 
O
g  .. 
~
gg  i '  Uni tés  :  ci'O  - ~  .Milliers  gof  .  zr---: 
i  g  -~ 
10  i 
":~:~.,· 3 ~,~·  Acha.t  de  torres  Î  825  i  11,1  ! do  1::~ 369  l~:  - ;6-,~--~ 
Achat  de  bâtime~ts de  J  ~  ~  ~ 
forme  i  ;  9,9  '  i  25,3 ! 
!  Construction·do  bâtiments 
~  de  forme  f  422  5','7  i  81 •. 280  ..  u:  ..  !g  10,3  ~~§ 
o  Réparation  :u améliorationi  5  ~ 
g  g  ~  8  6 
~  ::  :::~::nts  i  1~:  !  ~::  1.  1::::5  ~  ~:8  '"  i  :  0  :  g  •  ! Reprise d'exploitation  1  240  ~  3,2 i  57.740  f  7,4  j 
:.achat. de  matériel  :  432  1  5,8  z~e~g  29.799  J  3,8  ".,! 
1  ;~~:=~ction ou  achat de  1  124  :";":  l,  7  ::  25. 81  ...  3,  ~  3, 3 ! 
·:  ·=  0  g  g 
gg:.:  •  o  ~o  g  Z,l 
Achat-de bôtail  f  111 
88
:"  1~5  j"  8.08~.  o: 0
~:·.·  1,0 !
0  :"~:  achat  de  semonces,  engraisf  _  ~ 
o  et aliment pour bétail·  fo  384  ~:  571  !g.,·  10.213  i  1,3  : 
1  Crédits pour la formation 
3
". 
i  ::i:::::a~ 0  d  ~::~:i  ta  ti  on  1 :  3. !~~  ~.:  4:::  ·.:.!~~ 010
1  1~::  ~~:  1 1::: 
~  Sortie d 1 indivision suc- !  f..  -- ·  8
.,go· 
1 cessorale  f.  107  :og:  1,4  Jo  23.028  .g:  2,9 
1  Installation dos  enfants  j  77  !  1,0  ~  9· 673  ~  1,2 ! 
I···.Divers  1  66  :  ·0 19!  10.93·2  :  1,4! 
: .  .' i  .  ·:  ~  :  ~  '  i  ~ 
8:  & --------------:.----...  ---..-. t ...  ----~-.a--s-----~--~ 
g  :  ·f  '  ~  : 
~0  0  0  0  0 
i  Total  ~  i  7-455  i  100,0  !  786.446  ! 100,0  j 
8  0  0  "  ..  " 
~  g  g  g  8  ~ 
Source  Centrale Kas  voor .Landbo11;wkred.iot  van  do  Belgische Booronbonü. 
Verslag 1960.  · 
1 
• 1 • 
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IV.- L~ crédit colloctif. 
Ln  Caisse  centrale ·do.  0rédi  t  agrioolo du  Boerenbo.nd  belge 
ct l'Institut nCJ.ticns;,l  ri-0  Créd.i t  ·ag·ricolo  (-:'.,CCordent  dos  prêts  é1UX 
·coopéra  ti  voE.~  agricolce.  .:1-u  3l dücombré:  1959,  lo crédit collectif 
en 'cC:urs  octroyé par  cos  doux  org~nismos qui  est inclus dans  los 
données  elu  tableau 12,  s 1 élevait ral3pocti  vomont  à  430.127.  ~·,ua  fr. 
et 97D077.000  fr. 
Do  leur  côt8,  1~ Fonds  dos  Cooperatives  ot lo Fonds agricola 
du  i1Jinistèro de  l 1  .. a.gricul  tur::.1  mènent  une  action similairo;  à  la 
fin do  1959,  l'encours  dGs  prÜti..~  réalisés  ù.  cette fin a ttoignn.i  t 
115.902.000 fr.  et 37.353.000 fr. 
V.  - Los  ventes à  tumpéramont. 
A titro do  rcnsoignom~nt complémontairo,  le tableau 16,  puisé 
dans la statistiquo  gén~rale dos  ventes  à  tempérament,  fournit  do~ 
chiffres pour los vontos  à  tempérament  do  ~atériol ot do  tractours 
agricoles.  Cos·  ventes  sont financé0s  par los vendeurs,  los  org~­
nisations  spécialiGévs  ot les banques  ot los données  citées ne 
compronn0nt  pas les prêts poT'scnnels  consentis par les organismes 
financiers,  mômo  pour  1 1 achat  de  l'fl-J,Ohinos. 
C)  Conclusions  ============ 
L 1amélioration dos  revenus  do  la population agricole ct l'accrois-
sement  do  la producti  'li  tïaatte1:;;g,va.il  dépend  do  l'emploi  optinru.m 
.des  facteurs  dG  la productlcn~Tà la suite du  progrès  technique, 
exige  do  plus  on  plus do  capital d'exploitation. 
L'intégration do  notro.paye  do.ns  la Communauté  économique  euro-
péenne nécessite pour  tous los secteurs  économiques,  y  compris 
l'agriculture, des  offo:::-tG  d'invcstissvmont. 
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Soulignons  qu'on  Bolgiq1..1c,  l'agriculture accuse un  certain retard 
~ur  13~ autr0s.scctours  d'aotivit~ at  seulement  4  pour  o~nt dos 
i·nvec-'çisDcmonts  ci  vil2.  <..-ffoctu0s  ln.i  f10nt  (~ostinés tandis  qu 1 olle 
p.rod.ui·0  onviron  6  pv"l<.~  cont  elu  rcv0nu  nJ.tic.mal.  Dans ·CG  domaino1 
xiotr~  ..  G..gricul turc  so  ~rouvc  dn  purtc..  civ  vi  tcsso  ot réalise un  effort 
mcins  l')Ol.lS né  qus  coll:.:.  dus  ·r;s:-ys  p~ï.r't cn:ü r ..:s  du  )lfn.rché  commun. 
~~  l'avonir,  on  s'atte:~d à  un0  augmontati(lll  c-..ü  l'ondettem~nt ·aGrricole,· 
L0s arrêt8s  roy~1ux porta.nt  oxêcutiun clc  la 1-.:i  du  17  juillet 1959 
.instaur.:.:J't.  ot  coordon:'ldl'lt  des  mosurGs  e;n  YQO  do  favoriser  1 1 oxp2..nsion 
ééonomiCJ.uc:  ot la crëation  cl' industries nüuvclles  ct do  la loi  tlu 
16  juill:~t 1959  inut~.lrant  d_._,r:>  mesures  sp&ci2.lcs  on  vuo  do  combattre 
los clifficul  trjs  éc0no:Iiques  et  soc~:tlos  ël.o  cortaines régions  O.fÇréont 
not.ammont.  1 1Insti  tut !'latl:onal  do  Créël.i t  agricole  comme  organisme . 
charg6  ~~ consentir  ot  J~  g~ro~ l0s crédits octroyés  en  vertu do ' 
oott(,  l·Jg'islati~Jn,  18-o._Uollo  conc;;.rnG  égalomont  les industries agri-
COl.üS  .. 
Dans  1:;,  but  d 1 aiùor  lc,s  agricul  tours  et horticulteurs  à  sr p,clo.ptor 
aux· conc:titinns  n  .. :;uvolles résultant do  la- Communauté  économique 
oùrop_6onn_c,  la loi èiu  15  fovriGr 1961  a  :po:rté  création d 1uh Fonüs 
d •r:nv~-~_:t;j.s8cmont  ap;ricJlc..  :Par  1 'action clo  colui-ci,  on  s·1  o~fi"o_r_c_o 
d'offrir au  seotour atÇicole  des possibilités nouvelles  de· ?rédits, 
assimilo..blGs  à  celles  tl.C:cordéGr3  en 1959  on  vue  surtout de promouvoir 
1
1 Gxp~nsion économiquu dvs  Gntrcprises industrielles,  artisanales  0t 
commorcialos.  · 
lJos  !.:.C.:..~:-::ourcoG  iïnJ.noiè5os d'un millicrd do  francs  au  moins  sont 
. I!lise:.c:;  i..:...  1,·1.  di  Gp~si  tl  on  des  agrioul  tcurs,  clos  horticulteurs,  ainsi 
q.q,e  c:_,_  lour;::  associationti ct  coopùrativos,  on  vue  de  faciliter toutes 
·o}nj.r;:~-tionr:~  <lo  :n<~~ture  à  ~ugnx  .. nte:r la productivité des  oxploi  ta. ti  ons 
agril";Olo.s  ct horticolos,  à  a.ssu:r..::-r  et  ~ ~ccroître leur rentabilité ot 
à  dirnlnuor laurs prix  c~o  revient.  Sont  notammont  visés 
18 
_a)  lvu invr.stissomonts  ré:lli>:::.és  on  vue  d'acquérir,  d'établir,  cl 1J,c-
croftro  ou  d'~m0liurcr dos bi0ns  de  n~turo durable tels lo sol, 
los bft.timcnts  ùt  co.n.Btruct:ùns,  on  co  compris  le logemont  de 
l 1(1xpl.-.ïit::;,nt  ct dv  sa  famille.,  1 1É:qui:pomcnt,  los installo.tions, 
les m2..chinuB, _les  cutilë,  lo r,îatÉ,riol.  Copcl;ldant,  pour bénéficier 
do  1 1 r~pplieGLt:i ·')n  do  la lei, ·1 1 acha-t  rl0  torros  et de  bâtimonts 
d.oi t  .. ôtro  écon0miq_uoE10nt  r,;.Scct:;sairo  pour· assurer la rGntabili  té 
dG  l'  oxpl:)i ta ti  on  oxista;;~tc~; 
b)  la :  .. ,.)Gonv:_;r~ion dos  ontr(.,pri[;E.:S  ré  sul  t2.nt  dos  modofications  i::.1tor-
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c)  l'installation dos  agriculteurs et horticulteurs; 
. d)  la  tran~f'qrmu  tien et .la.  commcrc:ïàLi..sa ti  on  :·.os  produits  agr~colos 
et .ho~t~coles  priri~ipalom~n~.p~r l~·coop6rati~n; 
·1 'aiclv  fourni:.;  peut  ro'vôtir -di  vo·rzos·  forrii\:;s  :t le Fonds  pout  g 
a)  donner  sa garantie pour  lG  r~mboursamcnt on  capital, intérôts 
ot acoossoiros  dus  prôts  consentis par dos  organismes  publics  ot 
privés agr6es  à  cotto  f;in;  sauf  derogat~·.)n 1  la gu.rantio  no  pout 
couvrir plus do  75  pour  cent  du  crédit octroyé;  le  mont~nt global 
à  co1J.curronca  q.uqucl  1,~ garan  tiu. pc'l,l. t.  ê:tro  ~cco:~;dé~  ~st  fi~~ à 
500 i:·tlli  àns .  do  francs :mais  pour~a  . ôtro. porté'. à  1· mi+~i~rd  'do 
francs~ '  .. ,.  ·  .. ··, 
b)  octroyer dos  subv~ntions aux  organisme.~ do  crédit agrees  pour 
lour pe:rmottro. de  oons8ntir acs. prtts a taux d ,·interôt redti.:i t; 
CGS  subventions no  pouvant  avoir pour  offot .d~  ~éduire  .. lq 1aux 
d'ï'nt-::i'rôt  do  plus do  3  ·poù'r  cent;  ·  ·  " 
o)  acoordor dos  primos  ou  des  subven:tions  récupe:rabl_~s ou  ..  .à  foncls 
perdu~ 
d)  consentir  OXCoptionncllümcnt  dos  prôts lorsque,  Gn  rafson du 
caractère  p~rticuliur do  l'opération  envis~gée, aucun  établis-
sement  do  crédit agréé ne  pourrait normalement la traiter, 
Los di  vo::::·sos  formvs  do  l'ai  do  pou  vont  être appliquée  séparément  ou 
cumula ti  vomen t. 
Lo  ~P?iY~~  du Fonds  0st réalisé 
a)  p<J.r  uno  dctati~;n an.r.uollo  do  100  millions  do  francs  au  moins 
d.Jstinèo  à  a:Jsuror  10 financûmGnt,  à  concurrence  d 1 , a.u  moins 
1  milliard dü  francs par an,  dos  opérations prévues par la loi> 
b)  po..r  lo sol  do  d.e  1 'av:?.nco  de  115  millions  clc  francs  prévue par 
les lois dos  24  nbrs  1952  ot 11  mars  1958  on  favour de l'Institut 
na ti  on~:.l  do  Crédit agri  col  o,  on  vuo  do  fao ili  tor 1 'octroi clo 
prêts à  dos  sooi8tés  coop&rativos  agricolos 1  ainsi  quo  par los 
rombuurs;:;mcnts  ot intérôts résultant dos  crédits consentis  à 
l'aide  :l..:;  cottu  avancci; 
c)  par los romboursomonts  r.l:Js  avancos  récupérables,  ainsi  quo  par 
les  awortiss~munts ct les intér8ts des  pr8ts  consentis  évontuol-
lDmont  sur los avoirs du  Fonds; 
d)  par  1~s intérôts produits par los avoirs du  Fonds. 
.;. 
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Selon 1 1 arrêté royal  du  15  mai  1961,  qui  porto  règlumcnt Kép_Gf_CL1 
du  Fonds  d 1 Investi  ssomon  t  agricole,  1 1 Institut national  clo  0:~ oci.i t 
agricole  oxêeut~ 1
1 octroi,  à  charge  du  Fonc"...s  d 1 Investissement agri  .. -
colo,  c~.0s' garanties,  primes,  subvontion8  ou  prêts.  .h  cet offot3 
il ouvre un  fonds  spécial réservé aux·opérations de ·ce  Fondso 
Le  com:pt~  · spécial  ost  J,litùonté 
a)  pa~-- ;los  crédits  bud.g~t~iros insori ts à  cotto fi,n; 
b)  p~r tous  los· avoirs du  compte  spécial institué par.l'arrôté royal 
du  31  décombro· 1951  relatif à  l'octroi do  prêts aÙx  sociotés  coo-
pératives  de  caractère agricole; 
c)  par ie remboursement  des  avances récupérables; 
d)  par los amortissomonts  et· les intérêts des  prêts consentis  sur 
los avoirs  du  Fonds  d 'Invcs'tissoment  u.gricolc; 
e) ·par le produit des avoirs ·tomporairomont disponibles  Çlont  le 
placement aurait été fait par l'Institut national  do  Crédit 
agri.colo. 
.  ;. 
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CHAPITRE  VI.  __  ..., __________ _ 
. RENTABI:G.ITE  DES  ~.XPLUITiiTIONS .AGRICOL~S  :air  BELGI~E 
~--~~---~-~---~-~----------~~-------------~~-~---~ 
A)  Résultats d'exploitation.  ======================== 
.·.  La.  Station .d' économi o rurale do  .1 :  .. ta  t  à  Go..nd.  ( 0 )  ,  soumet  à  1 1 in-
vestigation comptable un  nombre  variable,  solon l'oxorcico,  d 1ontrc-
prises réparties à  travers  1~ Belgique mais  plus  d~nsémcnt dans  1~ 
partie  fl~mando du  pays. 
I.- ~~~tion do  l'écart de  rendomont  neto 
L'écart  QO  rendement  not  correspond  à  la différence entra le rondo-
me;nt  brut  (produit b:put  ou  valeur do  la_·  pr~c:lu~.tion. fi~ale} et le 
collt  de  production (frais do  production +. service do .. l.'.intérêt des 
capitaux mis  on  oeuvre,  y  compris  lo  fermage). 
'  •  •  !  ~ 
Il a  évolué de  la manière  indiquée dans  le tablGau 17. 
1  .. ! 
l  . 1 
Tablon.u  17 
B.xorcicos 
?.omp~é\R1  os 
~go  1948  - 1949 
1949  - 1950 
.  i  1950  - 195!. 







0  :  . 
i 
1952  - 1953 
1953  - 1954  . 
1954  - 1955 .· 
1955  -·1956 
1956  ...  1957 
1957  ':""  1958 
1958  ~ l95'9 
Do3.rt  do  rendemc:Qt  n.ot  (+  a·  bêné;fice;  -= perte) 
··moyen  enregistré dans un  cor-tain nombre  d 1 exploi-
tations agricoles si  tuéos· en J3olgiquo .. 
fNombro  d' exploi-i  Superficie  J  Ecart de  ron~o--1· 
!tations soumisesimoyenno  des  ox-i  mont  not par  ~ 
j  à  enquête  jp1oi  tations  sou-j  heètaro  ,1 
J  imisos ·à  onq,uôto i  (fr  ..  )_  ! 





207  ~  17,55'  ~  +  959  g 
321  !  14,56  l  2.198  ·: 
i  385  !  13,93  !  +  5  1 
i  283  !  14,87  i  225  ~~~ 
!  243  i  14,47  i  2.451 
:  190  :  14,83  i  2.222  i~:  ..  :  6  g  6  6  g  1  .,  19  !  .  1  '1  l  ~  2 • 04 6 
:io&  3  7  3  l  .  1 7'  5v.  l  51 e  g 
"  0  0  j  305  j  16'  11  . !  - 1. 9  7  3  i 
:  250  i  16,62'  ·:·  1.532  g 
!  22~  i  16'  24  i·.  ....  2.169  8 
g  g  :  ! 
(  0 )  A. G.  BAPTI ST  en  H. A.  ~·l.i':l.'l' .  .:;RSCIIOOT.  Ondorzockingen aangaanclç 
de Ronda.bilitoit van  do  Landbouw.  Doel I. ·Book'jnar 1958-1959. 
Rijk~station voor Landbouwoconomio,  Gent.  ·  · 
.  1. 
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Après  1 'oxoroioe  oompt::J.blc  1948 - 1.949  (  ~équollos alimentaires de 
1~ sooondo  guorru  mondi~lo p~rvcnuos i  lour  tormo)  ot  ~bstraction 
fui  to  do  1 1 intermède  quo  représenta  1.--,  campagna  1950  - 1951  (la 
guerre  de  Corée  ~1  débuté lo 24  juin 1950),  l  1 écart do  rc:l1ù..Jmont 
not  enregistré  p-:.:.r  l'"oxploitation-typc"  cxélmiriéc  pàr  l.:î  'Station de 
recherche  préo1t6o  a  continucllomont  ét8 négatif;  on  d'autres tor-
mes~ lo bilan compt.i.blo  do  cette  oxploi  tation-typo  s'ost  so1c~0 par 
une  porto. 
Le  fait  ost  gravo  s  on  effet,  la situation financière  ~os potitos 
, ontro:priscs  ost  g8néralomGnt  la.  moins  brillante et il convient  do 
noter  quo  1~ suporficio  moyenne  des  oxploitati ns  soumi~os à  enquête 
ost très nêttomont  supériouro a cullo  c1.o  nos  oxploi tations c:o  plus 
clo  l  hocto.ro. 
II.- Résultats à.'o  loitation on  fonction do  l'étonduo  mise  on 
valeur  exercice 1958-1959  • 
.:1)  Lo  rondement  brut par hocta.ro  décroît au  fur  ot à  HLl~.:Ul"'G  quo  la 
surface do  l'exploitation augmente.  Là  où la vu:garisction ot 
la formation profossionncllc  sont  bion dcivolopp§os,  los petites 
ontroprises produisent davantage-par unité do  surf2..co  g_uo  los 
moyonn,os  _ot  los grandes.  ~llos sont principalement  oriontéos 
vors los spéculations  éJ.nirp.alos  qui  app.araissont  moins  tx·ibutai-
ros  de  l'  pspaco  disponïblv  quo  loo  cul·turos  ~  QJ.i  permettent  do 
mieux  omployor  lE1  main-d.'oouvro.  fLï.miliale  disponible  ct souvent 
pléthorig_u;;:;  ot  dent  1a. ·rcntabili  té  so  rnaintior:t  mieux  guo  colle 
do  la plupart· dos  productions  végêtc..los,  los~uollos,  lX'  .. :r  OÇ>~tro, 
so prêtent  d~vantago au  travail  mécanig_uo.  · 
Les  chiffras  quo  voici démontrent  q_v  ~;  la donsi  ~é du  c~1:-:;ptol  vif 
diminue  quand  la surfaco.agricolo s'élèvco 
Clasc;:;.os  do  grando.ur 
~~~-~3E~~~~at~~~~-{~~~2 
do  0  à  7 
dcï  7  à.  10 
dè' 10 à  15 
dè  15  à  25 
de  25  à.  35 
do  35  à  50  . 
do  50  à  125' 
Moyenn0  (16  ha.  24  a.) 
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b)  Lo  coût  d.o  production comporte  ~ .. la  ré~unération de  la main-
d'oeuvre  (y  compris  celle de  l 1orplcitant et &os  aidants),  los 
aliments achetés ··pour  le ·bétail;  les· cngrai·s i  ·los produ,i ts phyto-
pharmacoutiquos,  los plants et  somencos  achotôs,  etc.: ••  ~,  1 'entre-
tien ct les répi:Lrations,  l'amortissement  des  ca_r?itaux,  los forma-
gGs,  l'intérêt des  capitaux y  çompris io capital foncièr  Gn  pro-
priété,  los impôts 1  la diminution  évontuollu· constatée  à,  l'invun-
taire  <..1..~  sortie,"  .l.os" frais  généra~x. ·  · .·  ·  ..  ·  .. ··  ' ·  ... 
Lo  coût~:c production par hcctaro  évolue  parallelemont au rendement 
brut.  Son  évont~_il.  ost  P~.~~. 1~~~~  q~.e ..  ~.o~.'U:~  c.:.~." ~~ndoment brut  ot, 
au  fur  ot  â  mesure  quo  la superficie de  l'entreprise croît,  l~s 
prix de  revient par hectare  diminuo~t plus  ra~idemGnt que  la valeur 
do  la production final  c  :correspon.dan  to. 
Par hectare  do  sÜrÎaoê· agricoL3  .. utilÔ·, 'ie poti  t  cultivateur inves-
tit plus  à.o  capi  ta.:  quo  la grand. 
En  ce  qui  concerne le capital foncier  La  torre  sc  vend  généra-
lement  moins  cher pa.r  blocs  do.  surface importante  que  pulvérisée 
en  parcollos  rédu:. tos;  en  off'ot,  los poti  ts  d.oma~nos sont  da. van-
tage accessibles  i  l'épargne paysanne  quo  coux  de  grande  étendue 
ct font l'objet d1uno" concurrcncd  plùs  forto~ ··Los· fra'is· de  co~­
struction per  hectare  sont  moindrus  dans les grandes  exploitations 
quo  dans  colles  Je  dimension  réduite~  La  superficie bâtie n'ost 
pas proportionnull.'è à  :. 'êtêtid'uo  culti'v'éc, "ni· 10·  coût  d'une  con-
struction à  son  VJlume. 
~n co  qui  concerne lo capital d'exploitation rapporté  à  l'hectare~ 
il diminue  quand .. la. surface  c.los  cxplo?-ta.tions .s.' éJ.èvo.  En  Belgi-
que,  on  1958  ·- 1959,  on  a  onregistr·ê  les l;Jont,::..nts  suivants relatifs 
à  un échantillon  ~o 222  fermos.  ~ 
Classes  de  superficie··.  -Capital d'exploitation 
(ha.)  (fr~  par ha.) 
----~~----~--~------~  ~----~--~~--~----~----
do  0  à  'i  4";. 618  i 
do  7 à  10 
.  '  '  '  '  .  '  ~  .  '40. 146 
., 
do  10  à  15  38.665 
de 15  à  25  30.385 
do  25  à  35  26 .. 461 
de  35  à  50.  26  .• 936 
de  50  à  125.  21.645 
Moyenne  (16  ha.24 a.)  31.979 
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Le  ni  veau  elu  capital d 1 oxploi  iïation ù.ans  les po ti  tGS  entropris0s  n~. 
résulte  po..a  seulement  t~c l'  intensificë1ti~Jn clc  lL-...  production  ( chcptol 
Vif,  Capit<.::.l  circulant)  qui  lGS  caractérise mais  aussi  do  leurs in-
VestiSSOTilGnts  élevés  en  choptol  mort;  on  offot,  los pcti  tGs  oxpl,Ji-
tations,  bion  quo  techniquem0nt  sous-équipéc,s,  sont  économiquement 
suréquiJ?éos. 
Pa.ra.llèloment  à  des  inv0stiss..:.rnents·  proportionnellement plus  élevés, 
les disponïbili  tés  en  travai.i  8ont  inéla.stiquos dans  les ontroprisos 
de  dimensions  rédui tos;  J.  1 exploi  t~nt suui  t  la main-d' oeuvre  f.:lmilialo 
qui représenté 1.1.n  éJ.8mout  fixo  du  prix do·roviont,  du  moins :là  où 
l'exode âgricole et  des  IJOssi bil  i tès d' vmploi  clans  d 1 autres ac ti  vi  t6s 
ne  se manifestent pas  .. 
Des  autours,  ct notamment  ~IARSH.ALL  ( 0 ), distinguent entre le co'O.t 
premier  comportant les  éléments  du  coût  diroctomont imputables  ot 
le coût  second  qui  comprend  l'ensemble des  fr~is donnant lieu à  im-
putation indirecte ontr8 les .unités  produites~  Le  coût  premier 
groupe lus facteurs  do  production  suivants·  ;  engrais,  semences  ct 
plants,  produits phytopharmaceutiques,  aliments  du  bé~ail,  carbu-
rants,  salaires  effectivomont  payés.  Il s'agit,  on  le voit,  do 
dépenses vnri ables  J  c 1 ost-·à-diro de  déponsGs  ciui  rio  pou  vent  se 
définir qu'en fonction  d 1un  niveau  donné  do  la production.  Lo  coüt 
second  comporta la rémunération virtuelle do  1 1oxploitant et dos 
membres  ~c sa famillo,  los  formages,  l 1 int~rôt ot  l'amortiss~mout 
du  capital,  l'assurance et les frais  généraux,  qui  représentent  rlnp 
factourd  f{xos  do  la production  ou  du  moins  dos  facteurs  varia1~t 
pou  en  fonction  do  1 1étonduo  ot du·typo de  1 1oxploitationo 
Pour los ·oxploi tations agricoles  b91 gos,  BUBLOT  ( 0  0 )  a démon'tré  quo 
l'évolution structurelle du  coût  global  do'la productivn manifestait 
une netto tendance  à  la diminution du  coût  proraier  (y compris  los 
fermages)  dans  l'ensemble du  coût  ..  ·  ~ntre 1846 ·ct  1950~ la part du 
coût  promior  dans  lo  coût  global  serait passéedo  66,6  à  41,9  pour 
cent  sous 1 1influonco do  l'accentuation du  c~r~ctère familial  dos 
entreprises  (diminutio.n  dos  (;~f.fcct:tfs  do  la mo..in-d! couvre  ~aln.riéo); 
de  1 1 acçroissomont  dos.  sa] air  os  ot  de  la ca  pi  t.alisation progrossi  vo 
de  1 1agriculturoc 
Lo  coût  moyon  do  production· ost  davantage  grevé  de  frais fixes  clans 
los petites exploitations  que·dans  les grandes.·  Cela est  évidemment 
dû  au fait  que  los  premières  supportent  dos  charges relatives plus 
lourdes  on  torres  o·~  améliorations  foncièr<?s~  bâtiments,. chop,tol 
mort  et main-0. 1 oev\rro  familiq.lo  quo  los ·secondes.·  · 
( 0 )  A.M.ARSHALL.  Principles of Economies.  8th edition,  P  .. 299. 
Macmillan  and  C
0 ~,  London,  1952 .. 
(  0  0 )BUBLOT  G.  La· produc.tion. ·  ~gricole .bol  go':)  ~.~tude  économïquo  ot 
s.éculairè.  p.  94  et' sq.  NAU":::wLA::JRTS,  Louva.i·n,  :1957. 
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Ln  ce ·qui  concerne  ].es- ·frais fixes .Par uni  t0 produi  to, ils évoluent 
·en  fonction inverse du  volume  do  la· productiono  Parallèlement,  los 
frais variables  connaissent une  évolution  qui  sc modifie  solon lo 
ni  veau  d 1 intensité attoint par la production  ~  dans 1a zone  c.;,.os  ren-
dements  croissants, ils n0  grandissent  ~as ~roporti~nnello~o~t à  la 
production,  dans la zone  dos  rendements  constants,  causes  àt  offots 
sont proportionnés;  enfin,  quand  los effets de  la loi des  ronëomonts 
• décroissants  sc manifestent  "la production  supplementaire résultant 
·des mêmes  doses  additionnelles  d 1 intrants  ("input")  diminuera  ëte 
plus  on  plus;  09  fléchissoment  dos  rondomonts  supplémentaires 
( "ou.tput11 )  &.st  uno  conséquence  du ·fait que  los  nouvel  .Les  do  sos  ëLe 
rossour.ces  variablos  doi  vont ·collaborer  avec  urie  fraction toujours 
plus rêclui te dos  ressources  constantos  ( 0 )  11 •.  · 
Ln définitive, le coût .do  production par uni  t.é  tcchniquo  (ha.  ou 
t&to  do  bétail)  revêt  la· forme  do.l 1équation  suivantes 
c =  n  +  V,  dans  laquelle  8 
1 
C  ro'présente lo  c.oût  d:'o  pro'duction par uni  té ··tochniqu'·o, 
F  los frais fixoa, 
n  ~  lo nol!lbro  d'uni  tés  techniques·, 
·V  les frais. variables par uni  té technique 
. c-t  qui  correspond  à  une  hyperbole. équilatère .asymptotique  à  uno 
parallèle à.  l'axe dos  absqissos y= b. 
La diminution du  coût  par uni té,. selon uno  expression do  fqrmo 
hyperbolique'  montre  que  lorsque 13.  supc;rficie mise  on val.our  croit' 
lo  coût  dip1j_nuo  d 1 abord rapidement,  puis. tond à  .devenir constc:nt. 
Il on  résulte· un avantage  comparatif pour los  ontrep~is~s do  dimen-
sions  écohomi.quomont  sa  tisfaisanté·s. 
,.  A  cet avànt'ago  s'on  ajo~te ürt  autre,  c'Ost  co'!ui  de  pouvoir  sub-
stituer p1us  co~plètoment la· machine  (trav~il indirect)  au  tr~vail 
manuel  ou  ~mcoro d'utiliser des  machines  plus·  efficientes~,  co  qui 
abaisse davantage los  coûts  car los prix dos petites machines  n:ppa-
raissont .relativement  élevés vis-à-vis d,c  coux des. ~andes si 1 1on 
compare  leur capacité respective. 
c)  L 1 éoa1--t  do  rendement  not  résul  to  do  1 1 évolution du produit brut ct 
du  codt  de  production.  En 1958  ~ l959, il ne  s'était assimilé à 
un bénéfice  quo  dans  los  exploitations de  50  hoctaros au  moins. 
( 0 )  P.A.  SAMUELSON~  L'Econom~que.  Techniques  modernes  do  1:analye~ 
· écon,omiqu'o.  Traduction de- G.  FAIN,  p.  30  .A:rm{lnd  Colin,· 
Paris,  1957~ 
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Grosso-:-mo·do i .. on· pottt ·c·ont3i"tléror·  lé's · oxpJ.oi ta  ti  ons  agricoles  Jo 
moins  do  25  hoctaros  comme  infra-marginales~ ·colles J.c  25  à  50 
hectares. commes .marginaliJS, -·les  a.utres  se  trouvant. on  po si  tien 
économique: favorable  dans. los  conditïons  réc~ntos de  production 
et de  c.orgwo:rqia.l:i,._sa.t.io:n: ................  .. 
d)  Quant-au rovonv  ..  du  travail familial ·par uni  t_é  de  travail  (  qui 
correspond  à  un  ou~rior adul  to prqstant· 2. 700  heurGs  :par  2..n), 
après rémunération des  capitaux  en  propxiété.sur 'la baso dos  t~ux 
d 1 intér'ô·t·. p{.:...aprè·s·  a<i'rnis  par·  l·o  .Ù011s'oii .  su:p.ér:i"cur  do  1 'Agricul  turcs 
capital :.t.orro  ot améliorations  foncières,  2, 25  poul:'  cont 
bâtiments~· 3 ·pour  cent  .:..  cheptei mort,  ~,5 pour  cent·  choptcl 
vif,  4 pour  cont  capital circulant,- 4,5  pour  cent,  co n'ost 
que  dans 1os  .. exploi  tati.ons .a.grico1oS··0rdinair-os  .. do · 25  hectares 
environ ct plus qu:il  app~rait normal  ( 0 )~· 
La  situation économique  dos  cntropri~ses· varie .  on  fonction  do  di  voru 
facteurs  et notammorit  des  conditions  écologiques  c'est-à-dire Qo  la 
région  où elles  Sb nt si  'tuées,  qui agit sur lo  · typ'a  d 1 oxploi tati  on 
(cf.  tableau  19  ,  page  66)  . 
A cause' des varia-tions qui,  solon· la région,  so  mn.n:L-fostent  dans la 
suporf~_cie  .. !floyonnc.: .. ~~~ .  e~;J.oi  t.a:~~ons, .  :l:.os. do~~~91?  .~i.t.éos  doi  v0nt  0-tro 
interprétées avoc  circonspection.  Il est,  par  exemple,  difficile do 
comparer  1~. forme  de  38  hectares  87  de la reg~0n limon0use  à  colle 
do  10  hocta~9s 92  ~e la t8gion horbagèro.  .  · 
Par contre·;  'èn ·'èë.  Q.ùi'  ëonëorno  cotte. dorni  è~o régi  or?-·  ct lq.  rog~on 
sablonneuse los superficies moyennes  sont  quasi los ·mêmes  (rospocti-
vomont 10,92  9t 1.1,16  ha  .. ).  Los  résultats financiers  font  appu.rait:ro 
quo  1 'on  s·1·y·  tréuvo  · on ·race· ac·  formes  ·su.b·marginalù's  ct peuvent  ôtl"O 
caractérisées  comme  suit  : 
Rendement  brut  ~  plus élevé  on  reg~on herbagère.  Los  productio~~bovi­
nes  ét porcines  y  concourent pour 75,65  pour  cent  on  région  sablon-
neuse  et pour 86,93  pour  cent  on  région herbagère  :  los premières 
(production laitière)  prédominent plus nottomont  dans  la seconde. 
Les  spéculations avicoles  sont  assez.prospèrcs  dans la première 
(4,82 pour  cent du  produit brut). 
La  Commission paritaire nationale de  l'Agriculture a  adopté ré-
cemment  los nouveaux taux minima  suivants  des  salaires horaires 
des  tr~~Aoi;ll.Gu_:ç,~  ..  ~g:riGolos. m.ajo:urs ...  Compto  tonu  du.  ni  veau do 
l'index dos  prix do  détail,  ces  taux s 1élovaiont  en  juin 1961  : 
1)  travaillQurs  qualifiés  ~  26,40 fr. 
2)  travaillcrurs non  qualifiés  :  2ê.l00 fr. 
Cos  salaires  sont  grevés  de  chargos  sociales :patronales et le 
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Frais  d~production  ~  Nivo~u comparable.  L~ rûgion horbagèro  ro~ 
court  à.  moins  de  rnain-d 1oeuvro  mais  à  plus.clrc:.chats  d'aliments pour 
le  bétail~  La  surfacG ngTicolc  y  ost principalement  couverte  c'.o 
prairies 0t pour  assurer la moindre  dépendance  fourragère  do  le~ 
région vis-à-vis do  l'extérieur on  môme  temps  qu'un meillGur  emploi 
de la main-d'oouvrt::  disponible,  il convio.ndretit .d'intensifier le.. 
produ.ctiGn  des  surfaces  on  herbe  et  môme  cle  transformer une  po..rtio 
do  collos~ci on  torres arables. 
Pour los doux régions,  la structure intornv  Qos  entreprises diverge 
nettement.,  vo:lci  comment  so  répartit la_·  surface  ..  J.gricolo  totale 
(on ;v)  c 
Terres arables  Pra.irios  Bâti  monta  _________ ,.. ______  ___  ...  ._.. ___  ----------
Région  sc.blonnousG  57 
Région herbagère  14. 
Quant  à  la donsi  té des  bovins. par:. hectare do 
utilo,  olle est la suivante 




34  9 
85  1 
superficie agricole 
:Bovins  eXprimés  on 




Intérêt dos  capitaux  (formage·ïnclus)  -~  Son  montant  ost plus  élevé 
dans· la .région f1orl?agèrG  qu0  dan~ .la  régi:~~n  ~qblonnou,so-.  Le~ diffé-
rence  onrogistréo est déterminée. par lo ni  vc:~1u  d~  vergont  dos  forma-
ges,  qui  ont att'oint  rospoctivomont  2  •. 926  ct "l. 795  fr. 'par  hoc"lïe!.ro~ 
ot par 1 1 imJ?ortanco  variablG.· du  capital d 1 oxploi  tatio.n dont  on  pout 
donner lrimage rGpriso  ci-dessous  : 
1  ~~~~:::ol :f  F:~:::ol m:rt  ~  !:~:::1  ;.,. ir:u-~ Fr. P::tul  ~ 0  1 
g"i  g  ___  h_a_·--~~---~~--h_a  __  ·--~----~---*ha·---~.~-----"~  ...  • ___  h_c~a·-~ 0  ----~  .. 
:  ~gjoO  o  og:o  ,.  ;  o•".,  ~  g  ;Région  sablon- w  2  s 
.. ,  0  0  :  : 
incuse  f  22. 495  57  7. 221  18  g  9· 685  r  25  ' i 39.· 401  ~  100 1 
l_R_é_g~-·  9_  ...  n_h_e_r_ba_g_è_r_c~~-·  2_4_  .•  _9_0_9_51_,  5_3,--.._1_2  __  .1_5_4__...._··_2_5_,  1_4...,!_1_1_.  2.....,7_8_.  __....1._2_3_,_33_i._~~  _4_8_.  _34_1....,1  lOCj  } 
.  1. 
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Le ·bilan  comptabl~· s'est; sold~·par u~~ pertu:dans los  dJuX  reg1cns, 
porte  pre.sque  trois fois· moindr'e.  dans  1~ régivn horb2.gèro  gue  dans 
la  régiori  sablqnnouso.  · 
·Il on  rè'sul te  norm:1.lomont  quo· la .mc.in:...é~ 1 couvre  ost mieux  rémunereo 
éL:~ns  la premièro  région  que  dÇlnS  la s·ocondo.  Cette  car.:~o.téristiquG 
s0  trouve  encore  renforcée par le· fait·quo la densité dos  travail-
leurs  (rosp~ctivemcnt 1,542  ot  2,117 unités do  travail)  est  r;~oin­
dro  en région horbo.gèro  qu . 1 on  régi~.;n  se!.blonn0uso;  où  1' on. so li  vro 
c1av.~~nt  ..  =tge  à  la.  polyproduction et  où  la pression démographique 
·sa  man{foste plus  for~e~0nt. 
B)  Caus os  de  ·1' insuffi~k:.ncG du  revenu· ilgricolG  o 
=~=========================~=============== 
Lo  rovonu  de  nombreuses  exploitations agricoles apparaît faible. 
Parmi les  causes  de  CGtto  insuffisance,  citons 
I.·  le morcolloment  JUltural  excessif; 
II.  lo  ~arcollemont souvunt fort poussé; 
III.  1 1 insuffisance  d.,Gs  revenus  d'  é:~ppoint; 
IV •.  la surcapitalisation; 
V.  lo roc  ours  insuffisant aux di  versos.  formos  du !Jxogrès 
tochnique9 
·vr.  l'excedent do  main-d 1oüuvro familiale  duquol  découlant un 
certain retard dans la mécanisation et uno  orientation très 
no~te vers la production animalo; 
VII.  le niveau 'dos  coûts  de  production ot  .. son  évolution> 
VIII.  l'inélasticité de  1? domando  dos  produits  alimont~iros; 
IX.  la concurrence des  élovagos ·industriels; 
X.  la situation pr8valant  sur los  marchés  mondiaux  Qos  grands 
P~?duits  agr~coles; 
XI •.  los déficiences  du  soctour  do· la distribution; 
XII  •.  l'octroi parfois inconsid6ré do  o~édit. 
I.- Morcellement  cultural. 
Dans  lo. cha.pitro relatif  ..  à  l'évolution do  la structure· dos  dimen-
sions dos  entreprises,  on  a  largomont  traité du  morcollomont  cul-
tural  qui,  rappelons-le,  correspond à  ia divisfon d'un  pt:1ys  on'  un 
certain nvmbro  d'exploitations. 
.  1. 
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:t.Jn  1950,  81,8 pour  cont  d.e  nps _forrno~  cl'c,u, tnoin-s  1  hectare dispo-
saient  d'une étendue. inférieure à  lU  hè,ctaros  ot, 12,9 pour  cont  cl'uno 
êtonduo  comprise qntrc 10  ct moins  do  20  hoctaros,  cétte  d~rnièro 
limite no ,parai'ssàn:t· ·mô:triù 'plûè'' raisdnnaolo', ''dans" la corijoncturo ac-
tuelle  y  pour ·fou:r·nir un  revonu  suffisal1t à  un  ménage  agricolo  (2  uni-
tés de  main-d  1 àeuvro).  "  ' 
Pareil  morcoliom'e:nt. cul turaÏ  ... ne "sc· trouve ·justifié que  sous  oortainos 
oondi ti  ons  ::  production spécialisée ot très intonsi  v.:;;.  p&nuric  do 
capi  t2..UX  ot roain-d  1 oeuvre iüéthoriquo 'au·. ni  veau national.  Il va à 
1 1 encontre ·d  '~n.q ,yé;r~  t-.n:~lt:  .~;pq,_l).S.~.o~.  ~qq~.9!lli.q~o .qv.:i..  é.limino le  ch~­
mago  conjoncturel,  remédie  au  chômage  structurel  ot requiert la 
résorption·  du·  chômage  ''invisible"  frapp2  .. nt trop  fréquemmont:1  on nos 
pays,  les secteurs agricoles et de  la distribution. 
II.  P~rcolloment.  .  '  . :  .•  ' . .  ~ .  . ..  •  ~ . . 
Le  parccllemont,  qui  correspond à  la division d'uno  exploitation en 
un  cortai'n  nomb~~  ...  ~~- 12?-:r;c.~~).es, ..  C?Or:tf?t.i.~'l:lR .0uss.i  ..  u.~  .. 4Q.s  ·tro.,i ts carac-
téristiques de  notre agriculture  (tablo~u 20).  Co  facteur  nggravo 
l'action du  précédent  au,quol il est :partiollomE.nt lié. 
, 
Parmi  los 251.334  exploitations quo  lu tableau  20  concerne 
?,0 •. 63.8.  (~2?.~,.{~).. ~.0.~~  ...  ~·  .. ~~.  ~~U.~ .to~~n.t,,  .' .. 
91.542  (36,4  ~)  com:portont.do  2  à  4 pièces, 
80 .. 928  (3·2,2  >~)  de  5.à 9 pièces, 
"27• 998  (llil  ·7~)' d'c  ·10'1:1:  14 piècss.,. ..... 
10.818 (  4,3·~)  do  15  à·l9 pièces, 
6u904  (  .2 18  7~)  d~· 20  à  29 pièces, 
· .. 2~165·  .. ( ··0,-9·  ~)"d·o··-30··à··49  piè·cas~ ·· 
341  (  0 71  %)  comportant  50  pièces  et plus  • 
.  Parmi  los exploitations  do  1  à  moins  do  3  hectares,  cert~inos.sont 
constituées  do  plus  de  50  pièces do  torra.  Par contro,  parmi  colles 
do  100 hoc  taros  ot plus,  63,  sont .d'un soul  tenant  • 
• •1, 
Tandis  que  30.638  entreprises so·présontont  on  un  seul  "bloc11 ,  près 
des huit dixièmes  do  l'ensemble  sont constituées de  2  à  moins  de 
15  pièces do  tè'ri·ë: ····  · ...........  ,,. ··' ''  ...  ··  ··  · ... ·  ·. · ... ·  ·.· ·' ........ ,  .. 
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C  1 8St.  dans  la classo de  1  à  moins  .. d8  3  hoc taros que  1'  on  roncontro 
le plus grand nombre  d'  üxpl"~·i tati.  ons  forméos·  clo  1  à  9 ·pièc:..:s  clo 
torro  tandis  quo  1 1 on  onrogistr0 lo plus grand nombro  d' oxpl.'Ji ta-
tiens  formé~s do  10 à  19  ~iêces do  torro  d~ns la classe do  5 à 
moins  do ·10  hectarGS  Ct  qud  los üXploitaticns  formées  do  plus  do 
2ü  pièca·s  de  torro  sont  los plus  nvmbrouscs  dans la catégorie do 
lO.à  moins  do  20  hoctaros,  · 
Lo  parcellomont .s8vit particulièrement dans la p~rtio  fl~m~ndo du 
pays:lïla:\.s  a.tl,ssi  dans  diversc.s  régions  de  'iT[l.llonio  ot  tout particu-
lièrement  on  Gaumo. 
A  causo·dos  multiples inconvénients qu'il présonto, il grève ·laur-
domont  los prix do  roviunt  ot il convient d'y romédior  par lo romom-
bremont  qui  dovra.i t  portor sur  600.000. hoc taros,  qu_i  actucllome;nt 
n'est moné  qu 1 à  uno allure rédui  to. Gt  donj;  la. cadence  d 1 oxécuti()n 
doit,  solon lo  ~linistèro do  l'Agriculture,  6tro.la suivante  jusqu'on 
1966.  g 
1961  ).,600  ha.~-
. 1962  8.000  hé1.; 
1963  12.000  ha.~ 
1964  i6~00ü h·::)  0 
<;;<..,  !1 
1965  20.000 hào ; 
1966  25 .. 000  ha.;· 
III.  Difficul  tt!  tio  so  créer dos  rovenus  cl' o.ppcint  .. 
0ommo  los peti  t"s  ôxploi tànts n 1 ont  fréquemment. pas la possibilité 
d 1adj,)indre  do~ nouvollÊH?.  terres au  domainv  qu'ils mettent· on  ve~lour, 
il conviondrait qu'ils puissent découvrir uno  occupation accessoire 
·qui  pormott~é),i  t  ·do  pal li  or -1 1 insuffisanqo  cLJs  rovonus  agri·oolos. 
Qeci  ..  implique l'application d'une;;  politique activa do  structura qui, 
le. plus  souvon1,.  so  si  tuo  dans lo  cndro  ëto  1 'aménagomont  du  terri-
toire.  Co  n'ost que  par lo développement  dos  secteurs  seoondairos 
(industrialisation)  ot  tert~airo  (to~rismo,  notammont)  que  l'on amé~ 
liororn lo· niveau  do  l'emploi a ia campagnv  ot quo  l'on  comb~ttrn 
1 1 6xoclo  rural  avec  1 1 efficience maximum.  ·.  :· 
IV.- Surcapitalisation~ 
·Ainsi· quo  nous  l'avons  ind~qué au d8but  du·  présent chapitre,  1cs 
invostissemonts par uni  té do.  suporficio  sont los .·plus  éluvé-s  clans 
lo cadre dos petites entreprises. 
.  1. 
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v.  li2..2..~- insuffisant aux  diver~ formos  du  ;progrès  tochni,.ÇLt;_ü_. 
Au  cours dos dvrnièros annéus,  l'agriculture  Cl.  subi  uno  évoluti~.n 
marquée  notammont  par la progression du  machinisme  agricole· ct  1~ 
marche  on avant  do  la sciüDCD  agronomique  qui  a  ontraîné la suboti-
tution dos  modus  rationnols  do  cul  ture et .cl' ôlo.vago  à  1 'ompirismo 
ancestral  ot  qui  concerne l'utilisation dos  fertilisants  ot  dos 
amondcmonts,  lalutto contre  lcs.par~sitos dos  végétaux  ot  los  m~l0-
dios  dos  animaux,  l 1 utilisat~on do  racos  végétales ot a.nimal(;é 
améliorées  grttco  à  la décoüverto  dos lois clo  1 1 hérêdi  te  ct·· à  1 1 nvo..n-
comont  de la génétique,  los progrès  on  matière  do  éonsorvation ùcs 
do;nréos  fourragères,  l'ex~oution d0s  am6licro.tions foncières  jug6os 
rentables,  ~a gestion logiquo dos  exp  loi  tati~l;ns,  ote.,. o 
Dans la conception prés0nto·do'l'économio,  lo.progrès  tochni~uo 
vise  tou-t  c  .. 'abord à  J'acoroi~somont de  la productivité do  la main-
d 1 oeuvre  ot  à  1 'allègement des  tâches,  co  qui  détermino une  améli·'-
r.J.tion  ùu  ni  veau  c;.t  du  gcnr0  de  vio  dos  tr.::-.vc?:.illours.,  Les  di  versos 
formes  qu'il revêt ont  été accueillies avec plus do  faveur par los 
grandes  q.1o  par los peti  tus. ·cxploi tati  ons  e;i.i  l.;u:c  mise  en  oeuvre 
plus  poussée  a  ·ou  pour  offot d'accentuer ln décroissance dos  coüts 
do  pro(:.uc~ion  on  fonGti0.~.1  clo  l 1 &tondue  oxp1C?i.téoo. 
Le p&tit  ~griculteur ost parfois rétjcent 9u  mômo  hostile à  1~ 
modernisntion.  Lo  manque  de  ce.yi taux,  q,ui  constitue  son lot le 
plus  fr-é(uont,  lui dicte  son attitudo;  parf<?i~  ~ussi,  son  esprit 
reste fc::'mé  môme  aux  inno··J"~ttons  qui .. né  réclamant  quo  des  frnis 
variabl~ on  dépit dos  offo~ts déployés  par los agonts  ch~rgés èo 
la vulgc.risation  ot do  1: ensoignomunt  agricola. 
VI.  SuJ'a.bondanco  do la main-d'oeuvre familialo  Retard  dan.~ le. 
mé:~ipisation ot  cxpansio~--9:  .. 2.8.  J>  .. ;:od.uotio:li:S  __ animales. 
Outro los frais Yariablos  qui  s 1 y; attachent,  l'emploi  do  la  m2..chino 
est grové  do  frais fixos  ot il existe un  seuil do  rentabilité,  une 
limi  -.;c  économique  à  la substi  ttiti~)n do  la m2.chinu  à  la mai·n-cl 1··oouvroo 
Il $!1  découle .. qt:.o  lc.-s  uni  .. tés  toc.hni<;J.UOS  .-iJ.  tr~d  tor  mécaniquorno11:t  · 
doi,unt  âtre suffisamment  abondantes  pour  ~utnnt quo  los  ciroonst0n-
cc.s  (étendue  dos  P-J.rcollos::  :!.'c.li of dos  torr  os,  habileté de  le mc1in-
d'cl,juvro)  se révèlent favorablos  à  la moto-m6canisation. 
Cette dernière  se  trouve normalement  iniluo~6é6  pci~ ia  ~ituation 
qui  prévaut  ~ur  lt~  marché  du  travail  8  .to.nc:i:::  .. quo  los grands  oxploi-
1ants éprouvent  maintos difficultés à  rocruto'r une  main.;..d ''oouvJ.:•o 
.habile;  dont la rémunération  augmqnto  san·s  c~sso, los pctitos··untrc-
prisos disposent  do  forcos  du  travail  fréquomnlt')nt  pléthoriques· 
.  1. 
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qu'il  convi.ont d'occuper le  mioux  possible  g  on  y  parvient  on  con-
tinuant  à  recourir davàntago  à  l'outil ou  à  un  équipement  parfois 
désuet  ct  en  s'adonnant~  dans  une  mosuro  très  poussée~  à  la produc-
tion  animal~,  laquelle n'offrait,  jusqu 1ici tout au  moins  quo  dos 
possibilités réduites  do  mécanisation ct èont lo prix·do revient, 
sans  on  ôtro indépendant,  so  trouvait moins  lié au volume  produit. 
Lo  dévoloppo·ment  dos  spéculations animo1os  a  contribué au J,laintion 
do  formes  de  dimensions  réduites;  il ·a  été  encouragé par l'évolu-
tion différentielle  d~ rapport  dos  prix à  la production dus  Qenrées 
agricoles.  La  conjoncture  influonoo  différe~mont la culture ct 
l'élevage.  Vors  1930,  la dépression  économique  attoignit  on  général, 
moins  violemment les produits animaux  quo  les produits  végétaux ot, 
au  cours  dos dernières ·années,  on  a  égalonont  observé uno  stabilité 
plus grande des prix des  premiers  (tabloau  21). 
Tableau  21  Produits végétaux  ot  produits animaux. 
Indices  do  groupe  dos  prix do  vonto  perçus 
par los agriculteurs 
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VII.  ~au  des  coû.ts  de  production  e.t  son  évolution. 
On  ne reviendra pas  su·r  l'évolution,  déjà  étudiée  .. ,  du ·niveau ·dos 
coûts  de  production  en  fonction de l'  étendu'e  o:x:ploi tée.  · 
~n  lo~gue période,  le rapport  exprimé  en pourcentage de l'indice des 
prix des  produits à  celui  des  coûts s'est  détê~ioré.  Selon  BUBLOT  (~), 
on  a· enregistré 1 1 évolution .sui  vante  ( 1909  ... 1913  = 100)  s 
Année  Ra~;Eort 
1835  153 
.. 1850'  147 
1860  136 
1880  107 
1932  68 
1940  82: 
1950  53 
1955  43' 
La  valeur d'échange des  produits. agricoles s'ost fortement  déto:riorêe 
et le retard apparaît surtout accusé vis-à-vis des  salaires aGricoles 
qui  subiss0nt la pression des  rémunérations octroyées ·par 1 1 industi·io~ 
VIII.· Iriéla.stici  té de la demande  des  produi  ts  __  o,liméntaires. 
La  demande)  des  produits alimentaires est surtout influencée par 
l'évolùtion démographique.  l..lle  subit)  du  moins  dàns les pays  éco-
nomiquement  développés,  peu l'influence des  revenus individuels 
puisqu'elle  correspond  à  des  besoins·physiologiques satisfaits los 
premiers.  De  même,  elle est· p'eu  élastique aux prix 'des  produits. 
L'inélasticité-prix et l'inélasticité-revenu do  la demande  alimen-
taire déterminent,  en  dépit d'un accroissement  spectaculaire à.os 
rendements  physiques,  une  réduction de  la part prise par l'agri-
culture à  la constitution du  revenu national not  au  coüt  des  fac-
teurs  qui~  en  1947,  atteignàit encore  7,5  pour  cent  (tableau  22) • 
.  1. 
( 0 )  G.·  BUBLOT.  La  production agricole belgee  :Jtude  économique 
séculaire.  Nauwelaerts,  Louvain,  1957. 
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Evolution du  revenu national  et du  revenu 
~gricol_e _ne_ts  _au  .ëoût  de_s  r'aç;,t~urs. 
-------·-- ~-··--- ~-
0  •  •  0 
0  •  •  0 
~.  Années  r  Revenu  national  i  Rèvenu  agrioolo  "  ilL  :  l  .,  (lnillions  de  fr.)~ (inillions do fr.) 1 T2J  · 
100  ! 
i  (1)  :  (2)  :  (3)  :  l 
:------------~------------------i-----------------1----------------i  0  0  0  0  0 
0  0  0  Q  0 
.!  1954  i"  344. 360 '  i  210 126  1  6 '13  1 
0  .  0  0  c  0 
0  0  0  0  0  1  1955  1  364.870- 1  21.215  i  .5,81  : 
Q  ..  0  0  0 
1  '1956  ~  387.720  ~  20o398  ~  5,26  .,1 
1  1957  !  408.990  1  22.869  !  5,59  i 
!  i  -411.820  i  21.944  i  1  t  ~958  i  i.  g  5' 33 .  ?. 
-:  1  ~  :  • 
!  19·59  :  424. 520  :  23.039  :  5,43  ! 
0  0  0  0  0  ------------------... ---------...... ------- ..... --...------.... .--__ _._.. ___  ........ ____  , _____ _ 
IX.  Concurrence ·des  élevages industriels. · 
Actuellement,  des  élevages  importan;cs,  disposant  de  capitaux abon-
dants  et d'un matériel  moderne,  recourant  à  des  méthodes  de  travail 
perfectionnées,  ayant  perdu leur caractère agTi,cole  et  souvent  dirigéf-
par des  communautés  d'intérêt (fabricants de  fourrages,  grands  maga-
sins'  fabricants  de ·conserves  de  viande)  so livrent'  sur un  aoclc 
industriel~  à· la production de ·viande porcine,  d'oeufs  et de  volaille. 
Cette évolutïon nouvelle détermine une ·concurrence très âpro pour les 
exploitants -agricoles. 
X.·  Si  tuatj.,.?n  prévà:Iant  sur les  marchés  monclia.u.x  des ·priE..?ipnq_;_ 
pro4_~}  ts. agricoleê;• · 
Bien  qu,o  le ·a'ouvernement  mène  une politique assez acti  v~ des  marchés 
et des prix,  la si  tua ti  on  prévalant  sur les .marchés  mondiaux  cl0s 
grands produits agricoles')  situation caraë'tériséè par un déséquilibre 
entre 1 1 offre et la demand.e  sol  va  ble qu  par un  équilibre maintenu 
artifici_ellerhent grâce  à  1 1 i:otervention dos  pouvoirs publics,.  ne 
manque  pas  d'influencer les  cours des.denréos  dont  notre pays  pout 
~tre exportateur net  ~  sucre,  viànde porcine et bovine,  beurre, 
qeufs,  volaille,  etc  •• 
.  ;. 
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On  a  souvent  cri  t;i.qué  le  f~i  t  quo  1 1 agricul  tour achète des  me:.t:Lèros 
premières a  des.~rix de  d~tail,tandis qu'il vend  ses  produits~ dos 
prix do  gros  ou  mt.me  à  des  prix·à la production  encore inférieurs à 
ces derniers. 
Des  plaintes permanentes  s'élèvent contro los écarts  enregist~és ontro 
les prix à  la consommation  ot  les prix à  la ferme;  l'échange agTicole 
apparaît  coüteux et les liaisons verticales  entre les marchôs,  du 
stade do  la production au  stade  du  commerce  ~o détail,  manquent  de 
souplesse. 
Pour  remédier à  la structure défectueuse  ~os  m~rchés,  où ils so'por-
tent  oo1~1me acheteurs  ou  comme  vendeurs,  et accroître leur  revenu~ les 
agriculteurs devraient recourir aux  services  do  coàpératives d'achat, 
de  vente,  de  transformation. 
Malheureusement,  en Belgique,  1 1 actiun coopérative,  surtout précieuse 
pour la  lJC~ti to  cul ture,  n 1 obtient  qu 1 un  très faible  succès. pour  dos 
raisons qu'il ne  nous  importe pas d'analyser ici. 
XII.  ~§§lt inconsidéré. 
Les  disponibilités financières  des  exploitants de  domaines  poù  éten-
dus  ne  leur permettent  généralement  pas  de  proceder à  des achats do 
terre ou  de  machines  et de  procéder  à  des  travaux d 1 améliora·(ii...:·n  de 
leur foncls  ou  de  modornisati.on  de  leurs  bâ"timonts  sans recourir au 
crédit~ 
Certains  c~ltivateurs n'hésitent pas  à  s'endottor  jusqu'à concurrence 
de  60  ot  même  70  pour  cent  de la valeur d'une  ferme  pour accéder à  sa 
propriété.  Ce  comportement  compromet  touto  saine gestion financière 
et  économique  car l'emprunt réalisé est  grevé,  durant  ~0 ou  25  ans, 
d'un service annuel  atteignant de  9  à  10  pour  cont  (intérêt,  primo 
d'assurance-vie)  de  son montant. 
Il convient aussi de  signaler que d'habiles marchands  de  machines 
offrent dos  conditions  de  crédit,  de  prime  abord ayantageusos.  ct fort 
tentantes,  mais  qui  pratiquement  se révèlent fort onéreuses.  Certains 
petits exploitants  se laissent prendre  à  cqs  ~anoeuvres et  ont  ten-
dance  à  mécaniser d 1 une  manière  an  ti-économique; 'ils acquièrent~  à 
coût  élevé,  un  matériel qu'ils utilisent très peu,  ce  qui  porto pré-
judice à  la stabilité financière de  leur entreprise. Conditions  de  production  de  l'agriculture 
Ont déjà paru dans cette série: 
-Principales conditions de production de  l'agriculture des pays 
membres  de la  C.E.E. (1)  (2  tomes  et annexes) 
-Etude préliminaire à  la  mise  en  place d'un  réseau d'informa-
tion  sur la  situation et l'évolution des exploitations agricoles 
dans  la  C.E.E. (1) 
-Terminologie  utilisée  en  économie  de  l'entreprise  agricole 
dans  les pays membres  de  la  C.E.E. ( 1) 
-Aspects  structurels  de  l'agriculture  des  pays  susceptibles 
de  devenir membres  ou  associés de  la  C.E.E. 
-Synthèse et résultats d'études monographiques 
-Organisation d'études monographiques 
-Monographie  de  la  grande  région  agricole  C.E. L.  n°  5 
(Benelux) 
-Monographie  de  la  grande  région  agricole  C.E. E.  n°  15 
(R.  F.  Allemagne) 
- Monographie  de  la  grande  région  agricole  C.E.E.  n°  17 
(France) 
-Monographie  de  la  grande  région  agricole  C.E.E.  n°  27 
(Italie) 
-Quelques  aspects  du  développement  structurel  dans  l'agri-
culture et les régions rurales aux Pays-Bas 
(1) Ces études n'ort pas paru sous la  présentation actuelle. 
Numéros  Date 
mai  1960 
2  mai  1961 
3  juin  1961 
4  octobre 1961 
5A  janvier 1962 
5B  janvier 1962 
sc  janvier 1962 
50  janvier 1962 
5E  janvier 1962 
5F  janvier 1962 
6  mars  1962 
(2) F. D.  = étude ayant fait  l'objet d'une publication en français et d'une publication en allemand. 
(3) F/D = étude bilingue français -allemand. 
(4) L'étude a  été publiée en néerlandais dans une autre série. 
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F.  N.  (4) 